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Ï.* m»rqul* T-*«n^ déclaré ili2i
cuii»'« ruMio-cbixu>i»e« *out apluuiei.

De« cautaizi«« de personne* noiit ein- 
IHft. s par le choUra chaque jjui «tu 
C'or«*e.

l out daiurcr de plus grand* dominas 
pîii ica iaoudaliou» •* leibadclu^. c»l
! H‘

Sir E«l'.vard Thornton, urnha^ iidt'ur a.» 
pluis uuf)re» de la i'oile, t>i parti pour 
t ou- .antaujple.

1a* sentiment populaire aux Ktat uis 
ee.uKlf eu faveur d** l exucuiiou du < i 
apa«.ht- tieronimo.

Ia*" ouvriers employ «s dans tonte* !**h 
fonderie* de PhiUdvlpiùe *c sont nus en
grève hier matiu.

L»-s autorités sanitaire* au Mac«ai‘iiu- 
•ett*- « roient avoir découvert de veri'ai.-ies 
tas de choiera asiatique.

I.erd Randolph Churehill a nnr •’i<,e que 
leffouvernemenr sq prêt tara it a faire eudi- 
fier la lui eriiiiiuelie au^uixe.

Peux oiîleiers italiens uct été arretés en 
Savoie sur aecusation «l’avoir livre l«*s 
piars de certains forts fr.'un.aix.

Hanlan Vest etnliarque, hier, pour l’An- 
plettrre où il doit s»? mesurer avec le 
champion rameur de l’Australie.

On annonce la mort de M. Milaaud. «-cri- 
vain français, auteur do hiotpaplues et 
tnemore de l'Academie de- : eienee.-.

Le nomme Uobhar, de Lutte Moût, es: 
tombe, liie^ dans un«? mine d une hauteur 
de ?7 pieds, il a etc litiàralemeut un* en 
pieces.

Tn mauvais su‘et nomme McKee a tué 
•a f* ruui“ et son beau-père a coups Je re­
volver, hier apr« >midi, a Leav uworth,
Kr.L-a .

Le hill de M. Parnell, concernant les 
évict ions en Irlande a et.* »iepo-«- et lu pour 
la pr.-mière fois. La deuxi. jne lecture en a 
ett* fixée a mardi.

Vue dépêche de la Nouvelie-Keoase «üt 
iu«* les pêcheum américains sont dans la 
il.voiation do ne pouvoir p«*cher qu au 
large des côte* canadieuues.

En jouant avec mm pistolet, hier «ioir, un 
jeun» can;on <iu nom de Léo. L**" is d<* 
London a tu«* a<»'fÏTeiitellem«*ut un enfant 
de cinq ans, du noyi de Leorge Hr1 ce.

Cinijuante personnes de Decatut, II!., 
ont etc empoisonnées en mangeant des 
aiitm nts cuits dans un chaudron decuivrc. 
On P ur a adminiflfBe des conU'e po ons et 
aucune ne mourra.

•histin McCarthy va ouvrir .«a s. rie 
de conférences aux Ltats-l nis. .-i l'ai j 
<t**mie de musique, à New-York. 1<* I oc- 
tobr • prochain. Il prendra jiour iht*me:

La cause de ÏTrlaiide. ’
L« 1 )r liriflin qui se donnait la qua’it<* de 

corn spoiidant de divers .iouniaiix «le Aiont- 
rt-ai et de l'etranger, a été anete a Hamil­
ton pour avoir obtenu de 1 argent mu de 
fa uss'-s Vepr* sent at ions.

La branche nationale irlandaise locale a, 
parait il, décide de demander à .lustin 
Mi't-'arthy, île venir a Toronto faire des 
discours en réponse au Ilevd iir Kaueet 
dl. Smith.deleirues irlandais loyalistes.

Les coupeurs d'une trentaine d établis- 
senients de tailleurs à Ne"- York se sont 
mis en grève hier paive que les patrons 
exigent d’eux plus d heures de travail que 
pen autorisent les unions ouvrières.

On mande que le chef apache Oeronimo 
et les autres sauvages faits prisonniers 
en même temps que lui sont, partis en 
trait, special, sous Jh conduite du capitaine 
Lawton, pour le fort Marion, eu Floride.

L’empereur d'Allemagne est arrivé a 
Strasbourg hier eu compagnie du prince 
impérial. Il a etc reçu par le roi de Saxe 
et le .and «lue de Rade. 1a*s rues otaiei i 
toutes pavoiaées et i! a ét«* acclamé pa. la 
foule.

1/rnitrrs publie une dép«*clie m 1. m que 
du Tonquin disant p ' - t c« . • 1 ; •
ont etc massacré- ec i *■
bridés dans la province de Manhof. Neuf 
mille chrétiens sont menaces de ji -i .r d'i­
nanition.

On mande de Toronto qu’une députation 
d echevins est venue d’Oîiaxva pour s opp.;- 
aer auprès du procureur-general a 1 an­
nexion de New-Kdiubourg a la capitale. 
M. Mowatt a promis de considérer atten­
tivement la question.

Morris, cuisinier, et Foster, earçon de 
restaurant, se sont querelles, hier, à Chi­
cago. Morris a plonge un couteau dans la

roitriue de Foster ce dernier, arrachant 
arme, a port** plusieurs coups a son ad­
versaire. Tous deux sont mortellement 

blesses.
Le Mttil annonce ce matin que le gou­

vernement fe(u-ral a i intention d * ta- 
blir un bureau de statistiques a Otta 
vva. et qu'il va nommer une commission 
Composée d hommes verses dans les ques­
tions ouvrières pour recueillir des données 
qui lui laciliteront la tache.

Mme Edmond Adam, dont la snnté est 
fort chancelante, est sur le point de quit 
ter la direction de la Août t ll<' /£'■ «?. Idle 
aura pour succe* sour M. E. de ( you. mé­
decin russe, atm intime de M. Katkofl-, «-t 
ancien rédacteur en chef <lu Cmiloix, sous 
ia direction politique do M. .Iules Simon.

i)a!y. un des dynamitards d** IrH. est 
mrnrant en prison. Les membres «b- la 
branche de la ligue nationale ;i P>quelle il 
appartenait ont adopte fies résolutions ex­
primant leur indignât ion, contre le gou­
vernement, pour avoir refuse de permettre 
aux parents de Ualy de lui rendre visite.

Sir.T. E. fiorst, sous secretaire d'Etat 
pour l'Inde a a none»* a lu seance des 
Communes a Londres hier après-midi 
qu'un chemin de ter stratégique a travers 
la passe de H«dau avait ete « oust run jus 
qu a Quettah »*t que des evpioratioiis pour 
son prolongi ment avaient ete faites )Us:{U a 
C'andahar.

I il nommé Frank M imick. «lem^urant 
dr.n* Debevoise street a l'rooklyn. s'«*fant 
fjuerello avec sa femme, lui a lance un pain 
a la tète. Ce projectile d'un nouv< un gv un* 
a manqué son t>ut et est tombé sur la fête 
d’un jeune enfant qu** la femme tenait 
dans ses bras. Le pauvre enfant en est 
mort et son p*Te a «-Le arn-te.

Le gouvernement français vient, dit on. 
de donner l'ordre de rechercher dans les 
mairies de toutes les communes envahies 
en If'TO-Tl, le chiffre exact des indcionil»-H 
et contributions de guerre exig«-«‘s par les 
Prussiens. Il u'est pas inutil* d>\oqm-r 
d** temps en temps ces souvenirs néfastes 
qui empêcheront l'idee de revanche de * e 
teindre.

On annonce de Constantinopîe que M. de 
Nelidoll, ambassadeur de Russie, vient «le 
remettre au sultan un** fourrure de zibe­
line, présent de l'empereur Alexuiidr» III. 
Cette fourrure, dont la valeur est d nvj 
Ton 40U.Uüd francs, se compose (h* - eux 
grandes pieces doublées de s le blaiu-ue. Il 
va sans dire que le sultan a fait Ikjii accueil 
a «a* «uperbe cadeau.

\,e Jourjutl ojficitl publie un decret nom 
irant chevalier de la L« gion d'honneur M* 
j’o^tel. pécheur a TrouvilU» : le décret est 
ainsi libelle : " M. Poste!, p* •b«*ur .i frou 
vilN «Calvados), «*st nomnn* chevalier de 
l'oislre national de la Legion d'Iionnem. 
K« st particulièrement distingue en aceom- 
plissiat de nombrejx »*t periüeux sauve 
tag* *-. 1 itulaire d«* quatre médaillés «J hon­
neur pour notes de devoueuien'. I^ure.it 
du prix Mc ut you eu li'*-’». Turcs excep­
tionnels.”

On mande de Pondichéry qu’un ter ible 
Incendie vient «le je» t la d<‘soliit;on a 
Tirnunalvely. arrondissement d«* Ma«lur»\ 
Jnde anglaise. Le J»* .tui let. on repiesen 
tait «lans cette ville une farce sur un fh*-.« 
tr-- ; r isoire. Installé, comnie c’e*t l’habi 
tude A-ms l'Inde, «ous uu va-te appentis 
corn ri «le feuille* -t d«* bianches«lc .»« o- 
ti* r. L«*s organi-afcui de a representation 
Av lieu: ferme i clef l'en tue lu riendai pour 
emt «•cher les badaud*-' «Tv faire irruption. 
L'incendie avau t er.a-.- , i une caiis«* 
enco" igt»"tee a détruit i«- .e«.tre. < ni a 
constaterai morts et .'»•> -v ver'«*n» l*lcs 
ses. Les i adavr«*s ayant •oirpletement 
farbon'ses par l'acfl-u» r • • . il .i ••t«i ni 
possible aux parents uc .-vonnaitr* ieurs 
morts uvligule*.

TELEEIIWIE BlXCT tUS.
Les f-lactiouk goseralra

Qrnu r M—Ig» tinirtf, o'i i l' de d« 
iiiui'i icera la dissolutbm des t'ham-
bn-s. !.« nommât i-ni e**t ti\«*e au s.-pt *.L
la votai .ou au 11 tâ octobre p: oc liai u.

Tampé rature
T"t:«»NT«», !1, 1 h. a. in.. —La d«'pr« ssiou 

s't sid i .-*- au lac >111** i .i ur a 11 ^ all«*« «iu 
Saint Laurent. Le t* - i s - est éclairci dan» 
Ünt.irio « ; il a plu dau» le t anada e»t. 
J’rof-nl. .* j inn- /V.s fho>/mints vingt-

uuaii e 6.
Hnnt du Saint-Laareut. -Vents frais ù 

fitrt», pres-jue tous «:*i sud : temps Iteau. 
acconipiane do ni ge» en cerlaiacs iocaiit <

Mort de 1 honorable A J Dnchrsniiy
: biv. 11—1 honorable Antoine duché 

re..u I f îchesn.; » est decede hier mat in. a 
a i e-ideuce en cet le \ille.

l>uch**sna> était unties descendant* 
«K- l'antique famille des .luchereau d** <aint 
ilenis don: uu des nieuihres «e li\:t dans le 
pays vers Pi-iO. 11 «-tait le fils aine du lieut.- 
col M. !.. Ibiche-UMy, du luéeme regiment 
qui s"«*^i disMugue a ia bataille d«- Cn.... ..u* 
guay. li a* ait « pouse Al Je Y over. vcu\e «i«* 

ie Voyer, d u
ment.

De 1 J. a ISâl. il représenta 'e comte de 
Port neuf dans la legislature. Pim» tard, il 
ib vint s« naf*Miret ivsigna en 1 *70. 11 laisse 
deux ms et tieux Hiles, dont l une a « pouse 
le irajorUsear Provost et 1 autre AI. Eugene 
E. Tache, depute ministre des Terres d** la 
Couronne.

Ntavellci do Winaipe;;
Wrvxnni.. 10 Le colonel tlildcr, de 

New Vt^rk, est parti hier soir avec son 
compagnon de voyage C»reir*iu pour se 
rcu'iie au pole Nord. De .'Selkirk i's se 
rendront en -hj ;t \orway flouée t . de 
la gag u* rouf York l'aetory en remontant 
la riviere Nelson. Ils comptent v«vre de 
chu '’ «.*: «l«* peche ' omme tes esquimaux 
une fois partis de York Factory.

— La comtesse de Bruges de Cerpinnes 
s'cc«‘Up** «le rétablissement d une colonie 
bi-lg" au N’ord-OP'-sr. Pile K'«-st mise eu 
ri-l.ition av.-c Mgr r.irchevi-i^ui !'. ch** pour 
obU'nu’des renseiaii' iueiits '*«>m]»l**is. ].;*
cou i : es e désire établir les Belges dausune 
localité «gu on pai'e leur langue et ou iis 
pouiTüiiL proie*.scr leur religion.

Nnitv«lles d'Ottawa
()tt\w a 10—La police a acquis la certi- 

tml* que ia prêteii«iue tentât. «• polir taire 
d«*railler un train sur le chemin de n-r du 
t'anada Attantique b-12 juillet, *.e réduit 
a un simple accidenl. la* train d’excursion 
rcmjili d'«»raiigis:es «pii r*- .«•nail d«* King 
sfon ce j-mr la était pr«’ce«le d’uu couv.u 
de Iret, cbarg** en partie de travi-rses «U* 
chemin de 1er. L une «les traverses tomba 
sur ta voie, «r Ion *«• ligur.i qu'elle y u mi i t 
ete p!ac«*e dans un but criminci.

-.'ir .folm Macdonald et les honorables 
MAL Thompson et Carlin^ sont üe retour 
a Ottawa.

L'exploitation des mines de phosphate 
dans le «listiici d'Ottawa, sera prooable- 
inent laite l annei* prochaine, sur une beau* 
e«»up plus grande échelle. Les acheteurs 
am* i i« ains ont les yeux tournes v«us le Ca­
nada et ù«-. a !o uombre des coimnandes de 
t«iUt<*s les parties de Ltats-l nis augmente 
énormément.

Ce qui contribuera surtout à activer ce 
commerce «-'est que les américains ont d«.*- 
couvert uu procédé au moyeu duquel ils 
peuvent prépanu aux Etats-l'nis le phos­
phate brut ieur veuaiii ilu ('anada. C<*tte 
preparation fait en se servant de l'acide 
sulphuriquA «pu s<* trouve en abondaïu'e 
«lans i«»s e* nts ne i'tmesi.

t‘ ÎCc, ii t-. ' g- et - J fi «le !'• •.‘Mie'l 
tic I(ahlitnand, rcpotuiit tpie cette «*ir«,i i«.m 
i ; | «. « ' •-.'«^.deree comme une vic-
î .i ;*: •« • I'sce'ui** cl* s part -ans 

.«. « I ■. i ic. i i in - « iv • dans c*e 
comte depuis .»:! ans . «p.r* ,**., e...«servateurs 
«lu c’omte s'attendaient a une «l«-tai:e ; cjue 
l'orir.misa: .on des libéraux «‘t nt au moins 
ans i parfaite que. celle des conservateurs ; 
qtn* les premiers ont «!u semer l'or a protu 
sion : que feu M. Thompson etna ties po­
pulaire et <|Ue les électeurs sen souvicn 
nent encore.

M, Thompson aa.ioulé qu'il ne croyait 
pas que IVlection dTialdimand ))«m vau être 
consi(jer«*e c«nmne rexprcs.sion du senti­
ment populaire ur l'allauv lîiel. i.-* gon- 
vi^riiement, a-t il dit, compte surioui sur 
la lorce de ses argumeutb aux prochaines 
elections générales.

— Le Revil. liane, grand maitredes oran- 
gistes de l’-e!fa-’. et Al. (i. H. Smith, nvo 
«•al «l'Armaab, «b*legues «l«* runi«ni loyale 
et pj»trioti«iu** «rirlan-le. assisteront uue 
jrramle assemblée qtù aura lieu ici jeudi 
pro«'!i.i'n, au patinoir.

—Ou ann«>nce le «leces du major-géuer.al 
I.oud, d Albany. N. Y., appai tenant a la 
so«'iet«* bien connue de Lond et Uardman, 
tuarchauds «le bois d’Ottawa.

On rapporte que le ju/** \v'urtele«l Ayl- 
ni«'r, a annonce aux membres «lu bur«*âu 
«pii s«*nt ailes le saluer ;« son arrivée, que 
b*-, brefs pour les elecii,»ns proviin*ialcs 
avaient ete signes avant son dépat t «le 
Ouebe«* et que !.: dissolution aurait lieu le 
cinq et les «•h'Ctinns le douze oetobre.

— l ue depf*clic d'Owen Sound annonce 
que !«• 'ajM-ur /». U olsu’ry a ••t«* in«'eiuiie 
la ituit dernier*, prés «In ('.-«p Crol-er. 
1. equipage a réussi a s'échapper.

La quofttion d’Orievt
T.««VL'T’tis b>—-M. d«* St»el, ambassadeur 

de itu*s. ■ esi «le retour a Londie-. | ir s«,ii 
«•*»t« siclÀBvard Mallet es« arrive deBerliu 
hier. Tou* deux ont en «le longues en t re- 
vu»-sav«. • »«1 Idde-leigh.

On dit «pie Ai. loi scelles consul general a 
Solia a «*fe rappel»- .« lAUidres.

On scrub!»* avoir eprouve une tframle sur 
pris»* a Saint Petersbt une de la «leeiai ut mil 
laite par le pr.nce A'exBiidre «pie le «•z.ar 
axait promis de i>-p«. 1er riinJepetxbtnce 
et la liberté de bi Bulgarie. Par*- I engage­
ment u aurait pas ete pris p*>r IV-mpeieur 
de Russie.

Le consul russe à l’hi'üppopolisadécla 
r*-au coi i esp.iiHlunt du > ' »» mitird «pie e 
prince DolgoroiiUi doit ainxer inceesam- 
ment i Solia comme envoy** du ('/.ar«*t que 
le ininisierc d«- la guerre sera un russe.

L-s liberaux s«>nt «l avis «pn* I Angle­
terre d«m aitendn* que la po-itiun delà 
tuple allia’K t - e <b*ss:t. * avant «le pr« :nlr** 
une tletermmat ion. On cro;* qtn* la |**nte 
« s» appuye«* par U* gouverm-im-nt anglais 
dans sa politique vi axis «le la Tunpn**. 
Les liberaux levem «I une alliaii'-e des 
ra:es latine et suxoune conue rAlleiuagne 
et la Russie.

— Le bruit court que le prince de Bis- 
marck et AI. <!e(Jier^ int i ig.M-nt pour im*l 
t re le «Inc d'Obleiiliiirg ^ur le ir««iie de Bul- 

| carie. Dans ce «as. I Allemagne consenti 
rail a ubaiidoliuer ses preteutioti» sur le 
grand du«-h *.

Da it m s r a t11 10- T .e prince Alexandre est 
arrive ici. Jlacî** reçu par I* s«*cr« taire 
de la legation anglais** et le b-ongmesire 
et s«'st rendu iriime«1ia»ement ;« la i< s>«K-n 
te de s(»n pere, ;« .lugenheiin.

C'oXsl AN NNOFl.l. 10 1..; l’isrte a doppe
un (i«-iu<*iiti olttciel a la mcivelle «pi elle 
aurait refuse de rn-evoir * ir W. A. White 
nomme aiubussailein'a ('« nstantuioph- en 
remplacement de sir F«l'vartî Tlioint«m.

Bi.hi.in lü Le ïtu;r/>lnH «|jf «pie I** gou­
vernement uutrd)i«*!i a Julies^»- une n ue 
diphjrnatupie Saint 1 «-«.cr.sl outg pour 
prétest «ontre l'envoi de tout hdut'on 
n»ire russe en Bulgarie.

On «lit que Je prima- Henry «le I' 
berg. eu route t*our Ramis*.adr. e.* i„Tteur 
«1 r.n ■ b-ttic «le la rein»* XTctona in\.«ai.t

sandre à accepter T J pitaiité
au chut**, n de Balmoral.

h'- ix. 1 Les Autoritc; militaires ont 
donu*-ordre d** inettre en libert** T«.ires i. 
!•**!- unes «pu Avaient ete an*-i**cs pour 
avoir tri - da - ia deinlère révoltif - o.

Lê pa.ü «i** Idpnosition a I^obratige .« 
l’in c i' '*i de prot***'er rontre !a r**gc i,. e,

; pr* t'Liui qu ei.e u :i pas ete constituée
leKJ* lemetlt

- La Russie o oH* r* «le gt.rantir un cm-
^ prurit bulgare Ue Ib.dUO,UOU de roubles.

«le iNc- 
xx ancr.
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ÿci «U eie.
Oocl* ttc Good Intent. M;«bo. Moutreul. N\ hi* 
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NAVIGATIOV 1 N’ i Kl! «KL’ItE.
I K C X\ %l WELLA.V 1>.
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g«». pierre.

J »<•'•, ; - (.•o«,lertc I j*' xv i s Roe*. (,li‘vr*!a?»d
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PORTS ET R VNtJE»!^.
AKKivaùCS—JO S4*p eiubre. 

Slfam*hipn .1
Tihxc .................Nexv-Voïk...
City of Chicago «b*
M’oixer Hill ............  do
Polynesia d*»
A«i i ia* A ............. Unc-ij-ton n
Anchoria ................. Alovilic

AHK1VA4 ICB.
Bri'iol. S - SS L.-cdlona «'«* Montr.
I.oidcaux. ü—Bur.pie Alliance Uc "lu'Ct !4ar 

bor.
faxerpool. T -Brig It ilden d«* Quebec. S—No*, a 

Scctii». «i e Baltin»'»*'-.
Main. HcuU. SS Ontario «le Alontréal pour 

V.
i.v’.eriand. 2 ;;.-«: bue Hilda de Q a 1 

pa m i.s.
Ncxx*cn-tlc, I ss ( trmona. Halcrotv. pour 

Alnutival.
Qia*. ustoxvn. S—SS Baltimore pour Ncxx-'v «)rk

Notoa diverses
—La barque Romanofïdc Sydney. (B., 

est arr'vec » ljuebec. hier malin, a la r« - 
morque du Challenger. Apres y avoir «b* 
pose sa cargaison elle ira prendre un char 
gcinent a Montréal.

la* capitaine IVnhnm. «lu SS. Océan 
King, rapporte qu'il est parti de Londn-s. 
le 27 août «*t qu'il a «‘prouve de très lories 
t«-inpéles pendant la traversée.

La barque charger à destination «le 
Belfast s'est *- lev« c dans 1«* port <l« (Quebec 
pendant qu'«*lle changeait d«* quai. Le r« 
m«ir«iueur i' iorence a réussi u !a rcn.ettic 
a Ilot.

—L*» SS. Polynesian, «le la ligne Allan, 
e* I aniv. a Liv« rpool lii«*r.

—Le ss. Sardinian, «le la ligne Allan, 
venant «b* Liverpool, a passe Beat Point a 
o a. m.. hi**)'.

- L * S \ <',iniberîan«« -i destination 
•lontr. al, a russ«* le cap ue la Ma*iel« i- 

n* . a 2' p. m. u.. i. L be tvnJâ Montreal,

AMISIAÎENTS.

Acnnumio t««> Musique
Il y aura un«» séanco sp**ciale à l'Acadé­

mie d** Ainsique cett. apres ruidi, et la «1er 
ni. r«* représentation «b* “The Wages of 
Sin " sera donnée ce soir.

THE HA.XI.CN-5
lu'S fn res Hanlon feront leur appnrit ion, 

la *-* iname prochaine a l'Academie «1«t Alu 
si«jue suivis d'une troupe nombreuse.

Théâtre Royal
Les «leux «lernicres rcpr«.sentations «je 

“ Aluy Blossom*’ seront données au Royal 
aujourd’hui.

La semaine prochaine “Monte Cristo.” 
Durant la d«rni«*re partie «b* la s. muine, le 
puulic pourra entendre ‘ Two Nights iu 
Rome."

Concert au Jardin Vitrer
Demain soir, dimanche, a si heures p.m., 

la musique de ia < .- «»•'»? bataiiloni «*\«-* v.
teru le programme suivant au Jardin 
Yiger :

rno* RAMME.
1. Marche, “ L. «Nie’ .. . < og.'xcH,
2. Ouverture,''>IjVtais Roi " A. A«lam, 
J. îSolo de cornet, '• La Colouilie ".‘Jounotl,

M. IL Eauteux.
4. A’alse. “ Brise de null .Lamoil.e.
ô. (î ramie Fantaisie, “La .«iascotte " \u 

«Iran.
f». Sol.» «b* p;« olo, “ Kinlock «»i Kinlock’’ 

Ossai.
Aï. E. Boucher, fils.

7. La forge «lans la forêt..............MiclinHis.
t1. J.a caravane................ Ascii.

(Sur demande g neraiei 
Vive la t'anadi«*nn«*.

Dieu sauve la Reine.
En ct« «ie mauvais temps le conceit aura 

lieu luudi soir.

Tué «ur la voie
.Içndi soir. Thomas Beaupré, journalier, 

demeurant No 141 rue Duîi* ne. u «•:«■ • -ir 
• uci«b*ntellement sur la voi«* «lu (irand 

i Tronc, prrm d«* V auûreuil. Le malheureux 
était age* de 2Ô ans « t marie.

Aux amateur* d’esor’inc
Lundi prochain, le 1.’. courant, aura lieu 

( la seanc** «l'ouverture «î**s «*oui's d escrime 
( «te l'Ntademie de Al. Legault. Ton» l«*s 

.itnateurfi de ect art sont invites a \ assis 
ter A cette occasion, il y aura exer« i« e u 
1 Vj’ee «q nu sabre, et plusieurs assauts 
entre les eieves de s**c«>iid«* année.

On était In police ?
Hier apr« s midi un charret ier de cliarlion 

I n lame un m«m*eau de « barlMui u la te!e 
d'un enfant d«‘la rue «les Inspe« t«*urs. l'.i 
infligeant plusieurs blessures. L.iim tedc 
l'enfant suivit le chair *tier jusqu'au «*oin 
«les rues CY'aig et Bleury pour le faire nrr» 
te»*, iitais elle n*.* rencontra aucun « ns 
table.

1 .e rustre lança son cheval au galop et 
disparut.

Obituair*
I u trb-'jraiTime a<ïress«* a M. le cnrouor 

.Tou*—, lin annonce la mort «le l'honorable 
AL Antoine .iuchereau huebesnav. «1 •« «*«le 
hier matin, ;« Québec, :i bagc «le 7.7.11. -.

Le défunt a ete bien connu autrefois a 
Mon « real, on ii a lonviemps exerc.- les 
tondions d'as»i»tant sh»*r4f, sous M. «le 
Saint-Ours.

II était allie aux familles de Sala'icrrv.
dt . t-O ira, .B e i eA»i l )u« hesi i)
autre- grandes fauibles < anadiennes.

Inenndio iV Vortlun
\’ers «b uv I <*ures, hier nmi m. ]r fm «'«• f 

deciar- «lans «i«> granges app«n« nnM a «i: 
A. T. i» «it.«*i sini«-os a mi-chemin enti«*
i.aehinet-' -saint (iabriel,

( es grange.. Paient louées a M. Thoma 
Broxvn. laitier, et < onlcnaiciit les i-ecohr : 
de I année.

Les pomp ers du poste No 9 furent apr»e 
et se rendirent «ur les lieux, mais n«* 

purent rien faire pour maitrisf-r ie feu.
Les per »*- sont eMim**es a 97.UUU. dont la 

inoil.e cuaxerte par les a->surance».

iu/ u: m L1 ( \T1I1 IMUI !:.

Hier s r, maigre 1«* mauvais t« i»»; s.
la fou «• « \ a i .;.s a.....au *»a«far. Vu--.
«1 > ax.iii un .. puissant ii"tu «« s 
tingui* \ . n s-••. .*f. t» (ar Martel d«*x. -t
jou«*r. lia i« w*- avec* la | *ul» ot nui et l«
«•- - « '. i
rappelé axce «-ntiiousiaHme. et il ► est ;u -:e 
«te .a i* - .i*ui e gr n*e «lu momie, aux «l« >ii s 
de I'aiu1it« ire.

M. tktaxe l’eücticr, organiste l'a accom 
g»i« a\« «• 1« ta « nt «pi «m lui Ci'iiMi.it.
“>ilxio l’ellic*.' a * i* pour a to. » •' 

chant.* d’une uianiere admirable par Al.
: Ost «r Martel, t s.

l eux *jui ont « u la bonne fortune ù'.as«.is 
ter a ce: t c soir«-,; a: lisii.jut* en sot*t r« x «* 
nus enchantes.

MIAÎVIAIRP M* “ I A/AH ” I»F JEl !>I
i .’ncque*- (’artier et la. atli«draled«* M«'f.t 
) r* il . -i.':« . M. 1 a b b*- .1. B. IVouix : 1 .«• Ba 

- ■ ' e) a De h
L’alnn-s ; Saint l'ierr.» a Bx'ine : l n j> »i 
bazar; ( lu. nique, aux jeun«*s li!a*s «lu 
li ar; i *- Bir.tr (poe-ici, par J. Hernias 
( l:aitia!.«i. .1 «»!i«-:i«- : A inwrs les salles ; 
Vutour du ba^ar : r.-uilleton. (Bavure 
Ne.rc Dame «l«-s Victoires, (Quebec.

so.mmaiki: ru “ ha/.ah” ii'Hirt:
.îac<|Ues l'art ier « t la «"it betlralc d - Mon* 

r* a!. Ai. 1 abl»«-.!. B. l’i'iuilx ; A pi«»p«'s «l«* 
h*, «•atlxsli'ale ; Aîme 0|i\i«*r: (’’hroniqu»* : 
A • rax «t- ;>-s salles ; \utour du l>a.:ar ; L *s 
protestants doiv« nt ils « oiitrUiuei’ aux 
« a: h« «Irai* «":' hoîi'px»*- . N tuig. d'été « p - 
►ii.*', par Beilelle (1 uerin ; l'« uilU*t«»n. (ira 
Mire: Intérieur «le 1 ancienne cathédrale 
Saint Jacques, à Montreal, détruite par 
l‘in«*endie «lu s juillet 1 >72.

Cette gravure <*» t-r«* tait“ d’apres une 
aquar«’l!«* tioux«*«* chez M. Bellemaie.
( tau la seul** imreie qui existait de cet 
an**;- n monument. Elle nvai »*i«- prepar«*«* 
►sus les soins de M. Jacoues N iger. qu«-i 
qites jours avant l'incendie, ("est un«* ia* 
pit-sentalion très exacte «le l’ancienne 
«atlie.bale. s'il t mt en croire ceux «pii r«>nt 
vi:r. 1 )«*s vieillards ont pleuré en v«*yan' 
►m le ffarnr cette reliipie du passe qu; 
leur ia|'p«*lle tant de souvenirs.
I.** nuiu«*ro du '' Hn/ar ” qui contient cette 

gravure offre un précieux souvenir «pie 
chacun devra se pr« curer.

Dann un proi - i t une
autre gii.vur»*. repi «•►entant les ruitu*s du 
Priais . qiscopal et «1«- l'eglise. apr**s l’in *en 
«li«*. d ut», s un croquis pris par uu vieux 
cil -,»yeu qui x il encor»*.

rnonHAMMi: d Arjornp’ni i
Pniar «b* 10 h«*ur»*s a. m. a 10 hrs p. m. — 

( io.it*-) . “ lunch ” «!-• midi à 2 heures p. ni.
Dîner de la paroisse Saint l’a.iù'C, à 7 

lu arcs p. ni., iimsiqu.* par le «•ho-nr «ic 
>.iint Bairice. sotis la «iir* «-Don de M. .1. \. 
Eoxvlei*, maille de chapelle «ie Saint l'a 
trice.

notes.
La paroisse Sainlc l’uin-;r Hub* a donne 

la soinrne de ÿlU).
!.'l nion d« s ('«'Tumi*-inan*luimis a don 

n« au bazar un cheque «b >2 ..
Monsieur le li* uter.-:nt colonel et ma 

dam«- Belle ont adresse au ha/ur mi cheque 
de (*KX).

— Les recel tes cont inuent «le s«* chiffrer 
par ni'.* moycniie «U* deux mille piastres 
par jour.

M. I).T nipin.manufacturier de coffres 
forts, «le Sainte-Cum gondc, a lionne nu 
coffre fort évalué a Ç)'*U.

-î’n excursion «i'-s «livcrscs !o«*-.lit«-s sur 
la ligne du South Lastcrn aura li«-u la s« . 
inaine prochaine. La paroi —c de Bou« i'«*r 
vi.'le doit v. nir mardi.

-M. l'alil e Prinu-.ui air -u hier p(.ur )«* 
ha/ar un grand nombre «l«* ra.l.-aux <! mt 
quelques uns arrivent des Ti«-is itix i«-i.-,, 

i . i ■ I et
In-ail.' zip « . s I • I li s.

— M. Napoléon Boui..s«:a. artiste « iua 
«lie . a fait «ion au ba.-ar à un iaol«. ma 
gui :•;!.«■ r**pi'«-sciiiai. : un«-des s.-,ti bêla 
i .l' Ion « »« • \«>! ;<• .-« i AU- ur. ("lie «/'..xii* 
dart est «*xaiu«*e a plus «le S ;,iq.

— I.umli soir, «u bazarde la (’at lu Ira 'o, 
les Montagnards «le Montreal se «•li.irgeront 
de la paitic n.nsi«*ale. I. - <-ho t. s.ms la 
«lirc*t ion «le AI. ('lis. Labelle. ev«-* m» ra «b-s 
m» rce.iux «*ui n’ont t as encore «.-t»- chant**s 
a A»«Aitr**al.

AI. Benjamin Su b e a * •if pour le 
“Bazar un article pl«*in d iiit«*r«-t “La 
l«*gen«b- du p«*tii mousse noir, ”qui sera pu­
blié soils pp’l.

Chacun «levraif tenir :i se proeurcr la 
rol!« «tion complx'fe du “ Baz a. ' File sera 
tr<+< iiit«-res-aiite.

-M. Ers Buriubise a donn«; au b-'zar 
«leux splendides plaqti*-:; en «-uirre re.pons
► *-. import es spécialement de Haria.par Al. 
Hurtubisc*. pour le bazar «b* la cathédrale. 
Ce* deux plaques qui inesurent . pouces
«h*'tiaumtr* represent«*111. l'une Diane d«* 
l’oitiers et l’autre 1 rançois I, roi «l.* I ran 
ce. J.e portrait et h* cadre sont faits d'un 
►cul morceau de incial.

-AL l’abbé Huot, rur«* «b* ‘'lint Haul 
I*!lermii<*. a, avec i«* «•oncours «i«* AI. ( «» 
pcLo. artiste, or-'anisi un t anorama qui 
i**pr*-s«*nt«* I int.-ricur «b* la Basilj«|in* Saint • 
I -rie d ■ Hom«*. et «Hunu- une i«b-c exaete 
«lu gran«i t«*mple <*at lioli«|u«*. AL lluot en 
donne l'«*\plication .*;t\ xisiteurs inoyrn- 
nant cinq «*ent9. IViidan' «es trois «1er 
niers jours il a «*nc:: iss«* plus «I» > IA, cf il 
«•ompti» «*n taire plus «ic sum d'ici a la (iu 
«iu bazar.

- La jolie table ou «ort expos. »» les ob 
jets oih-rts p ir le c«Hiv«*»it d llo« l!el:r:.i «• 
«legarnit rnpi<l«*m« iit. On nous p, ■ «le 
fai»**-avoir «jin* plusieurs «l**s prini ii-aux 
more* aux ^«•ront vendus . «J.-^ prix tout u 
' raisonnable*, u lieu - : • ml ••n
ralle. Ainsi p.,ur *.'.'» on peut s(- pr«M*un r 
la iuagi)iti«n»e garnitun* «le lit «»n satin 
b anc, avec garniture en denlelh* et «les 
sins a la main, que t«>i.s ont n«lniir«*e et 
envi»e ; une pain* «le rideaux en<b*nt«*lle 
bi.'Tu lu*. br«)«b*rie espagnole, «--t maï quec 
L-lu ; une rol»e «le cbal ibre pfirr m-n.sieur. 
«-r «»fl«*i te pour ?ls. Il y a aussi des tapis 
de table, brodes, «h-s or**:'l«*rs, «Te

L'annexion d’Hochelaga
T.rs commissaires nomint’-s pour «1/ri«1er 

I «nu-lie proporii* n «b* !n dett** «le ÿlOU.nnu «le 
| la rnunUTpa Tte «r iiorbelc- ga «loif « t re pay *•<• 
I par la municipalitt* «le Maisonneuve don 

lieront leur decision sous peu.

Chute
Robert Niv:n. IVnfant «le ma «lame N Jr* 

curai so . i
j «-si tombe du bant d'un»* gal«*riç. » n arriéré 
| «ie -a. maison, d'une hauteur d«* quinze
! pie*1s.
I 11 s'est infîig» p!u« !rurv blessures.

!•• Lne aux Dorév
Le f. uicux Lar aux Don s, apparter-ant 

aux eaux tl«* la Kixnn* Bostonn iis, sur a 
, le elieinin «I»* fer Qn**iM «' et Lu** Saint Jean, 

x u nt «1* devenir la pr<»pri« t« .!«• Al. H. 
Biferi. manufacturier de Ai« ntréal. ( «• su 

: p«*rbe lac, «pmique n<>Uv< llerueut «1**<*«mi 
ver’, est «l.q» renomme pour laproctipieuse 
«i u a nt if e «b* gr«»ss.-s truites s.iumonm-es et 

I d'énormes dores qu’on y trouve.

La soelété Sainfo Ce» *le
I.* >rtion semi annuel.. >.< ofîicicrs de 

la soci* t** >ainte Cccile a cloun*- le résultat 
i suivant :

Prc-"b nt. M. AI N .’iu ; I« r vire pr« -i 
dent. A. H* : icr . 2«*in«; *. i..- pn*si«jent, < .
j « . *........ai arc lu vis to, l

; A!l:»ir«- -c r**faire tr« .i «t. J. S. Bonr 
geois dit-*' 'cor. E. Larose . assistant 
«lire teiir. J. ( ». I*elh*ti«* .

( BAN( E LMB N ORDINAIRE
AI. U. 1 ourteniaiH'ii *. marriinnd «le men 

» -, pO'-ies. etc., vAu n s« retirer d.-s
p ur cause q.- , .*, «^flreen venta

► «•il fonds «b* tnagasim. :«u c«*in «les
ri;e- Saint I»omlni«(m - luji «• Dor
« l ester (Nos .*42 ci f » long bail da
►. u rnaga*in. a cet e-, :

Il a • eptera aussi. e mt pour la

AMS \r\ AM I I El RS.

invite ses atm* , f ! r.ubii.* «*11 _ .. !... . 
venir v.n'ter - n »t« h. r «b* s.-uq i: « t 
«b .— m ornement.«i «i. ^:4l.* antique.! n >» 
derm*, la s x i-i■ ciii► p irix»ir « \a , i 

« • - ... .
«U* lit la ns \\ I la.! « - u ,»i c. c t !
» ■ ; i s - « eu inaaiis <!<* nombreu x modèles «it- 
m> ;e«» «T «le meubles «b* tous l**s geim s.

A. Durand,
S ulptenr «*t dessinateur. 

► kW) : f a 1 i.U Notre Dum..

—Joseph H. lit • . couxiinr. de ' 1 
ans, ib ineuian* \ ■ n. Wob.* . si 
tombe du (oit d'une li aison en construe 
tiou sur la rue Durncm-r « ^ « -t imlige
plusieuifc bless ir,js gr. « « « - . L malaiie lut 
conduit a ITnipital N. tu* Dana .

— f^es plu* b** ii;\ mil <> i - et l*-s plu* b. i!«>s
peintures . .v
mai ne, chez

Forciiru, l’oiiTiEH rr (Te.,
301 11 f x. - ' .. . . un.

L’autre ►« ;u i .'**i»n. Aîarc«*l. qui 
axait per«lu son . bapeau. v. ulm s'em|>arci' 
«l« c. îui d nu l’;*.--.i; i. I •« p «• 1 * . n.iui
► il nu poste, i , « n route il lut |»i is «l un
acc*escl. rage. • . il - . o toute une 4*si*ou.i 
de poui ie ►ouim-ti...

h.m: i able

i:\pc - i m x . »t « i\ t \ 11:
I ■ Mina-. Angleterre.

A MM. l'% A., --icottc. n*«*re.
Messi»*urs. «•iixi'xc iuun. Jiafenu*nt cinq 

quarts Eau Sa n: 1. on. i i liciiafk»!). ^on 
c*\«*ellen'*e est r. . on i - i IVxpv-it ion. 

(.Signe) S. ILi'x.x. i: rvru ôl (.’o.
i t ( ‘cuter St !'.

Londres. Angleterre. 
E. M a >sicott i: & FnÈiti,

Seuls agciil s. 
217. rue Sainte E.i/abctli. 

Tclépbom'No Mh A. luaout luiu

La caiLse «le D Devlin. N I’., a » t«- 
apjielet» «levant i«* i».*«*« r«ler,lii«‘r. M. I>«*vlin 
n'ayant pes coi ipuia. I« uiouiaiit «1« po> • 
par AL Normaiiiliu a . t« .ciaii « i un man 
«i; t «l'arrestation a « t. pris contre AI. 
D« .lin.

(’liez Ilubcî t « t < inf oit. OS.» rue Ste 
( '-ii licrim*. fabricant - «*i importateurs. >.» 
«■riiic«*s énorme-- : chapeaux «le paille veu 
«b. j a uu rabaîainx r ii mi labié.

Nous recevons de-. iii;iiiiila< i lires angi.ii 
s«-s. un siilendiib- asspn itmuit *«• « bapeau \ 
«i. Icu11'«* «*t dcdiixai pour noue coiniucice 
d'a.itoiuuc.

Ilr i.: j: r » r ( «m rots, 
j i * o Co ii« .''.iiute-1'ut bcriui*.

Aloiui. il.

Sir Dona «I Small. I bonorablc W. 
V >i | hr, .te. Ai. Nx.i'.-ui «ic la banque «le 
Aloior* ai. et un représentant <!«• i i maisun 
Baring l'uTa-s sont airi\«'*s blci matin par 
le Hucilique d'un v«»y ;. .•« «l-ins l'oue- t.

A vez vous besoin d'aclictcr un ca.l.-au 
de iio«'«*s. allez x i -Oer magasin «le Eou- 
« ; i « r. Fortier et lie.. • ô rue Sainte-l'atlie- 
i inc.

l'or« m i: I*'«)t:rn i: t r Cir.. 
201—14 f A. !«».». ni. .'junte (’atlnnne.

Hier mi liomnn est tombe du mur «le 
r« x* t«*m«*nt sur l i voi** «lu Li.nnl'l'nuic «-t
► '« --l illlliue «1«*S blt-s^m rs gi }| \ ■ . Le bles-
b<; a « te transport«• .« l'iu pital Notre Dame.

CERTI EK N I’.
M« n i l: i Al., (ilin 1 sjî». 

I.es S<» urs «le l«*i l’iovi«lei)«*e. \pn-s avoir 
fait l'cs-ai du m iulin a laver «le AI. E. <■<> 
«Un, nous confirmons «j»u* e . -.t !.- plus a van 
tag mix et le plu* util J.* tous «eux dont 
m.i.s nous scnime.s sei x les ji:<qu i pr**s« ni.

I . (»«»I)Ix,
21! v Not T e DalUC OueAt

— I.'emrndcr: *S L;ie!,an**e.r*l,’> me >
(’at beriiie, l«* Castor Uii i ablet's,un purga- 
t it certain et assure.

Ax i< at*x xirnrs. (»n «li v rait toiijoiiis
a«luiinisti*ei*le* Si»;«ip A laU'' i •-x n i pi Mmp 
WiNspow aux eiiîarn pep.lmt la p«*ri«ide 
«le dentition. Ce sirop «aime 1 niant, 
nmollt les genciv» S. ►oUi'agi* tout. les 
«!<.>uleiugrmrit la eoliqu** et .-'«■,| iei«*uu 
<i«- le plus etlieaej contre la «1 iarrli'*. l’rix,
2*1 et s la boute ille. - i -1 . la

— U.i ven«l tout* - moi t s «h* bijoux en or,
payables a la semaine. «Ti» /

Lot' ir u, JAiiim'i. • 'i Cti:., 
2Ul —14 f A. >«i.. ni«- S.-iinie Catherin»».

*5

DW. J. (i. \. tiKXDRKAr,
« Il IRI B«.II \ i*l % lis il:

. s,. y..i i m \ . a/,o«//«<i/.

I x>r.«. fion .'.* d. , -s ... , iu .. D *c' r-
uv« •

•> ..■Mil Irt_________________________________

KMENACüMCÎo
FLA\ IEN J. ORANGER,

i» % i»i:ti> it
A transport»* boa L’.abli«-.rm nt .vu

N«». Kl i: NOT’Kr.-l>\MI-.
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Le** HiüitiH «i«» S l is r«T*»ntb:ii trcni- 
bia.ent en h allongeant sur le tapis loi»* 
" * *1 ••'atmai- ►,i n,!.. ..Il «jDand il si; .-. al!

' us i«* iat«*ail, 1 . t .-t les bille U» ««es
croupiers.

•Saicanv, toui»»urs maitro de l ii-tn.Tne, 
tic laissait | a^ une ►. u ** «i< s. , imprcs- 
s.« ns ►«• thnluii.* * !;r son \ isa-.«*. Il se c«»n- 

• ■ • ; e du n 1 1.
• t c «‘tait Silas ’I oi«.nth.Tl, en .somme, que 
la « liaiu «■ suivait avec plus «lu c«»ii>taucu 
4 li «•«• niotuent.

I’«*int«' l’es«*:nle, bien «pi un p**u grino 
pat o* \ « : vient «l«- l’or et «les lu.U i►, ti«*
c« ait «le Ic.s o1m« i ver tou» les«lei.x. Cette 
t- ttiim*, «|ui >« u taisait s.uis l«*ui i luani... 
il s«* «ieinandait sis seraient jiskcz pru­
dents J*«*iir la !':!r«l«*r, s ils s..niaient s’aiia - 
U I . !

Euis, la i.-tb'xion lui \int»ju* «lins 1«* 
<*a.s oil Sai'eany et Silas S«»r«»litlml Jiui'-.h'llt 
«’**:U! sagesse, ««• «tout il d»»utail «Vail- 
l«*n !►, -il» poiuiamnt efre t /lit «s «le qm: 
te! Mont.* I ; 11 i « •, «If till!' «Il «llleUpU* ;’lltl«* 
«•■•iu «i«- i Europe, «ni il tau.Irait les I«• m: n- 
«b L u «*nt ne ieur manquant p . iL 
n«* ►«Taient plus a i i «Ii.mtvUoii du «p « : - u 
Anfvlurtt.

l'echléinont. pensa t il. tout «.Mj.i. 
fait, mieux vaut «pi ils ►«• milieu!, « t p* un* 
i toinpe l«)i*t si «'«• «-• •« pi ni «io Saicany et 
homme a s arrêter «Ian» lu \4*in«* !

( 'ne!les «pu- tu- ei.t a e,*; . «i.i 1. ni, .
«b* 1 ointe i «•-« .ul«* et ►'« s «*spi-i ani • . la 
« ll.nice l*. ab: m,|, m, « p;,H le> UiTlX . . ►. 
En i «-.«lit -. et par trois bus, p-, auran-nt 
fait R;'.uW*i la baïupie. si le diet de pai ti«* 
n «*11* lait de* ajout, s «io \ ingt nulle 
francs.

• lut un événement [iBrnii ’• i■ ’ 1 
teurs «1«* «•«■( t« lui. , «lout la inajoiitcKC 
*!i"n'ra tr>-s Lix «•labh» aux «leu\ p-iu-iu . 
N ••tait «•«• j-«s «'*'1111(10 un** re. .un . •- «h* 

«■«*tt«) insoli nt«* s»t i«! «b- la mugi*, «huit, 
l .'ulmiiust talmii avait si largeoicnt pi«»lité 
la veillo i

f.ii .soinm.-, .i s i \ In'ii'v et (binio, loir 
«pi ils su.--pendirent leur j«*u, Silas T-t'oii- 
tlial et S;ir«*an\ jujiient it.ibse un ■.,;!iii-'i 
p< u«m a v ingt mille louis. Usaelex i.ü! 
«lors el quitteront lu table «i.* roui» (t«».

ioi-oiitluil maivliait «i uu p.isiu«* i- 
t un, « «•mun* ► «! «-Ht « i.* uu p.-u i . t . 
ixt demotion et de fatigue « i.bi;i!.. 
Son «•omp.i non, iiiip;«ssible, le «ip \ edlait, 
redoutant pai «Ichsiih tout «pi il ne lût «« i 
t*» d«* s’«*nlun* av«-• l«*s «pmlque., • -.i'.iiiu .
de mille fr. in*-. -i p«‘nibl«*mi‘iii i. .,.« -ii. 
et «le s«* FoiiBtraiu* j« sa «lominatn n.

’1 «nis «ieux, s.-.ii.-. .s a.!i«*sser lai p;i:..'.*, re 
| rus. rent *.tiav« is In hall, «1«* « • ;i«iireiit 
1-- perisl^li* «•' .« «lui- .. ot v el s 1« ai ho­
tel.

l’ointe Hesc.-uh . su I: «le loin.
En Hortant, il aperçut, pi s «( un «)« 

kios«pi«*s «lu ja:««in, < 'ap AI l’ihui «pii , i . t 
assis sur un banc.

Hointc l’e.-ii a le alla à lui.
“ Est-ce le moment. < «iamauda Cap Ma

tifoii.
Duel inornent ?....
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roq
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<t« ‘ir I II e .« . r« ' «Il • I
«■u Kurop-. p.<rie u « u "t en h rai». »*. u 
• / u il • ' ilu. > ■ «•'• « I* «r.-. p«u.r u.• *• m»o
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; - H
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tirs a. iu 1 « * <1«* ' f;r- 1. 1 . a > 1,
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la PH A P M Al D POHLP I .
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( AVrn»*- - • - * 1 ' 1 .« ne».........«lu .leur J 1 <*•
lai» <-«,rr<> - f. i.*-. «m : « - . 1 ou un «« i<I**«i<i . 1 ; > -«
« ' »|» • .. ... » p* « I ; « p, . |. I hn
cor «!•* (a ' ' - . t* ru e. ,. i, im, i-frn - to •
n avait j.-i f « • •• «li parai ro, ont • «* ••
1 .1 ..n P« m.......... W ... b'. On p»ui 1 \ u, 1 1 :
1» • • - ■ I. o • •• de - « •- u I 1,1/ f
' * 'i . . |

n i !-..*i »I«- • ■•: • *b \ «-rruo». 
j l'nx. ')» « a. >«»u« ilio.

Faites en I * 0.11.
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2449, NOTRE-DAME
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« I X• ■ IS 1
coit'cu »< * i 1." , 1 la »iia..u H . nu p r „
• ur 1 • »-#, ' nui 1 u n ix I 1 ...

LE BON SENS!"
L « « üip.ignie »!••' p.« «. Il «*

t*' A '•»« IA I i«i\ i . J. < M !» 1
com i»U ►< 1
loin ; - - ■ .r «*n . .... * .« 1 j . 1 . - , *
jLthai m«*»i« eiit 1. «.i i,.,uu h* 1 i.rn i* x -
! I LI» \ L 111 MT I >K ( A- I » ». • 0
tées't'ti -o »* |u«-p.u .-«î4 p « r un • ••m- -. 4
l»ei-i«*re # sun? agi. «Y. . , .* •.•. . T «r r : , u- ,-c |
purgative. Clic h«»P« « «in’»'>iant •< pa"t il»*--c «
No! !«• As,x M P\ IT(I\ M KOI* A IY am...........
I «>-*■ »1.- PU -MT li- M Kl «ia I N Y «' »nie*. .
itr'ftniternrnt .............. •.*«• •> «»m»* ' • '
.1 ..'«b#* ! **rv«*u *■■< ' . »!•-• . . •» . V • *

1 ' ■ i
li nt- • • a 111111 ’« « n ; ■

A «I T’e►-■■/
TH la < AM OK OIL T \ KM.T ( IV. !

lïMi lue s c.CaM.er, «-. Montr. .
li UiUra J l mini »i J j

‘- • i.Hm. eraif l’existence qu'il» avaient 
< Jdsqu al«»rs. Ituiné, il faudrait bleu 
ouiir >.i. ,riv partout «.il celui-ci
• p '« • nduiro. Dan» les deux cas. il

- r « n ?i craiudre de sa j ai t. 
” • ' «. b.en «ju’il casayûtde réaiatt-r*

i 1 lit'..«l «entait maii^enaiit t»a.:- * 
I . -h ns m jttueur h agiter en lui. Eu 

fd •« .«. -.M inent où il était tiftubé,
• ' : t i la t .-4 la pour et 1 envie «i * 

11 - us I. s s,don» du Casin»». Le»
1’ • » • Sarcany lui mettaient le
k 1 d1'. « u ViMblemcnt, le toi t
'•'•*■ • u. j.uur lui, et pendant ce#
«l'f.ia r • 1 d. >, ax.. une toile cc»n«- 
t « •«pi «1 sciait impardonnable de «’arrê­
ter I

Le ;• u ’ c. nme taut les joueurs, set 
pareils, il il . î: « t au présent ce (pii nm 
I ’ i.im.i.s « fie «111 au passé ! \u lieu «ie 

■ dire I m . .1 de ),« chance, —cl- «pii 
«•'an vrai, il .►«» disait ; .Laide la chance, 

«e qui est faux ! Et p«.urtant, dans le 
c«tx«-a-.i «h* t.aïs ceux qui tablent sur le 
hasard, il ne ►«• fait pas d’autre raUonno- 
11.4. «|iio celui-laiils oublient trop ce 
qua r «« minent «iit un dea plus glanda 
matli«,m.'f:eiervs «le la Franco ; ** Lo ha- 
■ ard a des caprices, il n’a paa ‘ d’habit u-

(’«•penclanf K*m any «'t Silas Toronthal 
« taient hitix. devant le Casino, toujours 
suivis par l’.-rite Hescado. La, 11* s'arrê­
tèrent un instant.

Mas. «!.t al.. S ircAiiy* pas d’hésita- 
1 "’U ’ • \ uin» « t « décide à jouer, u'est*c«
! "

1 bu ’ «r«*i«l.- a risquer le tout potir
h “t 1. |K»n«lit le baïupiier, dont tour«*s 
h ^ 1 - « t • ; t i «. 11 s ; 1 \ r, 1 « • 111 «•«.►►«• «l’ailleurs, dès
•P1 s«M.t from.» sur les premières
i ...-. !,«•.► «lq j-éristvie.

( •' n « -t jnis a moi «î<» vous intluon- 
' • ' ‘‘ prit v: •«any. Abandonnez-vous a
x-»’!. inspirâti .n, imn à la mienne ! Elle 
ne peut K«* m ..iiper 1 Ksi-ce a ia rouK t te 
«jin x«.us allez. .. .

au trente et quarante î r 'pon- 
«ln Sil.. > i-i«»nihal eu euliaiit dan» lu 
hall.

' "us ave” rais..n, Silas ! N’écoutes 
«p v«»us lueme ’ la roulette vient du 
\«-i;s «I a.n«a pres.pu* une fortune ' Au 
i'« ite«■ j «piaraiitt* dti faire le lest** î

"U 1 r .gît 1 èi.«nt «l.ins les salons (*t 
d’abord. Dix ininuUNi 

l’.'inie l*«» .-.nie l«-s vu prcndie 
I une «lis tables «lu trente et «jua-

h> pr

p!a «•
1 ante.

La,
plus

«•••ntl

h* ps- 
1.nids 

.11 «les

« n «■!].-!, peuvent k«» faire «les coups 
"l'iu ; . La, si le» clianees du 
i > -mph-s, .► il n'y h à lutter que 
h' iclai:. ie maxiuiun est de douze 

11.Ile . el .,11. Iqlle.s passes pt'UVent 
1 «li* ■ li:l«T«*n«*i-:i e««n aderables «ie 
u «!<* i i-it Lit est «loue l«* t.lu-àt.tt» 
'•«h-iioii «le «e «ju'on appelle !«*»
i j.....ni La, enHn des fortunes

avec une 
11< iurs«*s

mues >.* sont fuites 
1 i l igineij dont b-

«l< I 
h •

ms, «I*- N«*u N 
aient se. montr 

A roui

»rl* «*11 «1« 
J* jalouse.'

L .n.lre»

HORACE PEPIN, L.D.S.
CIIIRURGIES-DEHTISTE,

G! RUE .ST. GABRIEL 61
laiiie I. in.-s Notre-Dame et .St Jacques,

«lONTKFAI. la

vraauent pas la p!a« «• «I un «•st.ainae ! M u 
je l«* P-iinTitci.'ii, .vi j'ai |«* t. .ups ' 
Donc, ne l 1 tvanl
t au revu '

• i ' ' ■ v ■
pe «pu* <l«*seen<iaicnt Saivany et .Nila ,'I .»- 
r*-ni bal.

L<Tstpi d s«* fut assur*'* «pie l«*s deux a - 
f«u-i* s «-talent fait H«*ix ir à dîtu*!* dans 
I.111 iinp 11 tenient, l’ointe I’«•►. a«!e se p« 1 

luit «!«• j. a *- s « •il* ù la table «lliute. li n . 
tait p;is feiups. «-L, en une «h-mi heure, 
connue il l«* «b-ait, il eut i«‘un»nt«- son r. 
to 11 a«- ;■ la pla« «• lu•tliiJile que «•«■t iii '.un- 
doit ui’i-iip.-i «lans la inachiiK* hiima’iu-.

l’nis i! sortit, un « xe.-llent « igai • 1 !a 
buin-lie, et il s« i* mit « n ««bsei xatioii de 
\ ant I bot -1.

“ Deeulément, muriniira f il. jYt-u ; n.'- 
pour «’*tre luctioununo ! J ai niatupi*» ma 
vocHti«>n î ”

1 fion (
«'•tait celle-ci c( ge 1111 e m c 11 \/1 11 . . ■.
non revenir « «• soir au Casiiu» '

\ 1 -1 s huit heures, Silas 'i«>rontlial «*t 
' in-ajiy p inii-ent sur la porto de Liiôtel.
l'ulhti* l'i-a.iie «Till eut «*n«l I e eoin-
pn mire qu’ils «b-a ut aient viv«*nn*nt.

A p|»ar« minent. le bampder tentait «b* 
re-i^t«*i mu* «lernut«• fois aux ohspssmns, 
aux injoiuT ions cle son complx-e, car «••- 
lui «1, d un»! v«.;\ inq» t icu---, finit par
dit' ;

“ Il le faut Silas ’. . . . Je le ^eux '
, -. - • - 1 «

•'a-«nef l«*s janlins «b- Monte ( «ri.., I’.*inte 
l’e^e.ub* l- , suivit, sans p*.uv<..r i!«*i» - n 
prendre de leur «-utietmu a s«.n gr:ind 
le Met.

t >r, voiei ce «pie S.irrany «lisait, «le «*e 1 .*1 

qui ii’a<lni**t pas «b* r« pli«pie, au hampiii 1 

«u.nt la i« ►’►'.un**- molli;--.ut p«ai 1 peu.
*’ v an tei, Sike. «paaïul la« ;iafi« «- n«»us 

r** \ ’«-nt, ( •• seit m •» m • ' . Ilfu'itip.i-
\ « lis ay e/ p«T «lu 1 « t«Te ' ('oïllUient,
dans l.a «1« x ««me, nous av.'iis forcé notre 

• 1 eonnne «b fous, et, «bu s la vein**, 
lions ne 1« f*»i'c«*rioiis pas e«nnine «les 
- » • - < o", ..a 1 T, lions avons n m- • 1 •

« asi*Ti, uni'pii! peut -être, um* «K'casion «pii 
l.en! lu* jatbal ; ««* r«'j«T'« s«-nt«*r, «1 être Ijiai- 
t r. s «lu s*»rt, niait r«- de la fortune, et nom. 
ia 11 s «‘lions «•«•!.îipjier par iii»ti< faute ! . 
Si! os, vous ne nente/. donc pas «pie la 
chance....

ni « lie riYst pas épui • «• ! murtiiura 
Si'a T*.fontImI.'

Non ' «-«-nt f«»:s non ' r ’;- iulit war«a- 
n ' v 1 * - pliq pas, pu -u. m iis 
c* l.i s«* .mu 1, cela v«mis p -n***r.* p: «1 n an\ 
iiioell«*s ' .. I n inillioti it< as atU'iul, ce

lu 4
nn million, el j«* n«* 1«* laisserai pas échap­
per :

. i «-nez d»»nc, S irean x !
M« 1 . « a i s«!ul ' . . . N >11 ; jouer

av«. vous, ■'i!.i ‘ . ( lui !... . Et s'il
fallait «*b«.i -.i • ntre n u-- «U-i;x, ce seiait .1 

vu,JH que j«* «• «1er «- !a j bn '. . La v. 1 .«• 
e t personnel'- ■ ' il « •’ manit'-sb. .,1 . lie
vuu.4 est n vena«* .......... lo«i«»z. «loue et v« .s
j»agiier«-/. '. . ., •»'•! le x «*UX !

l-.n sonniic, ec *pi« voiibtit •'» ir< any,
C l a.’ «p.«! ' i - - I «T- lit ha! le .-.«• e*.j. H» f
,
«pii lui eu- « rit perims *1 • « 1. ipp«*r « *a «î-»- 
mitiMfionJ • pi •! ’ « niait, « « fait «Mie s<»n 
C«»'iipii'C reib-xint le niilli< 111 un» <|iiil 
liUo , ou t « *• fut le; ..la rien. UicUe,

\! \ (. I ; \ S DE LA (AM BAC NE.
« Iia. 'i ton! «•-. - Il t*-S «le tiijoux 4 

« 11 un m prix «pic pour arge'Ut
cc.itipt ant.

En venant n 1 ' ville, in tez-nous voir,
xoii 1. «u.nx aiiivus «le « e que lioUS

uvaii<;ons.
l-’nri ni v. l'oitTti;n & Cff.,

■ « » l in- .'•le ' jit lu-i i»ie (eut re !«•► rue» 
M'- i.h, .«'.« tli et Sanguiuel.f

COM Ml M( VI ION 
î’«'))ii avoir un e!i.-i|»«-au «lans !«► derniers 
ai► • 1 m- pa*' pax.-i 'r«»pelier. pour avoir

uu grai.d .*lioi\ parmi «le-, uullieis et d**»
i.iuin-rs «h-«‘la«t>«-aux, en uu mot |Hiurav«>ir 
ni; ! «" 1 a 11iei«-el être bien servi, il taut 

j ui 1er elle/
< us. Di s.îAnniNs (Tr*, 

r»:.7 ci IC.I, nn* Ste Catherine,
Aux Trois Chevreuils, 

Mon' real,
\«»im avens besoin de plusieurs tilles 

i pour les « aSques «*t les inancliotis. jno

Al* PCBLIC VOYAOEEU.
L'in'.fel du ('an.-ula. e(*t. établissement si 

I Iu*-u «*0111111 «lu publie voyageur «•►t muni 
! «i. t.i.itt-^ h s aiiu-liorati«»ns modernes et 

« • u\ «pu !«■ Ircquerirt-nt n'ont «pj'a se louer 
«n- Tinsf a Uni ion et «lu service.

( b.imbr* s eoiiforiables, Viuset Liqueurs 
' il. pi «•infer choix.
• I Plier complet pour 2Y rts.

( irunt-re «ie ha, .1 «* a la disposition des 
1 [u ; ►«Mine-' m- passant «(lie la journée a la 
. xii;..

A. ( ’. S a norm v.
1 mais 1 nu JT-opi ietairSb

Voulez vous urnttre «h* e«Yté .0(1 et s. par
- « r» 11 i/ .iji Mm» procure.- h*-, plus beaux 

j bracelets.
Allez rendre visite, le soir, chez

E«»i « m.k. Eoi.’tikk &l ( rr.,
'Y*, rm vt« < nfberiiie (entre les rues 

Elizalielh et SanguineLf
S'i l If A ______

t m x 1 «tin . ( • u'est pas la forme du
> ! u"** qui fait la l»« aut«*, mais «-'est 1 «‘Ci.'it 
• lu i «*i !-1. ( « -i I •• «pii e\pli«|Ue la VOgUO

u i !»«'•! i «••'!«• ••al b* t oil«-t t«‘ veuüuo
I "ai tous . pbarm.-it-icm» sous l«* nom «fo 
“ l.«>ti »u Bersu-imc.'’ Du Gau IL

I
( n ' 
bac
bl.
du
up*'

t»ji

(.1!'.BISON
•# |.« r~f!r.'i« s faisant usage de boissons 
xrant« s «.pium, nior|>liiue, chloral, ta­
il .«y. nt djtutr.-s habitudes sembla- 

I . u i. «-«le | •*• u t etrea itninistrédaiis 
t b* «m « af*-. -ans«ju«* la personne s'en 
i « «»i v*. *-i ou I. «I«*siri*. Faites parvenir 
•u « siai-qulles pour livre et eertiticats 
f ux (pii ont ét«- gu**ris.
\»b« ►-» / M. \ . I ubon, 17 rue Welling- 
. Lst, lorunto. Ont. 10 aoiit~Gm

IVnirqnoi m- f*« acheter une bonne 
nu.i'iit- «n or ou «n aigent avec vos écono­
mie-. de chatpic -euiaim , chez

I «»r« in.u. Loi. i ikiî rr Ttr.,
2 .! 11 f A. ~» A rue Sainte Catherine

(. 'BL AI X. 1 D.ni - .0 DE IlECOM-
i N > K

La r* « rmipen-i* « i dessus sera *1«»nn**e à 
• ► j*< i um qui ;jm«*iM-:-onc Tarresta-
t i «'.-s jn.ijx i/bis «pii. allant «lans l«*s 

« .o'ip.i. n« s hint passer p«air l«* tr«*re, 
«I a i »• •► I «-«msiD ou encore l’associe de 
(.« •Tucker, le laineux guérisseur sauva- 
p . No. m; rue ^ ont Luirent, et vendent 

n uu.l « :alsii«.-s «•• d'aucune valeur 
« -. i«* « tan: le-- « ns. M. <»eo. Tucker n a
..iiciin agent autoris«* «le parcourir les « aRn 
I * » • Di»m«-t«/-.;t individu vendant «les 
i<-)• ■ «i. s en son n«*m sont des iitiposteurH, 
L x i «(ne I * portrait derhonimeauxme- 

u v .*ore-«. |<> n«>m d.* la i-otnpagiim 
»■- - .M -n! iJ'Tu-s \ «-rjes, ainsi «pu* k „ aii «Io 

: u- *-‘ le n iTn«*i«>.s.»jem sur cha«|Ue boitO 
«. i '■ .utciilc «pi«- vous aclu ter**/. M. (*. D. 
'•W in, pbann.'ieieii. e^-i s**»il nut«*ris«- de 

1 «i. :• tues r in-.l.i aux | liatio.-n i**i;s eu
au\ maicliands, 7 aout-1 uu.

Ma ;-.:i *\ n.«a!e>: «le «• »:•• SI.'1'par «#-,
! !,...iii* su r\ «'s «1* p« uses d*-Tiiai8«»n. *-1 a.iej 

x as a ‘ider t «• tx-lh* montre en or. clu-x 
For« iri:R. EoHrtKR r.TtTr..

. .01-14 f a. y, • rue Mainte CathciiiM»
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AVIS I>i: I/AUMIMSTK MI ON

«U** aiinonrcM 
est sous ladlre(<tu»ti de >1. rdmoiul 
Slovens. Ou «levra lui «‘oiili«>r les 
«mires ou les luisser au bureau de 
LA IMIKSNK. \o 1.1 »0, rue Nf»tr«‘- 
]>ainev «ui laee «le r!lote|.de* 
Ville.
y —-—; 

j,a pmosss:
WOXTRKAL. 11 .slil'TlVMHKi: 1

Le g**u\criu.‘uieut j.r «*% mcûd \ .eut de »©
«!• ci.it r a aauter h* | l aille e le»
él.* i* . p«»ur h* 1 $ <» • hre, ! v nomination
p 'dr 1.- 7 «lu Uiè.ue m« •is. LH résultat d©
llaluiiitaiiU venant «q*.'es celu i de Chamidy
lui a-t il iiis|iir«- un© r >«dutlolA désespéré© f
Ce si.i.t Lm m iit-ts U, s , «t, mu fond.
il n* US a.- a*/ ieu. L J. lit t>M©l|-
tid t*»t «jue le |«upï, « VtxjU** et ' j U «J
d .. . .« ( Il UM a il J .«I . .ia. Ili |**»lh! o(| ©r»
étaient les c I.* n* -, il \. ’ « u hmr.
Tout t lait |.au*; v 1 !’ente de ce
grand évèriein i.t, • * u i.s cr«•y* ti* «pi uu
1 la »'èchapj»er
«1-*

1 lecteil t* vu it_'U*r
i

I * • i. - 11 11 •. t t. !. i > « . • t
ioIlH en sus-

lu i llilt ijUt* d ‘S C« ‘Ul ■ » «jui n ont
Pr‘" ‘bf 'te *l«* Candida' » en aient un au
j.lus \a.-, et «jue ecu x dm i» leijuel «»n
ii entre divers*.» jn-rsonnalites lutsent
uu choix décisif.

Nous voulons c«*iitj* t r «ji te, dans ce
rè^'h ment déi.nitif. oitserv ateurs
natioimux recevi« ut 1.i part. a lai|Uell!«‘
leur donnent droit leu r titfliiêiice et h-s
services rendus j»ar eux 4 la «mus© patrio-
ti«|U«*.

Nous 1 uv«>ns dit a m aimes JVI U'.ses. Il

“

1 v»1'*
«Vue -

rio î
«V*«-

d<» r* . U «;• > .. i. U« f.«:»

• | '•* t il mainteii-iiit «l»n-N On';i

mue d*- rundui'--

me b
r*n»»i
ju-u

laii
J 11

pro.
Il.ult»

lano

«'!'« |»rmi; •
- . e t un <i« > „ 
. U- * II. !a*« ! O. 
te C'aU. «.jfi; lanl

|*ar l i mint! 
1 .«.XrUluiikM lltrli

ivnr» n 
e «lu cm

tip|i«-t aux
»... !.• tr i

la* j.mn
llam» une
pr«'si-iii«* I 
prov inr** . 
rat hoüqtie

crtaina 
' «^u.U sriiti- 
.rr Mai.- 1 •*
r-t lYfcpnt de 

an a* ite» Au

uu'iiikpir. Ira 
«»«• lariiren 
Ituilie «le leur 

-I dan» iY»»|h*-
:l i iUr. i *>11 fait

r. On .1 I

! N 1..1 l* • Vicv * l»- i" iiniOy*' . ru 
I «quitte, pour u u* «uupl. amende.

4'e«t la-aj 1. ju»:i « launicipBlc !
I lai»i > .ud. cBUse, ans «UdMU» d. lm»< 

j'at a - - .-il, e»t ci <t i I.a Piiks.1. a »*. 
I et ciuul i-.te a p'in.ie . - d>-r<ui* dau- 

nuiuem d’i.ie: MM. l'tuker •
: rie. contre I*. X. Tur^eon.

Celte cause, je le |iieiiti» de» maintrn 
deviendra une cause n-|i i>re, et le n> i

M>U
n et

ti lu .l/uif • •fill 
>• r.e d article» «■• 
i minorité an/.ai 
mine -outfraiii. < 
ranadieii». île- ••

laf

a part «e» 
i --ion» de

M. T. X
.Mont n-a!,a 
de» maître' 
M. T. H. Il 
de la rorv*
•I. lloliert.v 

! rette d.-rin

lu./- a, dan* riimtoirtf 
»upi>re»Mun de I :i

de

va j.<>ur itou» tlaiia «et i o r|uestt.>n autre 
cime», iju une qticetion de j Txoïmca ; *»u, 
jM.ur ï irier pîiiH e.xacti juc-iit. Ja ijuestioii

t t tri uuo ipn it «te pim*

l’eut-on faire une p«.1itii|tie nouvelle, 
! ti*«er de côté les Vieille- querelles et les 
vn-illcv di: i :ncti*>ns du rutile <<u de bien 1 

— ! Il faut puni cela clian^er le» cadres dos an*
Le C •irriir il 't Ca > I t qui avait i/in t 

le premier j'-ur, I clertnm de Haiti ..au 1, 
la trouve une chose («tute simple. Le 
J wma I Je est du niêine avi«.

Le ('aitiuitfn déclare, au c> titia.i *, «pie v 
les conservateur» caua lien-.-fi\ui ; .i» sont ; •' 
heureux de l échée d •> ti-iie», aptes la de- d 
plorable campagne cntiepnM par le l/" “

J^e pjnuvcruenient fédéral vient de pren­
dre une excellunto mesure en d eiilant 
d'établir à Otut\va un l iir. au de .s'a ni­
que du travail et d instituer une emumis- 
au>n enquête coinj»os ■ en partie d'ouvt iei 
pour étudier le nioile de fouetiouncuiciit 
le plus avanta/eux qui pourra et>e donné 
au bureau.

Nous espérons que la ville de M-mît | 
qui est la plus eonsidr râble du l> 
no sera point otibüée bus de la formation 
de la commission et quo I clement Cana­
diens-français aura s i juste jurt tU* re: r • 
•entation dans la commission et dans le 
bureau à établir.

Si le gouvernement a Réneusem**nt l in 
tendon d’étudier et de i coudre les qties 
lions ouvrières nous ne pouvons quo 1 en
féliciter.

quiciens partis. Il f 
arrivera a Québec sur le 
ment, ne représente pas 
nom 1 un des parti» exel 
combattus «l.tns le p.n 

présente à la foin d’aiu 
«1 anciens conservateurs, 
semble, la main dans 1 « 
lutte et résolus, pourqm 
pns le mot. ju *»» ! « < iitinints 
la main <i.uis la main.apt .» la \ 

C’est à re prix <|" • l'unio

qui
de­

là majorité 
bancs du 1 

sou» un nouveau 
•ois qui se sont 

pi elle 
ux et

lu.os

■. a:.' mairii'' en-
iiain, pendant la 
i n*' dirions-nous 
•int.s à marcher 

ire.
ut être

h •yalo, t e 
durable «u • 
une nui i .rite 
compréluMisi 
le droit de r- 
tout eut M-r 

l’iu.sieurs 
politleien.» ii 
dont la base 
utt'onaux t.

ce pi ix qu idle sera 
rtira véritablement 

que la r/e, 
, ouverte a tou.» et ayant 

• (ualiiier, a la face «lu pays 
j»oliti«pu* nationale.
•is lions avons enteudii des 
•urte \ ue éi ablir des calculs 
tait que le.» conservateurs 

repia'seutent qu'une très

t aussi 
iu il (‘U
nouvelle,mu* p«

j»<*tit" fr:o ii »ti parmi les p.irti* politiques. 
Aucun calcul n’est plus f.mx. Sans doute 
il est vi ai que, malheurnuemont, juir 
suite de ciiairaementa de front

tou» ifi-nre». ««t ciMiitiu* n.-'atit ••outeinn* 
•pi'- | u- 1 e»|ioir d intci \ eut ion, en leur fa 
v • ai. i i • * » piot«*- tant» <| Ontario.

L** Moil » lii iioiici* I L/n»c Catholique 
l'o .laine, «li.- Ht*» re'a> u xi» ttoii -euleuirtit 
a MT pr*‘t st.iMf». iit.n» eiteore aver li-s
r il iio; iqu -, eoinme «-tant ** i in-t it ut ion la 
plu» tyranmqiie du prriirc qui »e tr«»u»*• »ur 
ui t< rre. Il «l.i a » - lei’teur» que »i la |h>- 
pulntioii d'Ontario i, . . pa- i l’L/li-«
- ' - pri «-t n • im»** pas !«•- Itirlli»te»,

ta mi:i - >i O •- an/.a. e dau» t^iirlaT uintMi* 
ra -on pa\ illon e - • tu* oarera a abandon 
lier «•«•tt«» province a fa race qui lutte avec

n.’ «t • . ^ poai t-n faire un repaire 
«IVd rangers.

Il e-t inutile d indiquer le luit auquel 
on «•-!»•!.• :mi er | «r un lunautfe pareil. 
t e»u;;|M*P a i'int• rM>ntioii d une province 
«latis le- al).me- d uii' autre province sont 
«*vi<t«'iiiment inconstitutionnel» et mali­
cieux.

Plu-ieur» mi'iistr. s ^e nu-lent de l’afT.i re. 
!.'• I»evd lir Ma.’Viear. comme un «les 
chefs «l’une r.-iigioii rivale, convoite !«•» 
r.'-soiirct - et les rpv chus de 1’» /use catho­
lique, qu il v .udrait -an» doute voir entre 
h -niain» de ►«-co reljjfionnairi*-, et s’ap- 
piiqm* avec art n faire naître dan- l’esprit 
«lt s.-s ifcteiirs pi«>tcHtaiitM, «les pensée» du
J»i!l.l/e.

I ne rampajrne électorale a Hou actuelle 
tu i t dans iecoint« de llaldiinami. I> aj»tes 
le .1/0 /. M. Iialtou McCartliy, C.lt.,.M.l*., 
an ait iht »«iix «•ii ct ears :
“Voici a quc-iioii que nous n vous a 

de.-idei. l'crmettron» nous au . I'’ratieaia 
de fotih r aux pieds le rc-te de la popula 
t ion du 1 )iiiuiiicm .'1 \ pplamlisseiuetit - pro 
hm/esi. t ’est la. c iiiitne j«* vais von- le 
prouver, la cpie-tion «piv vou-ave/a deci­
der par vos votes dans cette élection.’’

( • ci n’est qu’un • hatitillou des di-rntin« 
incendiaires «pie prononce ce chef «-mineur 
«lu parti coii-i i valeur pour e\cM« r les pi«- 
ju/«-- « t J1'— pa ——i'uis d son auditoire. Il 
<•-( faci le p'iiir .M. Mc. art h v «le parler 
ainsi. .Mais «pii peut calculer les « il- is de 
-a freux i|iie produiront ses paroles' H 
«■-t «ti • • i n que chaque discours «le ce ^-enre 
nronoiM'e par un homme puldic au ( ui.ola, 
que chaque art ici»* «h* journal coin nie ceux 
il ont nous a . ou- prirh-. rend plu - problem a 
liuue ruuion et i. s pro/res «lu Dominion.

Laquer- ion l.’iel «.si ccriuiiieuietii di- 
cut.tble. Mai- permette/moi «!•• le «lin* 
encore un** f«»i-, tandis que le- orafeur- 
et b-- journalistes ( .inadieiis I r.tm/a - la 
di.-c itent -an-v mêler le-«pie-t ions de race 
et de rdi/ion, il est re/rettable de const i 
ter qm* l’élément de langues an/laiscs Nuit 
une l true de conduite toute opp >see.

La minorité an/Lii-e n'a qu’un -« ul grief 
N«*rieux. c'«-t d « trc la uiiuoriie. Il- <h i 
vamt nvoin r qm* lent s droits «*t leurs liber 
t. - ont ••'«• scrupulcuseuient ii*-p«*ct«■- par 
la majorité. Nous m* pourrions le-pecter
une majorité «jui ........ i O rail plus que cela.
.le voudrai» tiiout« r encore beaucoup «le 
cho-e-. mais r«*-pace m* me le p«*rtnct pa-. 
A u nom «lu pat riotisriu» et «lu s«ui- commun, 
j«* «huiiaiid", avant le- « ; . ui- g«*n«-rah*-,
la et s-ation de ce tou de bi/o.'eric « r d'in 
toh-rane»* «laits la «lisrussion «le l'afbaire 
l*ie|, alin «le cou jurer l« - mallieurs «jui nie- 
naeeui noire beau pays.

rue, restera alLudn* a celle 
L avocat de Tur/eon. M. ('. 
nupte bi* n remporter dau» 
cause un »ucce» «cmblable a 

ceux qu’il a remporte», pour »a part, «laits 
le» luttes «pii ont été faite» contr»* la «*«)r-
|M»ratlon, «lepuis le jujpunent du juge 
('aron. ju-iu'au verdict rendu hier par le 
comité du f«u, «lan» l'afTair* du pompier 
F«encv.

lé v.u ns a la c rn-•*, « Ile est «les ;> uA 
slmp • . 'l ur/< ou e-t « ugage a l’anncc eu 
vertu d’un « ontrat signe entre lui « i MM- 
l'mkerton, a tant pur semaine. Lue paire 
«le l>ott«*s <*st abiuiee dans l’atelier, par «m 
ne *att «jui, et la maison veut faire paver a 
Tuigc ‘ti h* prix «le ces l»otte-. 11 s’y refuse* 
«I I.im* «jti’il pu f« re v’«*n a!l«*r. et - «*n va 
lorsqu’on lui annonce qu’on lui retiendra 
une -omme de ^ur -on salaire a la fin 
de la «« main»*.

La t’ourle trouve coupable, et l'a con 
«lamti- a s jrairs «le prison «*t ?l't ou lû 
jours, puis « Ile l a dccondamne et elle doit le 
recomluinruT aujourd’hui.

L«*s «letails «b* cette cause sont e\> «‘--ive- 
m nt curieux et méritent qa’oti les «-tudie.

La sentence en est certainement tr«*s re- 
ni;«r«|uable et je doute qu on paisse en trou­
ver un semblable dans aucun pays du 
inonde

Vous . t« s condamné, a dit la Cour, à 
huit jours «!<• pri-on et a $10 d’utiieiido ou 
lô jours. Muiiitcnant je consens à susp« n- 
«Ire la sentence -i vous voulez retourner u 
v*»tre ouvrage et si vos maîtres consentent 
;t vous repnutdre, - ils ne veulent pa- vous 

■ pri-on.
Dans mon igaorance des choses l«*gah s, 

j’avais, ju-qii.« «••• jour.«‘ru que cYtuieilt les 
iu/es «pii envoyaient les coupables en pri 
son, j’ignorais que cela était laissé a la dis' 
poHition. ai hou vouloir «les patrons, 
d u. .us tort «I p'user ainsi, car la jus- 
ti«*e, u Montnal, la punition d’un 
ho u.ne non i>as selon la faute «pi il a com 
mi-r. mais suivaul le caractère d’une 
tierce personne.

On n** traitait pas autrement les 
In gres avant la guerre de ««‘cession. I n 
ntaifrc n’avait pas le droit «!«• battre son

pa» : « • -‘ |ieut n un i • _i. ti.
ou un • rviteur. ou un d«*me*t : bref 
on n’en sait rien. A ce propos, corder 
a d«-c..tre «pie uou» ••tiona l« - plu» ou 
«noin--«‘rv.r.-ur», **t «: .c lu» n • • ue i *
M*rvit«*ur «lu j u «i** la »• i««* -
au juste.

( * a devrait le r* mire indulgent pourle-
autre» -• rv ii.-ur r lui non plu» uY»t j 
exempt de t<*ut reproche. Lu jour «le «et 
et** la Cour di lîe<*«»rd«i' ne »'e»t « » u v e r: c 
qu’ . b. p. ni. -"U- la pr« -id«‘n«e «le IV»*’.- 
vin Holland, l'a» «le Recorder, j as «le d«‘pu- 
te recorder ! lequel des deux était coup i 
ble • U-quel <l« - «leux avait quitte son poste 
san- p« rmi-si n, avait dc*ert«* f Ce se rai- 
utile a connaître ut u Ue le faire juger pur 
l’autre,

L’actc de» maître* et apprenti* va dis- 
paraître, comme lacorwe. Mai- on en fera 
un autre, et pour apprendre aux legisla 
t- uis «-e que c’e-t r«*e!!eincnt qu un ouvrier, 
nous leur en enverrons unau parlement 
«jul pourra le» renseigner et leseclairer sur 
ce |Hjiut.

J*. w-DaitI'Ji: < î ai. m; PETIT.

I.a lointaine n-nomiin-e proclame la 
bonne repuiaii m «le l’Lxfir|at«*ur -an- 
doulcur de cor» de Putnum «omiiie « tant 
un remède sur. certain et ►an- douleur 
iM.ur le-«•■•r-. ( imp au'e imitations prou­
vent <iue «*Y«t le meilleur. Lu vente chez 
tou» les droguistes.

LA PLUS GRANDE VARIETE
De Rouleaux pour Rideaux et de toutes autres garnitures 

de Chassis, tels que Rideaux en Net, en Broche, en 
Damas, etc., Chaines a Rideaux, Crochets, etc, 

Tous de la derniere nouveauté, offerts

Syndicat Canadien
DUPUIS, DUPUIS & OIE.,

1 «du de# rue* Ste. Catherine et Amherst. A la BOULE D’OR

I8£G AUTOMNE—I88S
Le--' non-- uppc’b n* I iTtcntitm dos Mar­

chand' de l i ville «•! de 11 Canm-i^ni* -ur hoir 
n'iSMitc iin* >r*a'!«in «oin'iicMan' une gr.«ndc 
'•o'i-tcii* Mat'd uidi-u» t- Objet» di ver», tel» 
qua
llrahl». Il«»i*4liire«, l>«»iil«.ii»,

I lnsfi<|lies. l'pingle». 
I>«>r<eiii<»iiiin i*-». ISr«*!«‘ll«‘«,

Iti fouleriiv « «n»l»-ll«'He.
Savon* et Articles «le Toi!«***e. Objet* divers 

i * «' «" ' ! ... '
I qe- et autre* Ani.-lr- four Kumeur-. 

Article» «le Pari-. Ktc., Ki<*.

LECJER éN CIE..
-MAUenANDS F N CROS-

I>«» .'tlnn haiidisoH «l«» Nouveautés 
ot «lt* Fantaisie,

11—lîu<» St. Paul-241
«Coin de U rue St. Vincent i 

.'Oaom lu MONTREAL

< r!.,v«.,unis il pouvait h* faire battre par la IlllPLlU dfS fODlClisiairfi d E'‘OlfS Catllülii|llfï> 
; Il pouvait lui Un «rie. R D3 (!( U CUt it Mootl il

Trois électmns si'uatoriiiles ont eu bou 
en France, dans h » «i pai • mviits en* lu 
Loire-Inférieure, du Cantal et do lu 
llaute-( îaronne.

Dans lu L«»iro Inféi iome, M. Cïuibour.ï, 
monarchiste, a éu- « lu par (144 v«>i\ «‘nntu 
C04 données à M. C’olombel, caml;.!.,! ré­
publicain. La candidature d«.* M. ('«•hmi- 
bel avait été posée la veille seulement 
dans une réunion de conseillers généraux 
républicains.

Il s’agissait «le rem]'lacer M. «b» la La- 
vrignais, décédé, qui, aux é'ecimns pour 
1«‘ renouvellement triennal «lu sénat «lu ô 
janvier 187‘‘b avait «;té p<dte sur la liste 
réactionnaire «le la l.«rfire-lnféri«Httv, et 
avait été élu au juemier tour du scratui 
par 184 voix.

Dans le Cantal, M. Dev’ s. ancien mi 
nistre, républicain, a été du au tnusn-me 
tour de scrutin, par lîO'l voix entre *J4*» 
données à .’U. l»a«luel, républicain ; le 
candidat monarchiste, M. «le l’an u, 
n’avait obtenu au premier tour que 11.' 
Voix et, au deuxième, «pie 10Ô.

Il s’agissait de remplacer .M. L« . t» Ca­
banes, décédé, «pii. aux «‘lections pour le 
renouvellement triennal «lu sénat du - * 
janvier 1880, avait été porté sur la plus 
avancée des «leux listes républicaines et 
avait obtenu lî-t» v«»ix au premier t«»ur «*t 
3-8 au troisième tour. Le premier iti*crit 
sur la liste réactionnaire, M. de l’.men, 
avait réuni l'>7 voix au premier tour et 
2-7» au troisième tour.

Ëntin, dans la Haute-* iaronm 
Tal, républicain, a « té du au se 
de scrutin, par 51."» voix « 
nées a 3T. Lartet, nuutai 
mier t«>ur, les v«»ix s'etai 
ties • MM. Féral, -5- 
Boulanger, 27 ; I.artet 
intransigeants avaient propose de porter 
le général Boulanger, «jn’oii n avait d ail­
leurs pas consulté.

il s’agissait de remplacer 51. Luureut- 
Pichat, sénateur inamovible, «n e dé. dont 
le siège a été attribué par le sort au dé­
partement de la llaute-t Iaronne.

Ces trois élections tendent a «lénnmtrer j 
de nouveau que rien n'est « It.ingé en . 
France, dans les forces le-pec.u es des 
partis.

dont nous n avons pas été les seuls 
à être attristés, les conscrvahmrs- 
nationaiix ne h -ut point, au point 
«le vue «le léîat mai r pobtHpio, 
en nombre aussi con*i«lérnb!e «|u’il.» 
«levraient être. Mais ce n est point d’après 
le nombre des politiciens qu’on compte la 
i in parti. N
1 immense ma on té «lu public cotnervaf eur 
de la province, majorité natio­
nale et patriote avant t«»ut, et «pii doit 
f««rmer dans un q* >iipeim;i»t «les partis le 
po,nt «l'apjiai solide «1 un gouvernement 
nat ional.

Voilà ce «pi’ii imp-rif qu’on n' -ublie 
pa*. Nous avons «-«.nstat** a\c.* satisfaction 

j qu il y avait dans le camp libéral «le bon- 
] ne» dispo- .tioiis et «Y les «•l,cis des vue» 

conciliantes. Y. : i L» momeu* où il «le- 
' le passer de b«)iiuos

I - do U
b«»nnc cause là\i ;.*. L inti r t sujiérieur 
du pa*. ^ le r<v une imj>éri« iisiunciit.

.Il Ll MJ N I

s repr

i.Ol i 1 \ îmj:.

un

M. I
nd ton

•«•nt ie .!
« !:ist(* : jui pre-
•nt ainsi r«-p.ir-
v«*ix : général
;wi. Quel«|uo»

L’ENqtETi: H IM.Y

On se rappelle qu’au mois «l a' ni der­
nier, le Conseil Central des M tiers « r «lu 
Travail avait présenté une p- tnioi» au 
Conseil de Ville, demandant «pi une « n- 
quête fut faite sur le* causes du renvoi «U* 
la brigade du feu, du pompier Bernard 
Feeney.

La pétition fut renvoyiY au comité «lu 
feu qui nomma un 8«»U8-eomit<* «■onq>«»se
des échevins St.evcnsi n, L.-mn ntugne « t 
Malone, afin «le procéder à 1 enquête de-
mandée.

Ce aous-comité a présenté le rnpp rL 
au i vont au comité du feu

Que d’aprè* les D-moignag* * donn*** «b*- 
Tant ce sou* comité, il n’y n pa-de pr« li ­
ves sufTlsantes pour appnmvcr 1«‘ renvoi «b* 
Bernard Feeney de la bripnle «lu f«*u, «q 
ciu'« n conséqueiiec h* «ht Ih'i narU I «*«*n«*y 
toit réinstalle dans son ancienne position.

Ce rapport a été adopté par le vote sui­

vant :
Oui.—J. Perrault, Malone, Lainontn- 

* ne et Ciautliier.
Non,—WilsoA

ns, «l’après la traduc­
tion de \ 1. ■ une lettre récemment
adressée au par M. A. \\ cir « r «pii
n«»us parait i Ma ter tus exa- tement là.pi* 
in n «le* an lui» «Y auréi >,ur la «|Uc»lioli 
Kiel :
Au r-dactour «la >/ «••,

Monsieur,
Humble eiroyen «Pi Canada, j’ai vu aver 

de-ombre-pr---eut inmiit*. i< s tentatives 
«pie I on lai;, «lan» l inteia-i d’un put I i, pour 
sou!ev«*r une gu«*i rc «te rue «q «b* r«»ligi«>n,
« t je vous prie «l * m’acconler «!«■ là-space 
«'an- vos eu oum - pour prc«*her la paix a 
nu » «'onqiarriot* -.

« '•‘lui qui «■; u«li<* I n - t«»ire avec soin peut 
seul «• 'lupremliv tout»’ la p- t«*c «h-» i «« ts 
«t «b-entoi "ii- continu - «In - «•« - deux 
mot- : rar«* et r«*ligion. l’u «* h* « i«*l «pu» 
npus n'ayoïiH j im a l’ap] ii-mire ' On «‘—.ne 
«le taire gertnei. aujount lmi, au Canada;
«b --eiitiiiieiii- «i’aiiiinosit<-rt «i«* «ieliatict* 
«pu ne - ellaccronl peut-et r«'jamais.

IVrmet t«v. nu i «b* «lire, «b* -uite. <tu'apr«*H 
avoir rtiniie avec « ahue l«*s disc«>ur» et les 
aetes «les «lir-cIomis «le I opinion ]'ubliqu«* 
j armi les ( aiiadicns l'iançai» «• «b* la
piv-- ■ « anadi«*nm* liauça’-c. et apiv* av«»ir 
a—i-,. a un uraud tioiiibie de leu i - a-seni 
bl< <-s ]*ubli«pn*s, j«» n«* puis Y- t mu v«*r « ou- 
j al’b*- d’auenne «-xpr^s-ion d'intobuance. 
«le l>i*/«)t«*t i«* ou d'animositc «*nv«*i s leurs 
c«»ncitoyeiis «le langue ane ai-»*. Il <‘-t vrai 
«pi i!- « «uisiilerenl .pa* b* gou\erimmeiit de 
Sir .Tohn A. .'lui «lonabl.ipii «loit sa po-itum 
|>riin*i|»ai«'nienl a l«*ur -upport, a in-uhe ia 
race <*ana«1i«*nne-fr.*iml*ai-o eu iMabuitmnt 
«pu* Kiel subisse la peine la p'u- rig«*u- 
reuse inlligee par la loi. Ils savent que b * • 
«leput«*s cl la pre—«* «!• Qm-ltec a\ai«'nt 
r, • n «les ininistivs canadien- Iraiivais. , 
l a—urance que la scnlenoe de Kiel serait i 
ct'imnuce et «jne, ccpa i. !ant, apr. * a\« !r ! 
cruelb'ineiit tenu -a vie en sii-p«mis, par 1 
«le-sursis r«,p«*;«*s. elle h été sa«*rit)*‘e aux I 
«'\ig«*m*es polit i.pies «lu inouieut, pour sa- 
tislaire l«*s parti.-au» du gouveiiiciit«-ul 
dans Ontui in.

On a apparemment peu s*'-, «lu moins !e ! 
peuple croit «pi il «*n a *•:«* alu-i. «pie le- par 
tisaus l’aiiauh ns | j.i*.' iis «lu . ««uxcmu* 1 
nient «*taient tr«>p s« r\iies. tropav iistp«nir : 
songera se venger «lu in«*piss «ju'on leur 
teiiioi/nait. 1 «*-t a «*e p« in; «b* vue «pi iis 
envi-agent la que-kiou. ('oumi«*iu '«uit 
II» rxjinmes ? Si le nioiivcuu t.t Kiel «loit 
«in- jug«* | ar un tlo- ae «*iit «pu ,. «unpo*. j 
r'e-t surem<*nt par la fameuse ic olutiou ! 
du t’iiami'«b*-Mars. «*t ie point «b* «ioi' ii t «le 
«•«•tte i«‘voltition e-t : «pie Ta-t i du u'ou- 
v«*nieni«'Ut en pi*n«!ant uu aii«-: «*. .,*ar 'es 
«•xiierts medicaux l’ont d«vlar«-alu*u** - ir | 
|«*- «luestbm- t-olitique- et r<*iigieuscs) pour 
l’oflcnse tH)bti«iue «le sYtre ni:- a 
la te te d’une iev«ilte. pre-p;.* t-ri ( 
I. d)îc, d'un certain lonibre «b* ri* '\«»ns 
Opprimes et négligés, était une inlAm .* :

W. A. M’ii u.

i IIR0NIQ1 E OUI RtEBE.
I.n loi. le capital ot le travail

I.o-poursuites intentées contre les ou- 
vrlcrs « t les ap]»reiit i», en vertu «les dispo­
sât ions du r<‘glcment coiieernnnt l«*s mai 
très et apprentis dans la ville de Montréal» 
«I< viennent plus nombreuses «le jour « n 
jour.

J’ai assisté eett«» semaine a deux «le ces

I
 causes et j'avoue être sorti de la cour avec 
très peu d’admiration pour certaines de 
nos lois et «le nos institutions.

La première eause était très simple. T’n 
homme s«* sent indispose le matin : il ne se 
ren«l pas à son at«*lier. On là nvoie cher 

i cher, b* messa ,er ne le trouve pas chez lui, 
i mais b* rencont re «ians la rue. I.‘ouvri«*r 
l’iiiforine qu'il ira travailler, s’il le petit, 
dans la journée : la journée s«* passe, 
l'homme tu* -«* rctul pa- a son atelier, il n’y 
va pa- non plu* le lendemain matin, -«-s 
patrons 1«* font arrêter.

("est cet ouvrier que j'ai vu dans la cage 
«le la Cour du Recorder, la où l’on amené 
tous les jours les voleurs, l«*s souteneurs 
et b - tub s «i.- joie. ( Vt homme n'avait

si bon lui semblait, et sj l'esclave s’humi 
liait, promettait «b* bien se conduire et de 
bu*ii faire son ouvrage à l’avenir.

Ici a Mom r«*al, le patron n'a pas non plus 
b* droit «le punir son ouvrier, mais il l’en 
voie a la police qui le condamne, et sus 1 
I eml la sentence, a condition que le maître 
pardonnera.sinon la sentence est exécutée. I 
Ouest le juge, dans toute cette transac. 
tion ! Ou « -f la difference entre le blanc 
vivant » Montreal eu IhSU, et le nègre • 
vivant dans le sud, eu 1800 i

Cette cause de Pinkerton conîr«; j 
Ttirgcon a permis à Son Honm-ur le Kecor j 
<b*r d « tablir des precédeuts contre lesquels j

La r-oc i erture rie* ellipse-«le 1 F- olc Poly- 
t*< !> 11 i «j 11 e «o- 1 Ai .i«i«niii* «lit 1‘laU au vt «le tott- 
t* ' it?-antre.-écoles» sous le coutroic de* ce bu 
rean, >c fera le

LUNDI, ::o AOUT.
Di ( ' I, A S ^ K |tr S«»IR à l'Academie Commer­

ciale du Platcuu s’ouvrira U.*
LUNDI, 4 OCTOBRE.

Pour plu* ample» information», voit* le Prin- 
< p.il ou It* 1'ire« teur de cltaque eei.i«*. 'i47-jno

Nous attirons l’attention sur les quel(|ues prix suivants ;
**>(*» Patrons <lo Roviloaux pour Tîideavix depuis 45 Cts jusqu’d 

84.50,
*H) Entrons do Chaînes d Tîideaux, depuis %i5 Ctsjusqu’d 

la paire.
1‘2 Patrons de* Crochets pour Chassis depuis ^ Cents la Paire.
-.Yiissi, nn Choix complet do CVoohots pour Cadres, ilîroohes et Or* 

Moments pour Tapis d'Escalier, Epingles et tontes autres Gar* 
nitures de Plaisons.

FABRIQUE DE JABjir [)[

“Le PRINCE GEORGE''
(TABAC A CHIQUER)

A l'approbation de tous les Chitfueurs ; le fait est qu'il est moins injurieux que tout autre et
se vend A MEILLEUR MARCHÉ.

DEMANDEZ LE TABAC A FEMER

« pal on k- Pirei-N-ur de chaque «.-cole. 247-jno ! IL B 9 H U B B

COURS DU soir Btough and Ready oe Percheron

itictne pas ét«- admis a « uni ion : son cnmu 
, « tait trop grava. S il avait été accus» 

d’avoir as-omm«* un homme «b» polie»*, on 
l aurait traite avec plus dà gards, « î on

cela -csi «loja vu la

Q M« • « «»l.i a «•t** lait dans ;«* but de jhomi.mi\ ar
tb-x intcK-rs de paili : « t «*tail t. , «*tn. 

seatnidlcu\'ju*' « * « ito.M'ti» de t ’it«'- *
ra«*«*s et «ic tou*« s l. » rcligi-'its. 
s iinir en un j art i ** mu ional " p.mi • :.a-- r 
«b* rarcm* }'uliti«ntc b-s hotutt m «i- • t 
r. goïsmc avait «ouille d'une tn«*be au»-i 
d«*sli«»iutrante. rb<u n«*ur «lu « ana«l •. I - 

I ont ditdarc «pu* cl • / -
• ).>n n’avait pin» I bain: ud - «i p : dt • u-- 
I d«*linqtianfs politiques- (à-tte r.s .lution
i ue lait doue pas appel aux préjugés

oti
de |

l’aurait relâche 
Cour du liccordcr.

(’«•t homme a simplement plaide qu’il 
a\ait «*t«* malade ! de quel droit «-tait il 
malade f l’on a pan le droit d‘«*tre malade 
quatni (*ti a signe un contrat vous obligeant 
a travailler six jours par semaine pendant 
un an.

Son Honneur le Ueconler n’a t «- positi­
vement nie aux ouvriers engages par con­
trat le «Iroit d’être malade», mais il leur a 
ni** le droit d’être malades sait- prévenir 
leur patron et san» leur envoyer un certi­
ficat «b* tii« decin constatant leur mala«li«*.

Le llecord«'r en exigeant «le telles forma 
lit» s «b* lu part des travailleurs, prouve «pie 
ses connaissances «lu monde ouvrier ne 
sont pas aussi ( tendues «pic celles «.tu’il 
peut avoir du inonde des ivrognes 
et mitres habitues de sa cour ; «*e qui, 
en grande partie, explique pourquoi son 
indulgence «*st si grande pour le- derniers 
et -i faillit* peur les prend- -.

Comment le lîecorder veut il qu’un ou­
vrier fasse pr«*venir son patron? par ses 
enfants ? s’ils sont grand», ils sont a lYcole 
ou jx?ut-être au travail. Par sa femme? 
ce n’est pas quand l«* mari, le g.tgtm-pain. 
est malade qu'une femme peut sortir. Par 
«pii alors ! par un domestique !

it, le Re : ;
‘ pour a<«initier un ouvrier tnalode. un t«*r l 

titieat «ie nudecin. L«?s iiublecins sont J 
comme les avocat » : ils coûtent «-lier, et on i 

I ne s’en serf «pie quand on ne peut faire au- j 
t rement. Au -ut plus une indisposition i 
n'est pas une maladie <*t cette exigence de 

i la justi«*«* me semble c\c«*-»iv.*.
L'ouvrier accusé, n'ayant pas pr«*venn 

son |>atr«m qu'il «*tait nia'adt* ; n'ayant pas 
fourni de certificat d** médecin, fut con*

I «latnm- •« > jours «le prison « t ou 1 à i ours,
' Il a eu de la chan«*«*, jYn ai vu un, «jui dans 

les memes condit ion», a • * • condatntu* a d i 
jours «1«* prison, et à -Y 11 ou trente jours.

Pour des raisons «pu* j cxpibpn rai plus 
tard la sentence a et«* suspendue ; mai» 

i supjK)«on* un moment qu ede ait « .• main 
I tenue et «*xecut«*e. \ oila un honnête 

homme «pii eut « t«* prometu* dans Y- rues 
1 de Montreal le» menottes aux mains, sur 

le «*liar a banc «lecouvert «le la tint n ici p.t.
■ lité, et qu'on aurait garde en prison p«*n 

iant trois s«'inain»'s. lut un tu tt «an l’a irait 
• tlctrl et d«*-boiu)r«*, on l’aurait ruine, tout 
1 c«..;i parce qu'il aura «*té malade, et 
I trou pauvre pour s«» procurer uu vert i fi ( 

de médecin. Pendant ce temps lu. Ic­

on -.•iiiî.i’i trop protester.
I! a <l«clar«* que le fait que le patron pri­

vait l'employe d’une partie «le .son salaire, 
n'autorisait nullement ce dernier à «juitter 
son ouvrage : qu«» le contrat existait, tou 

j jours.et que.si le patron retenait le salaire de 
i son employé, celui-ci avait son recours de- 
! vaut les tribunaux civils.

«l'ai été obligé de me faire répéter c«*tte 
; opinion, car je craignais d'avoir mal com­

pris cette décision du juge.
Je doute que Son Honneur le Recorder 

j ait envisage les conséquences qui pour­
raient résulter, et qui résultent déjà d'un 
4iar«*il système. Quand l'honorable juge le 
tb -in ra. je lui ameiu-rai dans -a chambre 
autant d'apprentis «pi'il désirera en inter 
r<»u«*r. «-t qui lui diront «pie souvent il leur 
arrive, apres avoir, eux enfants de 10 à M 
«n-, travaille pendant fiO heures durant la 

, semaine, de voir non seulement leur sa- 
laire mangé par les amendes, mais «ie res. 
ter bien des fois le- débiteurs de leurs pa 
irons pour de* sommes qu'on leur reporte 

' sur la semaine suivante.
Kt si «es mal heureux exploites, brisent 

| leur contrat, on h-s amène «levant le Ile 
I corder qui les envoie en prison, en disant ;
: vous avez tort, les cours civiles sont lu !

Av« e b* système inaugure par la Cour du 
Recorder, un patron peur faire travailler 

I ses liommes à bon marché : c'est simple et 
■ facile.

Vous engagez un homme a §10 par »e 
inaine et vous lui retenez toutes le» se- 
maines §10 pour ouvrage mal fait ou 
abjim*. S'il se revoit© et quitte l'atelier, 
vous ramènerez devant le Recorder «jui le 
force a retourner à l’ouvrage ou a aller en 
pn’son. Quand a l’ouvrier, il lui sera loi- 
-ible toutes les semaines de contester de­
vant les tribunaux les proeed«-s de son 
patron et «le lui réclamer civilement son 
' l’a.re. N’ayant que c«* salaire pour toute 
fortum*. il sera peut « tre mort d** miser© 
avant la lin du proc«*s, mais peu importe î 
force sera restée à la loi, et pour ntYxpri-

J*out' l' ftjru nés* f/fnM jjussrr Vexa-
mi n Ue Mécunicien Ue lee ou 

il'' ~V (SlcLtMC,

Le programme net* .-minv- u l’approbation 
«bj M. 1 in.-.ue«*ieur «le- * itamiiot..*.-. et « ottipren- 
Ur« mute» le» matières cxi.,ee» a là\amen. 

à udt e^er a

K. A. S 0 f à K],
Ingénieur Civil, Professeur u l'Fco’e Poly- 

te« hiii<iue.
—n ce s a i n t a ndp k .26;

Ecole de Medecine et de Chirurgie

I>l'. .MONTREAL

L ouverture des cours de cette institution au­
ra l.ou le

4 Octobre prorliniti
I. • discours «i ourrrtttre sera prononcé nar M b' 1 »r. I. A. Ith.Mi-.Rs^ ;k ;j Jienri-- I*.

C'est sans contredit le meilleur tabac canadien fabriqué au Canada; 
il fait les délices des fumeurs.

A. D. PORCHERON,
20 Mai

FABRICANT, Montréal.
lS4-9jn©

1.1
l.< - ami» de iàu»tit uiiou sont pt-.é- <i v assis-

TIL*. E. DOT)ET dor>onn*î:n-.
Pré.-hb-nr.

' ' ' ' >• a *É. ; ■ 2 ■
ECOLE UE MEDECINE VETERINAIRE

m: noMRCAi.

Affiliée u rt' oie de Médecine rt dr Chirur 
yic de Montreal,

L ouverture de* cours de ce. te in-tirmlon au- ; m heu le
4 Octobre proebuiti

' d.m» l.'« -aile- ùc l'teoîe de Médecine et de ( i.i 
rurgu <n* Mon’real.

.vt .'! . A. PU H K. M. V.. T' Onom ci a ie «ii-- ! 
1 « ours «l .>u\« r. tire .« :i heure- P. Ai.

« e-t ia s«-uie institution autorisce l«.sr«lentent ^ 
a donner «ie- diplômes.

L« » « 1. v« s un, .. i,, ct raïuv.' iuxqui dé*ir< nt 
etudiar eette profession, «loiv. nt s'adresser a

O. PKI NI Al . Aî. V.. dire'tour.
V*',* ljî':*>ILIM:V. M. P.. Pn-sidi-nt,
J. M. Ml*.A L -OI.KII,. M. |t.. >,... ’

7.11.11.1^.21.25 28 8fpt.t r jero’r.

l/f7lùi C/ f
r/Sr^t

t oit» «le» rues Notre- l'.atoe et de I:» 
k'ln«*e*d Armes

c-t n* Pntrnont ouvert. On devrait »’s»»urerde 
. ttu r « omme Son Honneur le Hecorder : le- i , -..i,s : r'et*. <>:» j*« u* • otiim« n< < r b

* ours « n n importe quel tempspatron» doivent « tre protégi -.
C© que je ue puis compremlre «lan» toute 

rette all'aire, e‘c«t pourquoi la cour n'ad­
met pas que M. Ttirgcon. l'ouvrier, ait eu 
raison de s«» faire justice lui-mènie, en 
«ju it taut son ou' rage, alors qu'elle admet 
«jue Pink, r;on «*t fie ont eu raison de «l«*«*i- 
«1er que. eux mêmes, Turgeon devait payer 
«les bottes qu il n’avait pa» abinice».

Ce que je ne comprends pas non plus 
«•’«•-t ),«ntr jiioi la Cour prête td que c’est 
Turgeon qui devait aller devant les tribu­
naux pour se faire payer la son»m© qu’on 
voulait lui retenir, au lieu «le pn tendre 
que c'était Pinkerton et Cie «jui devaient 
aller devant les tribunaux pour prouver 
que Turgeon devait réellement le prix de 
ces Itottes.

Je crois que si j’allais chez Son Honneur 
le Recorder prendre Sl.Y'tl.ins son tiroir 
en lui disant, vous me les devez, il nu* tra. 
«luirait plutôt devant la Cour de Police que 
devant I.a Ouïr «le Circuit.

Prétendre qu'un patron a le droit de rc 
tenir le salaire de son ouvrier et que celui 
« i e-t quand m*un** force de travailler pour 
<v j atron, e-t une prétention dont la sa 
g s-e, la justesse et 
j .eut a ma faible intelligence.

Pourtant elle ne me surprend pa». rien 
ne me surpr ’nd en fait de législation mu 
nicij ale. Toute la dose dYtonncinent que 
n* p ttvais supporter a été absorbée le jour 
«m j'ai appris que la Cour du Hecorder avait 
«•"ndamtu*. i la prison.un barbier «pii avait 
r«Tu«é de travailler le «Hmanclie. alléguant 
«jn il avait voulu aller à la mesa©. Apres 
e«*ia tout est possible.

fomine toujours, dans toutes ces cause» 
ouvrhT'*», on ti cherché a savoir e© que c ««•

, ,, . » La-* a cxuiiicnn i ••it!r« «
« «•. «» ir«rin«tm''tion eon»i*'o m une m«*thode !

rourte « t einhni-*sant toitre» le- l»ran« *n*- «I u:i.»
♦ «Iiu .ttion ptHtiqSe. Il « uititircnd la tenue «ir- 
hvie* «l;m- toute- -♦*- lorm.-. Ibrithun ti«,. e 
. «•iiuneiei.il.-et uit ntule. la « alli^raniiic rt cor- i

de «
t.»* utitb -de . otutiwn e. l inglai». le frnttçjïi-e* la 1 
-’«■n. i:: aplue. 1" ... •■artem..|ii it< tuel dc-’ni};«iro- 
« -■ un t r.,its . I..«r«« t- r:'ti«jue- «le <•«• « «P!-1.-».
« *. * « .>ntpa ■ «lan-- <1»-r-tils. il donne a i *: u-
• . a: la pratiq .«■ ni tttelie et 1 «*xt.« ri.utro dan» ■ 
!■ > P « rent»*-bran. In s «b>- nfT.urts. Pour par ! 
t iiutlavi' »•-. adr* --«*/.-vim« .ut ( oil.•_«•«•. ou «huti iti- i 
«b*.* une eitx*ulalr«- «-onr»*nnnr tue «le.»eripr:i.*n : 
entieicdu cour-, de» condition». c;<\

21 .‘a Adresses, IIAVIH «V nt’IF.. !

Ectilï\j'tj'iii;iireCana(lieiiiie-Fraiii;aisp

l>t: MOXTHCAI,
no. :;rs iu i: cuAia

Agrcgée à PI ni ver-it e Laval

L om er’nre flo» «'our- ■!«' « r e é'-olo nur» bru 
le M M>1. ♦ (>>'abr.* pro. h»in. « ' heur*-- «> i 
1 ip *. - u, P, a l L'ni\-u-i.e l^ival. No 1 *«:, rue 
Nott ** i ta in*'.

Le«b' «vir-«l'ouverture sera donn«-parle dt- 'reel sur. M. Dau «.k ny. M, V.
L« » .•..ur- rotumrn«*erouf r^jrnti.>rrni«»nt le i 

Irn.b tu nil. a lu 1 : e-«lu ma ■ b«n» k-» salie» 1
«b* là* olc vétérin nr. . No rue « i.«m.

I.r nombre «le- bourse» mi»- - ^ 1 « «li-po«ition i 
«b- «-.* \ •- «"au: luiut« . «pn Uju. M . -e ilc-

la profondeur echap - »t .-m-or.’«b-pontble*.
Le» «•' vo- nui dé-irenir s in» rire -^*r priés «le 

s’adresser immédiatement au »«)u—ig:)...’
V* T. DAUBUiNV,

btnrcTwn.
21 so • ; 1 o.- No rue C'r.iiK*. ATontréal.

NOlYEAfX CERTiFirATS LM PORTANTS 
Au Pl BLlf.

M. Tucker. Avant vu sur le» journaux le» 
guérison* opérée* «u moyen «le vos rem «-de- »au- 
vjig« -. j ose vou» en v«>>«*r «*«; « ertitie.it «iont voit* 
pourriez vous servir roiitine il vous jilaira. J-* 
\ ou- <li .■lare «pie je soutlmis denuis un an p.»ss«« 
<1«* ce une le- mcdeciii» appelaieut «lyspep-ie «-L 
premiers symptômes de consomption et qu.* j'ai 
«•!«• gnerie « pre» «voir pris «b* vos remède* -uu- 
\ .«g. - ]i«'ii<b«nt J mois seulement. Je vou» di* 
frain henient, tout ie momie tel pensait qui* .* «- 
tais pour mourir et sout eu>nn. - Je ma gin-r.- u». 
A«*tr«. et«*. .Mme ViClOH FONTAINE,
Sainte-Madeleine, district de tel Hyacinthe,

IMPORTANT
(’e-t avec beaucoup de plaisir que j annonre 

ati publie que j'ai été guérie d une maladie que 
les médecins supposah-nt être un cnn« er «ut une 
tumeur dans les organes génitaux, par (*eo- 
Tueker. le guérisseur teauvage. No i .te
te.iiut Ijaurent. L« s médeeins «n -espt raa ! r a«» 
moi quand je me suis adre-'••(■ a lut. et une -c 
m.iine npivs j'elais sauver «l'un.* mort que i'on 
eon-nb-rait eoinnie eev .-une. Je ne pour-ai- le 
recoimttander trop ehalcun-u-om. ni ««ux per­
sonne- qui «■•utlTent et au j.ublie «*n gen. al.

.Madame Ht nui Si hpkkn \n r.
No lu* rue St Martin, Montreal.

M. T urker. —Ayant entendu parler de vos 
gu* ris«>ns, «b* personne* tr*** influentes au 
moyen *!«• vos rrnu-dc* sauvages, je von» p. . 
ineisde fait e connaître au pnblicqiie je sui* uno 
«1«* eeiicsqm ont «-te guéries pur vos r* inéd(**. 
Je «ouflrais «le la dv«pep»ie depuis jilu-i**ur* 
année», et les meilb*ur* nudoeii * *le Mon'i al 
n'ont pu rien me faire et si ce n'efnit ««'.. \ - 
preparations sauvages, .ie serai.» eneore s*.’: 
l'rnnt tandis «tue me voilà parfait^ tnent g r . 
Je ne puis faire autrement qu»* vcmi» rem**-. ■ • 
«■o-iliab rn* nt pour le bien que vos reniMc* 
ment fait. fKMX KER'llîAN'D. t»*id«ii i- 
141» Ontario, employé du iiuruuu de Wheeler N: 
U il'Oti. INi Place d Armes.

AT'TUF CERTIFICAT IMPORTANT
Af. il. Fortier, marchand de Sherbrooke. 

Roulfra’t depuis deux ans «ie la *lyspej*-ie «*t do 
la consomption des intretin», il **ertifie «ju au­
jourd'hui il est jMii'l'aitemeui guéri. *ipr<-av..ir 
jiri* jiimdant trois mois seulement les rcmedo* 
sauvag. - «le Turker. l'on peut s assurer de la 
v. racite «b* . «‘ fait cite/ AI. .1«>» Fortier, papeti* r 
en gros rue St Jac oue.-. t es «'elebri’» rent**«ies 
sauvage-»mnt en vente chez (Jeo. Tucker, 36^ 
rue ^t Laurent.

M. Leelaire avait été traité par de» medéeini 
disiingu*-» sans obtenir de résultat» satisfai­
sant.- et anres avoir pris pendant 4 moi» seule­
ment b*» remèdes sauvages de Tucker s'est dit
radicalement gu«*ri.

LNCORE UNE GUERISON ETONNANTE 
Montréal. 27 juillet 1S35. 

Je certifie que At. Geo. Tucker, le guérisseur 
-t Laurent, m’a compléta-
o -me dont je soutirais d# 

■n i.lie du foie.

M. Fdounrd Lerbiirc qui d**mrure nu No 2'» 
T !*. Vitré, a * te nulleabm<n! guéri «le» bron- 
chitc» a-inintique» *l«uit il sentirait depuis H» 
ans au moyen des remede» sauvage* «le G. T't<- 
!.. r. gu< ri-'« ur sauvage. 8üà« rue St Laurent.

Saiivug.\ \o r
ment gu«-i*i du rip 
puis I mois et «ie I

"RKl) BARBEAU.
]>u I.ivcrj h ."üdon & Globe Ins., Co., 

Nous n t" mu ti' ,.p n-eontmander M. G «a 
'linker' ui tou» l.-^ j.n.rs, par >©s remèdes sau- 
\ âge-, opéré des guérisons \ raiment étonnantes.

Blanford Rivers. Héranemir, 17avril l?»i 
J«* si. .m-. m etant pro-ure d'un de mes 

nmi-Sophie, comté «ie Megantic, uns 
«".r. uhiire de- remède» ds Tucker, et étant trou 
ble «b* niuniati«me intlammat-dre depuis plus 
«b - \ moi», rive k mon lit p«)ur mourir, en eon- 
-é , ;:«-n. > i«* me sui» procure «le son agent. Ü. N# 
K. ],a:oniaine. marchand de St. Norbert, uns 
bouieilh* do Baume «le la Montagne Vetto ds 
Tu«*ker. «•* après m’étre frotte a plusieurs repri­
se- au bout «le quelques jour», je pui» atflnner 
-««u- si rment que i étais parfHitenient guéri, 
I)«*u\ autre» de me* frere* étaient pris de co*- 
sompinm «lopui* au moins deux ans. i,> »ont 
all«*s « hiv b* même agent, sc sont procuré plu* 
sieurs liouteill*'» de Sirop Botanique «ie Tucker, 
l'un est pan,alternent guéri et 1 autre en voie ds 
g.: .- ii. En « on-cquenc- not«8 ne pouvons trop 
elial.Mjrensenient le recommander au public en 
K« ticral p«»ur la guérison des maladies plu.-, haut 
mentionnées.

(•Mgn;.« ALPHONSE VALUERE.
Cultivateur.

P. s.- Von» ponrrer motiver le présent certl 
fl. nt toi que vou.» !«• jugerez, ceci est la stilts 
lane-* «b* son « ertificat <ju il déstrti «jue vous ptf 
b!de/ci fasaicz connaître au public.

G. N, R. LAFONTAINE.

lîcmatqiKz que le oélèlnv Arrapaho ou Baume des Montairne* Vertes, le Sirop Botanique et les Emplâtres 
dos Montagnes Vertes de TUCKER sont toujours vendus au No. $iî\ nie St. Laurent.

SAVONS
SAVON IMPERIAL

Marque de fabrique : Trtc tir Chrrat.

Savon de la Ménagère
( ha |Ue morceau pese une livre.

Savon “AllRight ” 
Savon Marbré Rouge 
Savon Marbré Bleu 
Savon Universel

CIRAGE
Notre CIRAGE est 

: justement renommé et 
i recherché pour ses pro­
priétés brillantes et 
préservatives du cuir.

Essaycz-le et vous se­
rez satisfait.

m r.ri i-:z-vors nr.s coxTiiErArovs-^a
Iz* nom «1<* ht maison est estampe sur < haqu« pain de savon et boite «le k»biv« et de cirage.

Coin des rues Nte. Catherin© et 
Plessis—Montréal. 

SEULS FA B II IC ANTS
J. BARSALOU â CIL,

pVSSAYKZ LE

CACOA CARACAS de FRY
EN VENTE CHEZ TOU!? LES EPICIER 

DE PREMIERE CLASSE

AUX MARCHANDS !
I,c» Marchand» avant «le faire leur» ACHAT* 

pour l automn.* terotit bien «le voir L’ASSORTI 
dKN T i HOlSl et VAHIKque le» soussigné 

«m* en nia^M^iti. »e romt»08«nt de Marr*han*Yl8e 
,«b»o|imieni H'BAKUKS, des plus NOUVEL 

, LEte ci comprenant :

Passenieiilrrie f f Morcorle ( Small Vf* 
res), Articles <le Paris, Orfèvre­

rie et Ifnrloirerir, LU 
lirai rie.

.Innels.Alhiims.Laine de Herlin.RonfoTte 
nij<tutorie, C haies. Soieries, Gants, 

«le kid, Gauls de Suède,
Tapis, Kfe,

JOB LOTS ! JOB LOTS !

De Cure Feuille île la Havane
——rsT T e—

Non LU NOISY BOY j nid RK j

. t . . tait nu un ou\rler. C'e»t un être vague
ivrognes, le* batteurs Ue femmes, les eties ^ ilidvüult ^ it, avocats ne connaissent |

Ciurauti fuit à lu inuin ci porte 
une bamle rouge

LAJ-OIISTTK * MAI.Infini:, GILMOUR FRERES,
AItCHITECTES.INOKNIi:UBS# ^ i xMarchands on (tros fie aou-

i vcautûs et Articles divers.
i^7- \\ur St Pierro—87

Xo. P,O, Hno Snint «Taoqnos. Monti’oal.
Jffi'fc. rrfs'tf r*. Contents, ColUpf*. Fdi*ce* pvbtic* et print, jtmrvllcment rt p^rnmfin,, 

OFNIK ClVUi—Travaux <1 Ai . Géolc i m—ot Toj^graphiqnr v NiVe’icmcnt donr.-.i-im—
Avaîi’ uro -*» e* Et u«lè» «lèfinit i vr» *b* «. in itij - ;a F«*-. Route». «>«ua t\. i ran*'» *i> ». J ten va'i«>n 
et Dts'dbution «l'Lau. Aquéduc». P«mts. « us1. Métro d»Terra-sï-njent. l..»v«'r, et Pian-*lc * "|. 
«•è»*ion» <b n .nés a U surfai rr dau- lé*w. ■ r.«* 1 ’ an» Parce1!ai.-es. Lotti.s-*'m«-nt et I >ivi-i<>n «b,
Propri- '.. Plans d'A'iign©n»éTt' et Munb iponx. L. 'i u tlon* «'t Av-m* r.’ »* tun . 9 Ot '-:: • m lus- 
Uic.s Pailqu©» et Auto*raphie».

Mesurages, Expertises Evaluations Brevet v d'invention*.

/Y* le i i' MM '
MONT P F AL.

uc/éiTI,
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>01YCLLES RilK.IUSLS

FRILIIKS 1>E» Qr ARA VTt HFl'REH.
Lundi. 13 «eptembiv. \erchirf>*. 
Mercredi. 1» ocpumbrc, ^aiut Aune dt^ 

Plaine*.
Vendredi. 1T septembre. Salut Fliiiippe. 

rtTtS lit LA *tMA I N J .
Dimanche. 13 septembre. Fete du *a.nt 

nom de Marie, double 1 « . j.rneineuts
blancx. l»n anuonee ie* Quatre 'leiMjt*.

Lundi. 13 septembre,— De l'iH-tave, *emid, 
ornement* blanc".

Mardi. 14 septembre.—Exalt, de la Sainte 
Croix, d. m. orns rouvre*.

Mercredi, lânepteinbre.— t T. De 1 Octave, 
aetnid. ornements blanc*.

Jeudi. 1b septembre.—SS. C r. et Cyp., 
MM., ornements rouae*.

\ endredi, 1T septemi re . a
S. Franvois. ti., orns blaue^.

Samet i. l-septembre. « i.S.Jos.(
C., d. orns blancs.

OEF1CKS 1 X TR A OR M NA Ut! s.
.Vitre I ta:;.-- Di mai

prand inesse poutuicale suivie de la I eue
diction papale.

Assomption.—Mardi 11. ceK-bration des 
noces d'or de M. Normandin. ancien cure 
de Lachenaie. presidee par M^r l archew 
que de Muntreal.

Sainte Croix. (.Sears Grises). — Samedi 
1s, ordination a T heures.

VISITES PASTORALES.
Dimanche 12. a Saint Vincent-de Paul 

(Ile Jésus». Jeudi Ifi. a Saint-Laurent.
Dimanche 12.—Fête du Titulaire de 

Notre-Dame, à Montréal.
EXALTATION* DE LA SAINTE-C ROIX.

14 septempre.—La fete de l'Exaltation de 
la sainte croix est célébré* par toute la chré­
tienté ; voici pourquoi cette G te lut insti- 
t uee.

Le roi de Perse, Chosroès II, avait raya 
se l'empire d Orient ; il avait pris et pille 
la ville de Jerusalem, et il avait enleve la 
portion de la vraie eroix qui > était re - < . 
L'empereur lleraclius, appuyé sur le -<• 
«•ours de Dieu, pn par.i son armée au com­
bat et au martyre car le roi impie lui ?•«•- 
fusait la paix.a moins qu'il n'adamlomiàt le 
Christ avec ses peuples, pour adorer le so­
leil les chrétiens abattirent leur ennemi 
superbe ; ils remportèrent sur lui, près des 
ruines de Ninive, une vie'-ire complete. 
Chosroès s'enfuit, et il j • r.t niis« rable- 
inent par le fait de son Ms Si rocs, qu il 
avait voulu priver de la couronne tiu prolit 
de Médarses, son lils de prediiect.on.

Si roc s lit la paix avec l’empereur ; il ren­
dit a lleraclius la relique insiatne de la 
vraie croix, que ce prince rapporta en 
triomphe a Constantinople, enb-'s. Lannee 
suivante, il s© rendit a Jerusalem ; il la

ijorta lui-mèine dans les rues. Ou reconnut 
a sainte relique: on l'exposa aux adora 
tions des tideles et toujours, «! ui-, on ce 
lébra. en souvenir de cette victoire, la fête 
de l'Exaltation de la sainte croix. 
CHRONIQUE DIOCESAINE ET PROVINT:ALE.

—Par décision de Sa Grandeur Mgr de 
Montreal en date du 3 septembre Issb : M. 
J. K. Druyere a été nomme vicaire a Saint 
llenri de Mascouche.

—Les exercices de'Nazareth reprendront 
demain, (dimanche), a huit heures du ma­
tin.

—On écrit de Qm-liec que la consecration
de l eglise de Sainte Anne de Beaupré aura , 
lieu vers la tin du mois de septembre. Tous 
les évêques de la province ecclesiastique 1 
de Quebec assisteront à la ceremonie a i 
laquelle présidera Son Eminence le Cardi­
nal Tascnereau. 11 n’y a pas eu de cons.- 
cration d eglise dans le diocese tie Quebec, 
depuis le pontificat de Mgr Turgeon.

—Un grand pèlerinage des paroissiens 
de Nicolet, a Sainte Anne de Beaupré, sous 
la direction de Mgr Gravel, a eu lieu le «» 
du courant.

—Sa Grandeur, Mgr Lange vin. «-vèque de 
Rimouski, et M. le chanoine P. J. Saucier, 
supérieur du Séminaire, sont embarques le 
2b au soir sur le l’ancouver pour Rome. 
Plusieurs membres du cierge ont accom­
pagne Sa G candeur jusqu’au bateau.

Sa Grandeur voulant mettre Sa personne 
et le succès de son voyage sous la protec­
tion de la mere de Marie, s'etait rendue le 
23 août en pèlerinage au sanctuaire de 
Sainte-Anne.

—Avant de quitter Rimouski pour son 
▼oyage. Mgr l'Evêque a fait les nomina­
tions suivantes :

M. André Audct, curé de Sainte Félicité : 
M. Joseph-Octave Simard, cure d'oilice de 
Rimouski ; M. David Eugene Delàge. curé 
de Saint Joseph de l’Anse au Griffon ; M. 
Joseph Cajétan Berube, missionnaire de 
Saint Benoit Labre ; M. Simon Fraser, 
missionnaire de Cloridorme.

MM. Bellesiles et Martin, nouvellement 
ordonnes, demeurent au Séminaire comme 
professeurs, M. Jean-Baptiste Ernest Pou- 
liot prend un conge pour rétablir sa saute. 
M. Tobie T héberge abandonne le ministère, 
au moins temporairement, vu le mauvais 
état de sa saute.

—Le Mfsmgrr de Sainte Anne de la 
Pointe au-Pcre donne le mouvement des

rélerinages au sanctuaire de la Pointe au 
Vre, du (• juillet au 3 août.
Dix pèlerinages ont «*te organisés et ont 

amené an sanctuaire 1.4<Ni pèlerins : en 
outre, le nomine des pèlerins isoles qui > 
ont communie le jour de la fete de Sainte 
Anne et pendant l'octave sVb-ve à 2.("i7.

Six mille quatre cent quatre vingt dix 
Dept pèlerins ont donc communié a Sainte 
Aune du 0 juillet au 3 août.

—Pendant l'absence de M. l'abbé Fafard, ; 
Mgr de Chicoutimi remplira ies fonctions 
de supérieur de îa maison.

Nous apprenons avec plaisir que M. l’abj*- 
A. Tremblay, cure d.* Saint Fulgenec, de­
vient membre «lu Séminaire. 11 enseignera 
les mathématiques et les sciences.

M. l'abbe E. Lajwunte. r«*ecniinent or­
donné prêtre, continuera d’enseigner la 
philosophie.

La rentrée des «-lèves pensionnaires a eu 
lieu le jeudi. 2 septembre curant. Les 
classes s'ouvrirent b- lendemain.

—Lu Sunaine lit!iyieuse.

LXtndo des Bennx-Arts
Les am-ier s «'-lèves, peintres décorateurs, 

sculpteur*, lithographes, etc., de l'Institut 
National es Beaux Arts. 215 rue Saint 
Jacques (Nordheimors Hall), sous la diree 
tion du prot. J. Chabert. seront nous 
aimons à Je croire heureux d'apprendre la 
reouverture des cours du soir, ainsi que 
ceux du jour, consacre* au haut enseigne 
ment artistique, d'apr«*s la botte ; d apres 
nature : d'anres le modèle vivant : l«*tude 
du squelette ; de 1 ecorche : les proportions 
du corps humain : La jterspective artisti­
que et g«*om.-trique, pour leur application 
à la composition.

L’accident de Chnmbly
L’enquôte tenue par le coroner sur le* 

Causes tie la mort du jeune Adelbert Ro­
bert. tue par un convoi du South Eastern, 
lundi. - terminée hier.

La p: .- démontré que le convoi arrêta
au Im-sui C'hambly t»our prendre «jnelqiies 
chars qui étaient sur une voie d'evitement. 
Les vingt cinq chars qui suivaient la loco 
motive, furent retenus par les frein* pon­
dant «tue l'engin s'avaneait pour sortir I s 
autres. A cet endroit, la v»»ie « st inc linée, 
il parait que le serre frein Ploullè. qui n e>*t 
au service de la compagnie que depuis cinq 
Jours, enleva les freins des vingt cinq 
chars. Ceux ci s « branlèrent et vinrent 
frapper l engin qui fut lauce sur les autres 
chars. Le choc poussa les derniers au delà 
d’un fossé, sur la maison qui fut détruite 
de fond en comble. L'enfant fut enseveli 
►ou s les décombres.

Il faut remarquer qu’au bout do cet te 
voie d’évitement, li n'y avait qu'une petite
^Leverdiot do* jures fut “que le dit Adal­
bert Robert. age de 4 ans. est mort des blés- 
*»ur« * corporelles revue* dans ITcroulement 
et la destruction de la maison d«- son { «-r*-, 
et que cette maison fut d.-truite par b;* 
char* du chemin de i. r S«mth La*tern.l ar 
rident est du a l'inexjH-n.mi. et I .gnmnneo 
d«- se* devoir* d'un nomme \\ liimn. 1 louti. 
serrrfrem. employe par la compagnie : et 
les jure* sont de plu* d'opinion nue si la 
dite compagnie du chemin de fer avait 
ruflisamment fort Mie la voie d «•viterm-nt 
au Bassin Clinmbly de la mort de cet en 
fant n aurait pas ru lieu. Les jures sont de 
«lu* d’opinion que le < inducteur George 
Audette. n'a pas rempli *on devoir en pie 
«çant un serrefrein qui n i ait pas dexj* 
rience en arriéré du train."

U était rumeur hier t hambly que la 
compagnie du cbeiain de fer avait n-gb* 
lààâire âvtc !• ïere de 1 eufaut pour ÿl.4UÜ.

BILLLTIY MASITIIir

Note» enr le* Qaais
Jamais depuis li.uvcrturr de la *ai*on 

nou* u avui * \ u le j-it au»*! di sarm de 
*t« am« r* «ju'a . :r«:'hui. 11 ne reste plus
a u«»» qua.* que ùvux \.ipeitr* de la ligue 
Allan. . iVieau* '. e S.irmatian. Mi ligue 
Douiimon n'en a -ju un *eul. l Oreg n.

Le bru k Saint Joseph *'e*t ««•boue ce 
mat n. eu îucc de la manufacture de tabac 
Adam*.

- Le >>. AU-idcs, de la ligne Donaldson, 
e*: parti hi< r d«- («iasgow avec une cargai 
* 11 .< 11« «• e* s«»i\ante « lievaux de race a 
de*iiiiati'»ii de Montreal.

—Le SS. Set , . -
a fait voile de Loud ces hier a destinatiou 
de Montréal.

La profondeur de l'eau «lans le chenal 
du lac Saint Lierre était, ce matin, de 2i» 
pied*.

—Le SS Hayswatera commencé* à pren 
dre. au our l'hui, sur le quai du Moulin n 
Veut, un • cargaison de nu) tonneaux do 
coke a destination «le Terrcneuvc. Les 
nav igateurs ont remarque que cV*t b* pre 
inier eliaigement de ce genre qu'un *tca 
mer prend dans le port de Montreal.

— Le* pilotes continuent de *«* plaindre 
«le l'absence d'un puaie a lumière rouge a 
! extrémité du quai «le l’ils. Qu iml les rom* 
missaires du h*»\re feront-il* Iroit a b ar 
juste demande f Réponse : t ! !

Le SS Invernay, pilote Joseph Ilame- 
lin, partira «b* notre port lundi prochain a 
destination d • Fictou ou il doit pn ndre un 
chargement complet de charbon pour Mont 
real.

—La barque Cathella est arriv» e a midi 
dan* notre port a la remorque «le l'Angle- 
*ea. Elle est consignee a C. Maclean.

—Le SS Brentford sur lest venant de 
Sidney, t’. B., est attendu dans notre porc 
demain* li est consigné à Cârbray « : Ronth. 
11 prendra un chargement de grain pour le 
Royaume Uni.

—Le SS Thornholm, ayant fini île «b bur­
ger 1,2-40 tonneaux de rails a Trois Rivière* 
est attendu cet apres midi, dans not report 
ou il déchargera les ♦>;;■» tonneaux derails 
qui forment la balane»- de sa cargaison. Il 
est *ous la direction du pilote Hubert B«*- 
lislc. Sa cargaison est consignee a.J. et K. 
McLen.

—Le SS Dominion, de la ligne Dominion, 
avant do prendre la mer devra prendre une 
cargaison «le bestiaux a Québec.

Le SS Iti vermay a dechaig«- sa «v-g;'• 
*on de l,6ôü tonneaux de cliaib.ui en 2S 

! heures.
—Le SS C’oban, delà ligne Black Dia- 

! moud, part ira demain: pour Saint Jean, 
j T’crrcueuve, avec une cargaison generale,

A la douann
—Le manifeste du SS Grasbrookc dépose 

: a la douane coiuient les importations sui­
vantes pour «les maisons canadienne Iran- 

1 «-aises : 1). Masson et Cie, 2 >" cai-'ses d eni- 
p-.üs ; Mongi-nais, Boivin et f’ie, 5o «iames- 
j aunes, acide alcoolique, J* 1». Rolland cl 

1 Fils, liî caisses d'encre.
L°* i*' cottes de la douane hier, ont été 

| de £25,0110.K).
Au canal

—Trente-et-un7 vaisseaux «le toute* des­
criptions ont passe hier «lans le canal La 
chine.

- Le* arrivages suivants ont été enregis 
tr«*s hier, au canal Lachim* :

Barge Uorncrib, M. T. Co., grain.
Barge Mersey, Blanchard « « Vie., bois de 

service.
Barge .Sainte Anne, Mirin. bois d«* ser­

vice.
Barge No Ô, M. L'Espérance, bois de 

servb-e.
Barge Energy. M. T. Go., grain.
Barge Eagle. M. T. Co.. grain.
Barg«* Woodbury. Murphy et ( i«'. bois 

de service.
Barge Saturn, McWilliam et Cie. grain. 
Barge Kinghorn.de Kingston pour Mont 

real. S.OÜÜ minotsde blé a ordre ; 1U.303 «io 
pour J. «V R. Esdaile.

Barge Détroit, de Kingston pour Mont 
r«-nl, 20,UU0 ininots de ble pour A. G. Mc 

| Dean.
Notes dit port do Québec

10 Septembre.
i Etat comparatif des navires et de leiirton-

LTAU DF. SAISI LEON.
1^» preprn ’«•* tncsiicmales d«- l’eau «• 

Saint U n devianuent de jour eu jour : 
mieux « i nue- par le publie «jui*eni« 
jouit. 4Tux «iui s'en servent habituelle 
ment rprouvetii beaucoup de soula^itemeuf, j 
et c'e*t »eUi« ru- ut apres uu i-*age it gulier 
«lue »e Uiani?e*teut U* propn* U - curative* 
p..ur lesquel celte eau est devenue *t 
justement cele«*re.

L’on nVprouv e que peu de soulagi'ment 
en eu buvant une t«>i» par ba-ard «-u irr«*- 
guliereinent . que ceux qui veulent en 
b»-nerteier. *'• t *« rvent reguln renient, et, 
comme le n -leur «lont nous publions le 
t«*moignaa«. iv trouveront quec'«*t une 
«le* eaux ri..iu i il. * U* plu*» |>r« « i« u*e^ que 
l’on puis***- trouver *ur «•«■ «*«.>111111**11! ou 
ailleurs. D» t>-t principal, l F... e Victoria, 
Telephone 1132.

LE F AL AIS DE LA FUISSAM’E
Lundi • t mardi le* 13 et 11 courant aura 

lieu, au Fal.« - «le la l’iii»»*ance. «'O'.ii de* 
rue* N ainte 4':itb« rin«* « t Saint Dominique, 
deux grauile* *«>ir««* nitriotique*. la- 
grand «lianu « anadien ’* Félix Foutre* ” ou 
“ L « « baptH* d« la Potence sera joue |H'iir 
l«-s derni« r« * Mis* Montreal. Le prolit «le 
«• * soire-*-*» e*t pour une ■■ livre «le eharit**.
N « > 1 : * e*p*-r>nis «jiu- le publie eanatlit n *aura 
connue toujours encourager une telle entre 
prise.

UNION SAINT JOSEPH
Le* membre* de cette soci«*te *ont in* 

tamment \ ru-s d'a**i*ter en au*-i grand 
nombre- que j»o**ible a ras*embl«-e re-gu 
lu-r«* d«* lundi !«• 13 coulant. On > traitera 
d’artatre* tre * importante*.

EXPOSITION DE MODES
MM. N. F. Hamilton et Cie., le* mar 

chands «le nouveaure-* bien c«uinu>. f«-r«'iit 
manli prochain, le 11 courant, a leur ma 
gasin. No* 1 1(‘« et 134* rue Sainte Cathe 
rine Oue*t. l'ouverture «le 1« ur exp«)*ition 
«l arlicie* d«* mod« - et de nouveaut< * pour 
la sai*«m d'automne: cette extHisition *e 
composera de manteaux, dolman*, j«*rsey*. 
garniture* }K»ur robes, modèles d«* cha 
peaux de Pari* et «le Londres, etc.

Le d«*|>artement d«-* modes «—t tus la «li 
rection «l une modiste d«* Lomtres. Dlb* 
Wilkinson, dont l’habllete e*t hautement 
reconnue.

Cest, nous assure t on la premiere fois 
qu'une exposition de ce gj’iire* a lieu «lans 
la partie omM d« la rue Samte Catherine, 
et nous engageons le* daines a aller visiter 
les nouveauu s qui y sont exposée*.

— Ce soir à S heures chez MM. Fortin, 
fre-res rue Gosbird, grande seance «!«• magie 
par le prof. Herrm.imu>. entr«*e gratuite.

LE BRUNSWICK*
-1
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5,000 PATRES
m

L1
GN DESIRE ACHETER

S VHCIl.LE** l.KTTRVT l'n non-«-ur 
de»irc achcu-r tout*1 « spi-ce «1«* v i« ! « ' l«-t- 

11 v-é« riu > enlre 1«** aiim e* IS4U «*t 1S(V'. Il a )»«• 
Mtin -ni. nu nt «le l'«'M.-ru iirc. portion «ni env « 
1o: p« . > a«ln-îscr a N. Spang. St Livvrem •• H.«11.

MAISONS A LOUER

nngo entires dans notre ]»ort 
1 >>1 » jusqu'au U septembre.

en ls>5 et

1SX5—412 navires 320.572 tonneaux.
1^—311» — 200,002 —

Moius.b4
STEAMERS

53,710 —■
OCEAN IQI'ES

1SS5—2«',iS steamers. 305.17s tonneaux.
l^c>«j—21) 1 — :J52,Ü12 —

Plus...20
PROMNCT.S

40,3:14 —
MARITIMES.

jSs5—1*5 navires. S5.5'0 tonneaux.
ISNi—210 — 103,401

Plus... :;i — 17,815

Aux personne* revenant «!«' la campagne.Po* 
scm-ioiiI dans les l«*rs jour* <PO<Mobr«*. 14 nou- 
\Vrtux [«>g«-mcnt*. au « oin «l« s rues si lT*t>uiii et 
K« an', a « «•■ louiez l«s aim liuraiions inoderm-.-. 
v « ni >1 «tion ' te. A «leux pas de la rue sherbriK»- 
k«-. a « in« minute* «iu «-entre «le la ville. > > 
dresser a Succession Beaudry, 1b l'taee d'Ar- 
mc;.________________________________ ‘JiiS l-f

EM UQUiDATION
A VEN DR K A VALLEVFIELD,
Bar soumissions.tout le fon«lsde commen e de L 
K. Bari* a 11.comprenant au-de>sus de«l«-ux mille 
pinst u s de man hamli*»** *e« he* et autres e.- 
tets. le tout se niontuiit a trois mille piastres.

On pourra voir le stock sur 1«** lieux en s'a­
dressant a .M. Barbeau.

L«*s soumissions seront reçues «î'ici au là cou­
rant, adressées u

7. LAPIEnCE.
2JI Rue m. Paul. Montreal.

B. COTE”
Comptablo-Audileur,

R. elements d«- Sm < r*-;«>n-. Règlemei.ts de 
h aillites—Freparution «le 1 'amplilets. l'ir- 

culaires. Auno'ifcs pour le ( oininer. e 
et 1 Agriculture. 

Correspondance sollicitée.
Agen- c Montrealai-c : 4:1 rue SI (:nl>rf«‘l

L N. A. RiTCHOT .S Ciê
Marchands-Tailleurs, 

st. 1

CODÏERTUF^S
DI

Couvertes de Laine
DE LA CELEBRE FABRIQUE DE CORNWALL !

Pour être vcmlus aux |tri\ «le fa .tiaiiiif'uHniv

r«u« .• *t 1 
h«»rel ri • 1
«>( >111 «b-' '
la P -- /

--------- KOltEE-----------
( ru, I . -f sous U dire, • ■>«

I VriaM Hou - 1)«U
lux«*. K i>ar

m*»s |).«r foule la m «i.
, . > | .«-.U «•arr.-f 1 ■ iP

. 11. propice*. Mi*-
( / ,h /.»«> pour le©

I I 1 « u • » balcon* • n ar«
Il ! eli 11 et 1«* b. A>t

. ).'u-. pirtore*<pii-««
ti«-* .le «•«* non». 

|> >ir la Chu* - 06 
\ /•' ur-innn ©le.

IS . 1 1 " : 'CK. I K. ci«*ra»f.

HOTEL MORISSEAÜ
; st PAUL-n

----LN li:i.l. I l A M •• RI L U.ALDK.—•
MotM real*

I ti
A i.) \lil i: '*1:1*1 1 vi\> m«,m KUU-S 

Kl « H. M 1 - I" ( 1BHX. >KU 
\ |« BABK U I’. |MM)*u»n a 

!;. sein.«me et au mois.
t , . ion |m ■ des ba e hit de !ft

(1 i; |. 1.. « ... ti (.are du Pu« lit*

mu I I 11 v 1 )\11 >t«)l:i**B\U.

CHEZ

Dupuis Freres,
COTX DES El ES STE. ( A Tl I Eli IXE ET ST AXDEE

m \mr\)m
J Î25 F.liE MOIRE-DAME

; \ i .(* / /*; L 1 « Ilit; . . TAClllQUK
— M . ' v I.—

( irrlaq
« . ... • 1 • •111 ; 1 < de* H.V»

l « I d tl«S
b. ai... Uf fer du B »•

• ue«M de I « IUv« N.ad.I.r- «... • «ou \ ' tOUl lo COUtOf®
1 ible .1 «1- - prix ra.'Olinubici.

\ \ l». I >1 <v»l I TTE.
Fh. a un i mue.

\J ! UU \ Ij.WVMU
I93Â <1 19!»9 Iîii“ Noire Damp

«Bn f .. .* «le la rue Bu; Montréal*
'r :.-.•( 1 un 1. . premier ordre, iinréé* 

. t. i.. «-nient et «b-s 10-
«lé** v

I. . ms « « ir«-» de elioix. MervicC
C. y N. VALU-.b. Proprietaire*.

IG.» laT M

PEISTDHES i*i:touti:ss()RTi:s-

Kailcs, Vernis, Terebentines, Verres a Vitres
GLACES DE M!HOIRS.

PINCEAUX. MASTIC, ETOUPE COAhTAR. VEUT A JA bol >IK<. BLANUllISSOIl  ̂
A PLAFONDS DE PREMIERE gUALUE 

TEINTURES de TOUTES SORTES. MEDEC INE* PATENTEE'. ETC.

J. T. LETOUUNEl X. 259 rue st. faul, Montreal
29 mai-ISI j 1 mai >7 «’

18—Cote
Êsept

Imbert—13
1 a

Le remorqueur Mac Arthur Bros, put! 
de notre port pour Kingston, s’ent «lit-on 
« cdoue a Sainte Anne. On ne connu it pas 
la valeur d«- *«•* avaries. On croit qu'il sor­
tira aujourd’hui de *ou echouemelit.

—La barque Signet, partie de Montreal 
via Trois-llivieres. e*t arriv«*e hier unit in a 
la remorque du Mersey et a jete l'ancre eu 
rade.

- ; « barque Mathilda. C. Smith est arri- 
v«-e « e Trois-Pivieres a 8 p.m. hier a la 

1 rem* rqu«* de i’Iznhel.
La barque Leopold et Marie sera mise 

en ca!<* seche ciiez Russell pour subir uu 
! examen.

Nouvelles do Québec
Qrnr.EC, 10—Un tr«-s pénible accident a 

eu lieu 1«* 2 septembre, a la mission du 
Sacre C mir. Ta«inu*ae. Un jeune homme 
nomine Ed. Gravel, age de 17 an*, et fil* de 
M. Stanislas Gravel. sVtait rendu «lans un 
bois pour faire la eiias*eaux p«‘rdrix. lor* 
que. «n voulant traverser une haie, il 
tomba. «•! son fusil se déchargea. Ln déchar­
gé traversa la region du cceur. glis'.a sur 
le* «•.«tes et sortit par la region du cou. On 
suppo*»1 qu'en voulant traverser la baie 
une branche d’arbre, qui *«• trouvait sur 
>.>n p.i'snge, aurait fait partir la detente. 
Le J>r L«1 V Boulang« r. «le la Malbaie, 
niand«* en toute hâte par D-h-gramme, se 
Tendit sur le theatre de l'accident, et donna 
au blesse tous les soins que requérait sou 
« ! .1 ! .

Le médecin rapporte que le malheureux 
jeune homme « *t dan* un étm d«-sesp«*r<* 
et que probablement il ne survivra pas a 
se* blessures.

—Lo* personnes qui se trouvaient hier au 
sanctuaire de Sainte-Anne de Beaupn* ont 
« f témoins d'une gu«*ri«on mir.'iculcuse.

Un M. Dupuis demeurant a Sherbrooke 
et souillant depuis 18 mois d'hydropisie s«- 
rendait hier matin a bord du “ Brotln rs " 
n Sainte-Anne de Be au pro, esporant ferme­
ment obtenir sa guérison. Apre* «voir 
reçu 1h sainte communion, M. Dupuis, 
plein de foi. se leva, laissa ses deux b«- 
quilles et m.ircha tr«** bien a son banc, il 
«•tail guéri. Sainte-Anne venait encore uni* 
fois «U- montrer qu’elle ne rejette jamais la 
prière du malade qui met en elle toute sa 
confiance.

M. Dupuis a consulté depuis 1S mois. 22 
m«*decin*. et tou* leur* soin* «>nt été nul*.

Le* pèlerin* en revenant hier à bord «lu 
st. aim r - Brothers ’ ont f«*lieit«» M. Du 
puis, et romerci»* tons ensemble la grande 
tliaumaturue du Canada,

—Ces jours dernier* un leune homme de 
Saint-Haymond «‘tait a faucher sur une 
terre nouvelle, lorsque tout a coup la faux 

! donna sur une souche, et le jeune homme 
tomba sur l'instrument, qui lui traversa J«; 
corps. Il perdit connaissance pendant 
quelques Instant*, main < m* ; ta II aul a**ea 
1). courage pour panser lui metne sa bien- 
sur *. et »»«'. mettre en route.

Il *«• trouvait seul, et « uno trentaine 
d'arp«*nt* «le la maison, quand l'accident 
e*t *urv« ii)i. H n . vftit plus «pi une coupb^ 
d arj>ent* a faire t»our arriver lor*'iu'il s af- 
fai mi • ( 'u *’<mi r mm « 4e courir è uo 
( .,>: 1 ^ ej «le lui prodiguer tout les mùm* Lu 
blessure e*t rr«** grave

—Voici lali te d •* oflicier* du colh-go do 
Lev i* :

M. l'abbe N. F. Fortier, supérieur et di­
recteur d«-* «-.mu*,

M. l'abbe L. P. Beaulieu, premier 
assistant-supérieur et directeur de* cede-
mast ique*.

M. l'abb»* I,. Lindsay, second a**i*taTit 
pr«-le* «le* et ude*.

M. l abb»- ('. R. Carrier, procureur.
M. l'abbe .1. À. B--aulieu, économe.
—On mamie de Sainte Anne de* Monts, 

que «leux hommes «lont «ui ignore les nom*, 
*e sont nore* accidentellement a l'endroit 
appelé la Poiute Jambou.

Déménagement.

L. IieTOXA AXCUURT,
3Iaru1iaiMl-T;iillenr,

A transporté son établissement au

Xo. S Hue Si. Lambert,
(Ancienne balis.se de lu lia n que Ville-Marie)

M. PeTonnam-ourt invite ses amis et le pu- 
K «-n g-.il .1 venir vi*i:«-r son nouvel «1 »- 
l>li>.-«-im-nt 0:1 il* trouvri-oni le plu* grand choix 
d«- Yweed*. Eiotlo* Française*. Anglaises et 
Américaine*.

MODES D’AUTOMNE!
MLLE- J- CHAMPAGNE11 l'honneur d’informfr le* Dame* qu'elle s'e*t n««-im- 1> 

ser\i<-e de* MüDISTEïJ de PREMIER ORDRE quelle a fait venir de New Yoiu «t quelle 
es» a recevoir

U11 MasDiliijiie Choi\ d’Articles pr les Tuilelles il'Auluiiinc
Elle invite les Dames k venir examiner à son SALON DE MODE.', au

Xo :r>2 RT E STE. VATHERIXE
L'ASSORTIMENT quelle a <!« jà en main. con«istant « n I IJ Ml '. I'Ll I I' . RUBANS, 
DENTELLE et VELOURS, ORNEMEN I '. OISEAUX. E(.RE! I I '. IMC.

3G6-jno

jtrwnq
LH SA S IM LM î :

-------de-------

F.UE NOTRE-DAME
H « >1 N 1 i.a I I \. 1 .1 a< qn>.-CAUiTBit)

MUNTREAL
Vin* « 

de choi
meilleur^ « in 
.'er» k« t» tria.

(! LU II l ill

VAPEUR
ua.ssi: 1 ui'ssiox—

Liquonrs et ••iT’Vfi 
i. J. NE VILLE,

t i «qiri- l.ur ».

) \ I 1 « -III PAH

Soul les plus |iar(uitN ef Us plus 

(‘Coiioinif|urs.

IKADSa U AILLKS MOLLKS,
1 UISSES de GRENOUILLES

f t autre* Primeur* nu—
GRAND CAFE PARISIEN!

( «. ; d« 1 • ' e( ''lirniu* et St Dominique
Muni real.

Dr ’ " 1 ■ 1 'a '-an à toute heura.
V I N.' «‘«-' 1 m i m ni* « 1 1 -,

Sal«»u* l'arlK-iilfei ■ S«>rv ire parfitfl
'• 'li Le . 1' . .ni 1 ou (ruine 1-t

« • d .>:<«••« la iufih<>l«t
au (ir.uitl \ n ! « l « pai 1

L« iLT' « ««h i'RKAi:. Propriétaire. 
ICnv 'S‘> 1 1 mai'4*

HHP LH i :
('ongreg.it ion

L ' II' M.« Ituugo
Lu.. El..

t oupc < i<-
ei f« v-ira

«•t gnrnntie.
j 1 mar* ç7

Célèbres Moulins à Battre
DE L\ FABRIP DORE, DE LMT.AIIHE.

3Iocl<‘los CansfflicuH et AiiMM icalti*

Le MOTEUR (HORSS POIf’/’/h e*t sans «•omreilit l«* in<-1........... • ; 1 ( re jour, par
le fail que la rom* «l'air u l'intérieur economise con-sidembleiii« n« . r 1 « ol «i. - si aux.

(«arantio» diirahh* rf 
indélébile*.

de cotileur»

DESSINS OIT DINA II: ES. «le fantaisie or NOU- 
VE.VI 1 E - EB N'CAl'I-;.* pour ('osiuinrs 
en ro'c. bleu pale et autres nuance.* variées.

NOIRS D’IVOIRE FINI D ALPACA.^ - .
NOIRS AVEC ENVERS GUIS.
NOIRS ET BLANCS.
TOUTES LES NUANCES de* cou­

leurs ordinaire*.
INDIENNE A CHEMISE. no:iv«\iu de-scm e: 

«le largeur varice.
r.DIMtl CHF.VIOT.de forte texture.

« mise imprime-, pour doublure «le ehau- li­
res.

MAGOG TEXTILE & PRINT CO.

7. - 
-a. r
K -
Cr

Charmes Modèles ** WILKINSON ” |iour S 13.00 
Pois a Bouquets de foutes gmideurs «i Bas Vï\x 

| Kntrepot de Legumes. < >ijrnonr'. < 'lioux. Hommes, Ktc
MJPUV & PlUDIIO.MMi:,

-----MARCH AX l>* f»r.----
f.rninr* U«* 1 «•gnmra. «le Fini r* el de ^emene* li»*trumr«il* Agi-ie«»le«i de Ionie* 

«orlen. Arl»r«*« Irnlller*. .4r»»rei* «lee«»ri«l»f*. Arbnale*. I i-nl*ier*. ) ngrnl* ele.

30, PlaAC i: dACQUKS-C AHTIKH.

L« s R« « < reudr* Dam* <:«■
D. Moninal.

L« > R« rémi»-* Dam. - d«- !a Provi«l« n. «•. .'.«ini 
'I'Im «mus

lies R«-\« i«'n«le* D.iim * «1- la Charité, Sainte 
H> a- intfi- > i latngiifUi .

IN vi!-. E- n s I:«-«l«mi• u • Mi.mii. J.
R« vdH En r» * «1«- fit Dx liiiK « in line, |„'i 

« Iiiim «-i (Ju« '•• « .
La n«»uv« I «• Kgli . s iinf Anto:ii«.. L«,M.: icuil.
I, ef«»li- «l« « « un lin- i : >• . Hu« ho. . «
L « ««de 1 IndM-i l if. .lui a 1 •
V oung nu ii - l»uil<! iiie. r i« « )t m w.i 
I,e Bur«M i «fi- P«i*i<'. I : " - |.'i\ ifi< .
E f loi «-I R:« lieli«-H. Mo ' i «-ni.
E lli'iti 1 Ri\ ;ird. .fiiln- •.
Ea filature «fi lain*'. >.«n '< .Timio’fi.
Ef liur» au «l'fMirégi- n • Lniiguouil.
.M . I I fl).' « « . 'I 111 lu ' . . \ ’ w I ' I
.VE I aM»- .VI. I.;> :f>. -• W .iiimo.
M. l'al'fif J llii «• c ■ u « 1 iiiiollice.
M. I «!.»•«• \. Pi- : . E mm.
M. i.ifif»*- '. o. l'. rruulf. Saint Sloni-lai 

Ko>f ka.
M. l'aliKf Vf. Jasmin. Itennfiarnoi*.
.M. I ;.l»'*f ( - I... jmii 1 « .- .«uii Philippn.
M. 1 .«l»l« P l i • Vipn i-r.-v ili-,
M. I «fifi«- M. I..... ilfi-r. Moi •>»«!.
.M. 1 aM" E. A. I ;• i ron. ( li • .i.-o. E U.
VE I aldi* .1. p.f.i i.'l ■ >uiii \far« el.
C. Poirifr, eu. Dululb. Minu. !.. f .

Etc.,

«:c

E II Ma^nr. fer. VI P.. V’arcnne*.
E. ( oi«- <-« r. iiihii ••. - ainl H « «i- nu lie.
I . ('. I.aii u. li»'. « ■ i. maire. BeMliier. 
J. « *«t :gn>. ■ « r. ni «ir«-. E'mgiioml.
«.. « oi« . « « i. Ixing'iouil.
J I B« i'im-. «-« r. M»'I«k licville.

Vn'i.ir) . « « r. 0«i. Im-«-.
I . Manny. « • r. B« auharnni .
Di V i»« lioiiflieivillf. lieauli.irnoii. 
li.. U i \ « rly Hoii-i. Mont:.-il.

I I I ». vni.u ais. , . i. Mom r. al.
\ P: i.tif! . . i. AÎOnt r. al.
MM. Mongi iiai* «-t Boi\in. Montre.iL 
«.. l'.oir iu. «-« i Moiitn ni 
i . P. Charland. <-• r. Joliet te.
A . I 'em. i -, e < i . I •-.il hit r.
A. I are. r. E «cliiiu*.
J4. N. 1 tiipui-. eer. Eongne Teinte.
J « » I nip'ii*. «•« i. Mon' H iil.
I. A « l.o ,'ie1 e . i Saint Hyacinthe. 
I '. I uni-, e f r. Mont '. «I.
L H II. nault. . . MoM'ré E 
t • \. I »mlfl. . . I. M'.nt i fi. I.
I D«-I«irier. «•< r. Mumh ai.
P M. D«-rmott.«'< i. Montreal.
I E« ff t.' re. . . i Mon; n al.
J ' a M- lnto-fi -on. Moiitn al.
J. Ci»llin*. «■« r. Mont r. al.
« C Joue*, e. r. Moiiln al.
I- r- Martineau. «. r. Montreal.
R«-Murant Du rocher, MonUeal.

Etc.

CHARPENTE "
( l'/lllE ri'ii'l, /i ii'ht </ l'vfi ttv.e se 

mn t te. Itoin I 
t'i .t uiler. a bottbois D[;sciAuii:,:!''T,K,:‘;: "■n'm','Ma

j IUal'« tu

D. PARIZEAU,

Une magnifique eirculaire illustrée é1-! envoji c (/ra/«'aux pertonnea qui font parvenir leur 
adreti>e a

Mon 1 uoal.

No IGO^
?IG—n- jno

L’ASSOCIATION HYDRO-CALORIQUE,
K l 1 : N O J'KI : I > A M K, M <> N T m ; A H.

. e du Ctt
if Viger,el Nu II rue laiguuehelieru.

la I , m

BOIS SCIAGE
T. FREFOHTAIÜÈ,

C'o n n, s \ inef t ( (’>1 mil. S/e CunéffOnd* 
i - iri m< ac

' ■ O............... Im I . n il ; u-p 11-.-. fiidl-f *,
p • 1 ni' I '.r- s. " • ■ " ■ i. ' bardeaux, 
< ■ « ■ . a pnx «fit: ■ "a «• rom pet il ion, 

I n iii"'ilin a«- loicillaee fi jHirfeo
Conn* f ui pal lie «te I elablis-f uu ni,

n . 1 • il «

DOiS », SERVICE
. «

<:«■ -f| \l - 'If pu lu . I- ',i.al|le oill a.'tuollq* 
lu*-!.. . n nia i n ni..- ..f.inlilf « unalterable d<*

nois nu irs irr mous
PINS. MADRIEi:' PLANCHES.

I OIS DE CHARPENTE, ETC,
Prix trè* raisonnable*.

V. GIROUARD,
3Iarrliaiid-T*illéin\

A transporté son magasin dan* la t»Ati**o do
-I/HOTKL HAIAIOKAL,-

RUE NOTRE-DAME

M. Girocart> a fait l'ouverture de «on nou­
veau magasin av«*r un etioix ■ 'emii'îi-if eînfle* 
«l--tou* genres « on«;-tant en Ti- .* ri Tw«**d* 
des meilTeu.’e* qualités sortant ue* plu- « a-bre* 
fabrique*

HANOI® ANGLAIS!.' d l.i'OSSAISHS
Toute* «*c- marchandfaea ont frai< lie®, et dé* 

patron* de* plu* nouveaux.
M. Giimic ai<i> oui ne s .v .'upc a t x'lusive- 

nn-nt que «ie la ronfeetton de*
Irfcmrnts Taifs sur conimandfs
Ne tiendra que «te* mart handise* «le <; . «fi «' -u 
iH-rieure. ( *n trouvera au**! «tan- son i.ouvea i 
iii.«ga*iii un assorliiueiit eoinplcl «i a; a i- - «t.* 
mercerie. ____________ iiif jno

R E L I U R E
Coinniorrialc et de («ont

Dethge, l'erfuraiie, Nuntrolaîi*,
Exécuté* avec *oin. Promptitude et t 

fiprix, çliez

d.X. ImAMATICIIK
RE LIEU R.

Xo IT rne Rio Thfréeo. en ire Ire rne Ht 
f.abrlel «i IM Vlacoat, H«ntr#al.

1 *ept, 1 au.

y or v El. /. r. s moots i/ArroMXi:

Non* fcron* rem arquer à nos nom­
breuses pratiques que nous avons ras­
sortiment le plus beau et le plus complet 
de Chapeaux nouveaux et Casquettes 
d'Aiilomne choisis des meilleures manu* 
factures anglaise, française et améri­
caine, et qii“ nous vendrons eu détail au 
prix du gros.

Afin de vous convaincre de l.t vérité 
de ce que nous avançons, nous vous 
soumettons quelques prix, savoir:

Casquettes noires et de couleur pour 
hommes, 10c seulement : do, do, lie : 
casquettes pour enfants, casquettes mi­
litaires et de collège à très bas prix.

Polos eu tweed pour homines et en­
fant-. en grande variété.

IW kiix chapeaux eu feutre pour jeunes 
gens et petits garçons, iOr.

Pull Over* î Pull Overs î pour têtes 
petites et grosses.

Kappelez - vous : Nouvelles formes, 
nouveaux modèles, nouvelles couleurs, 
au PevserN American Fur Store. No. *27 
rue St. Laurent, .‘5e magasin de cha­
peaux an-dcsMis de la rne Craig.

2CT-4f _______ __________

ÊLE VÂTÊllT1 lïi NMOVÂT!
Aux j-ereonn** qui v- .«-n: admirer lea t*»*u*é* 

du Par. au CLAIR DE LA LUNE.

JONAS ’
Vlnxi)i*ir]xtr«rd(Ms
Pou vont (ire ooiisi'i»:-* romm«- étant fi-* 

M f- I ELI 1 ICS I- N Vf s II-.. ;r I '. i u «t I « 
S ONT PAS LJ ! I '. v I Ils cou

hi.*tc-iit «n l>.i«tie i.-s «i.gred n-m - «ma-i h 
VANIEI.fi: | NECTAR
CITRON ORAN'.E
CERLSfi. R MHN

AMAN DI ! EPK E.S

JOS. ROBERT & FILS,
ï nv. N

1077 I : I i N " : K i. D.v v K Est.
('«'iu .;«-la mm- 't R-n t-f. Montréal.

I RAfi'ES
ru m il 

(« n eijj: 
ME’-'( ADE

1 R A MB«»I'I '
I E III

MEN IHI POIVREM 
I EEL R .' M I '< V DE

I .n <1( tail ]):u*toiit vO
M AOAêlS I«» • ■ ROS |>K

III’N If V .ION AS A C l IL,
10 RUE Di RRE'«)LEE'\ MON I RE V

A. PE m AUI).
Nos 21, 23, 25 Rue Saint Jacques, Montréal 

SOÜS PRESSE ET DEVANT PARAITRE SOUS PEU, LA NOUVELLE EDITION DE

Code Municipal
MAISON I.A Tl C* AM IIIN.NK 

liC « ANAOANil

J. L. CASSIDY & GIE,
hnportntfues de

PORCELAINE t AIKNCI
| Ol EElfi . V KRRfcBIE.

ARGENTERIE, col TELLERfE. 
LAMPES ETCANDKI.ABRKS, 

- (.AZEEIERS. LIT .. ETC - 
A sorti 'P' al pour /l"‘rl (Jh'tnins dr 

1 tr et lintmvr. Kir,. A'
EN (}ROS—

3311 d 341 1U i: SAINT PAUL
Mo N THF. Al.

21 juit.

i>i: la pkovinci: m: oukbix

Mi* au courant de* la ].c2;islation (*t <1 • l.i «Turisjtrmlcncp
i:iiox. -nci; matiiieu.

]»ar

iranJ Àssorliment de Dois de Sciiga
en'«-a

Pb HURTEAU & FREHE
No. 92—UU L SA NG UIN LT—No. 92

T . nr'inipr.'re romiKt'OdTincgrundoqaantff 
< d'• • «ir'f- do Ik>i ' •'ni * «ut. sj«voir.

DIN I'La N( . lr«-, •.'«««■: 3o quailtudo 1.1 , }^!| 
il'«ju«.« * i >■ puisi-cMir.

PIN i «•! . Ire. J-- « i J » qualité, do 1,1,; t.,1
«• i J i*«)iu « «1 «-[Mi-'ur.

EPIM.I II. ELAN» li)-. t-oi* marchand. 4 quo* 
nil . «If 1,1 .1 ,2 i-t J pouce» d çpai<*.*aur. 

l'Ri ( HL tuaicüaïuic «lu i. 2 pouce» «1 t-paii*
| MMir.

La i i » . R irdr ni, Pracbo, Càilra, Pin dolèr*b
ïc f! 3«' q"'«l ■«■-

i Ac -i ne • «>• ^ «omr!'’* do ton'o* lo* qualité* 
' r • . : cci «l«. hoc- pr«'p.«rf «ux dOHir* doS

tin i il-. I unie* fomni.icif-'«le churpontadn 
Eiuclu . I ; . « . «_ f’ni cxc utfi * avec proia^
li iide» ««■!. prix *l« buui (ouïe coucuneace._

CHARBON

1 j ATI

^orvlca tous les iours do
i P. M.

on a. M. a « no
if

BUANDERIE!
---- A LA----

VICTORIA SQUARE LAUNDRY
< « j ,««■ ou vf»>i* anrer fi- uvrage oien

f ut « • :••* prix rai- »nu « • • « -a y f.u ' j e.*
i tjiri r ) ouvraco. Oniacfi- •- «e* | aq««eis
*1 t-n tes rappoi :• grati*.

2îj7—KUK $T. JACQUES—2S7
Telephone tùS

On sjtii rpjo l««* AMI NDFMl N 1 '■ .-«'i ( <»«//■ Munieiptil vont •-i notribreiix, qu'il c-1 !
«lovrii'i urgont «re u-n (•Minh n-f r «l ins une « «lit ion nouvelle «fi- « e ( ode. la- gmvi-nu- I 
ment avant laisse rorte taeix-n l initiative Drive*-, non* l'avon* «•nlre|)ii*o • 1 ,-»s*u
1 HU4 Itvre q u i presenteroi 1'' ' T ' * ' ' ' ' " ’ | ] fOL

MFNI ’.S SIMî INO Hir.L.

Noin«d«-mont «x ■ i» «le* mine*, reçu tous 
fi- -.u p.ir ele'tiiiii d«.- fer.

Pour fi pn \. • c .- .i lrcsscr aux bureaux da
la « Olllp c .«.«.

utilio*.
Woti i • . dn < ’ Iftmû pal - ra i PERI£L’RE à tontea celles qui

ont paru jus«ju a c«î jour.
Ce livre, indispensable aux hommes de loi. sera aussi un M A NTUL COM l'I.ET a ! ( 

1 usage «ie* Maire*. ( «msoiiier*, S« i■ aires Treaoriers, liispccieur.*, .Suriuleud.uits « : 
uutr«-s officier* muii’fipaiix.

11 sera iiupriiiM* dans un carartére lisible et sur beau papier. Format porta1 if.
H contiendra. <"i»re fi* t«*xt«-, Tnl S I.i:s A.MFNBi: VI F.N I S. y compri* c«-u\ d«* la 

DUR N I ERE > 1 ' ION DE lss«i. 1 )«• n'iiufM '-uhi--. AN .NO l'A l'IoN S t iree* «ies 'hiusioiis 
judieiaires, e\|.li«pj«MMit 1«- sciim e* la l»ort*— d im grand nombre <1 artiele*.

Il s«*ra sui\i <1 un rerf.iin nombn-ne L( H'' U>l EI.I.1> «>t «l'iine f uifi- de I,’: N.U 
(.NI,MINIS pj. :<-uv, aiu-i «jue «i une 1 \BLI. COM RLE IL DLS M A 1IERL.' aij na •«• 
lif^ut*.

IFSTf nKIft.I* CflAMM!
is iCiie SI Aleai*,

Muni real.

J. R. COWANS.
Sec re lain*.

"S')
) 12 mai Ta

!y]orue Verte !
rm\ tri i:i::\ plltî:

j 4L00 ror:: i.a version* kra.v, aïs;:. 

j 1.30 rouit I.A VERSION* ANOI.AISIm 

C.rcu.a.re et L • .«-tin «le souscription envoyé franco pur doreande,

.V. PJÜRI AJ ITJ, Editeur.

%Ag
ta i «.•,•■«« -* P»»i«l* garami. v

vendre p.«r

MOiUXiScCu:
uuio-kc r:

1/7 a-jJi
l’OUT.-lQ

fia

46009156^7



CA PRESSE, SAMEDI 11 SEPTEMBRE IStsb

reXTRA
AMUSEMENTS.

^bfatbk roTAi — Mav Blonkom.

XOtVCLIXli POMTKfl ^

ce, ou il« retmnvemnt l^ur Inn^ue, leur
f‘»l. /' l’HH *t lr U !'& ilf 'I I'M."

AT’X DAMKS.
■ i. i> " r> i ns *r irai a mn a ru. I^oi dan < *! ^»rr un* s de xc pr cur* r «ii*s , ,
U ;rs leur» in., ur* ! en Fr41.ee. il I -, |..n- i».»uveo.it. p.rnittjre« <te " 2 i •' I-'u^hîî.Vtr,‘2

’.•« « ». i...« << ...... .. • .1.. .. ,..i. tous L# 1 .. -. r it nluin» *•. ilriir». « r»-.. ‘

Situations Tarante* TTTEATltK RO VAX,! fcPARROU* L TAf'Or > 
k'h. <*

i ou N > •-
l ue «ce. Cerlirfii.e. I.Q .f

f.arcr If I* »■
I I». Mi

entre :e» r i* n Ht*rri et i-a*»elle. on .,1-* | 
t rou v • ■ 11 <;, ‘ I •. « de-» J .» nom* au \ el / k v f»K M A S !*'

T F 1

- : ■ ! ** 1 : e uf .le. • ’ « \
I’TO-jl

au No *1
A..

Comté Jo Laprairio
Lai'Kaikil, 11 aepteiul»re. 

f Ion*ieur le Directeur de La l*Kà>-J .
MoUHieur,

La Minervi de ee matin, tente d»* rep. 
elier M. 1>*blanc qui • 't fourvoyé .1 > ont 
Jaequea-le Mineur, jeudi dernier.

Parlant d’un deti au kiij. t de lu po-.it ou 
de Jieciiu i< 1 de Montreal K-t. elle dit ',u ' 
j ai nie que de- demarche* au-nt etef.iiten 
dan h le tempH pour me faire nommer a 
cette ponition. (’est lu un yros meiiKoti^e.

En eflef. j ai atlirnn'«ju’upre-* r«*\eeution 
de J lie), .l'avais, par tel.ytramine. udr.--,.- a 
riionorable M. Oiapleau.Seeretuire il Ktat, 
renonce a cet te eliunre en fa v eiir de l’hono 
rable jupe Mathieu, et je vaille prouver 
mardi proehain. comme le m’y nuis eiiL'ap'e, 
n'eu déplaire au («ympathiquu depute de 
Laval.

11 e»*t bien évident que je ne pouvais 
renoncera la position ^ ins qu’il y eut d« s 
pourparlura, et M. Leblanc est par trop 
naïf s'il croit trouver quelqu'un di-po-e 1 
se laisser prendre u s,-s indiirnes subterfu- 
fees, jH>ur sortir de la |>osiiiou ridicule dans f 
laquelle il s'est place.

J'ai l'honneur d i te.
Monsieur le directeur.

Votre très humble serv iteur.
(.1:0. DrilAMFi..

Comté do Jncqnes-Cartior
Demain, le Dr Valois parlera apres la j 

messe u Sainte Genevieve.
L’après-midi, il y aura assemblée apres 

les vêpres, a Tile Lizard.
Comté do Berthier

Il n’y aura pas d'assemblee demain dans 
le comte de liertbier.

Lundi, assemble! a Lanorale.
Mardi, reunion a L&valtrie.

Comté do Portnouf

n'eAisle pas u acte qui p nnsM .de la pri penre- rubans, plumes. Heurs, etc..
: “ou, l'ouvrier qui quit te sou ouvrage «c qui j ^***si que f - :rnitures et garnitures js.ur 
• le punisse surtoui pu** durement que le ro lie s et n . . eaux, feront bn-n d al'er faire . ..
. blasphémateur. Or Ve matin, un ivrogne I -*•« visite a : -au»;, de n,,;es de D . J. () 1 * hoo.mo po.r pre
1 qui avait blaspheme a été condamne a éU) ‘ v,. '***'* w" ",® 4 *i...»- •»—

< u un m s. alors que I ouvrit r qui a quitte 
, son ouvr.i^e a eie eoodamne as jours do ,
I prison e 10 ou lâ jours. \ P' 1 ' 'iir1'

1 iu i 1 . . i n'e-t pu« lion ; .s dans len Le di-p n i • d* - n •*>•--. » t rr a r. ?. au X g VN l»h •. AN i i < t t ru\ . : a a
rn u > t. trii.unaux dadie -er aux t ou *** ;-1 ' r, ‘**•»•» d. ne. -t.-s de pre- x F t., , • m k« et ■ • . ••
li.uuiu-s de» iiisinuatioiiH ualvaillaiites. uiier ordre vei.ant de New ^ ork. 11 LU ' J*"1 .M' ' * a •. tu.Nu .'i ' e

j • 1 ^ - -. J i.
Nazareth *01 | Z M JOl HH BIEN (

_ ... , Aucun. • *-f te nVst cou pi.'e • ;<ii*jsant«
l es exercices de la • . L"r r. des ,p ,,,, , , . . .

j’-u lies y ••ns l'e*’'.iii.lt ..••■ni oe main a huit j; ..j.,, , . . , , N ,...
heure-» du malin. . h b.c r. < jusqu a âf!.: m r^'u'on ne

rnis sans et |e bien /an*.-, 
us coiiuue, i-i ce. .1 juste 
la mnison Alexandre,

Faillftto
MM. Ado ; l.e !.. d u- . ; Zotique riiaput.

. lebios. -•
pouvait e 

i -a mar 
' titre, e-t

Os
Lui ~ 1 
<1 1 ‘l.K

O

J'1-, a''ii'.

M
• i mi 
\M»i.

- -rv.in'. n / m. r» e-.
.i» t^hU . boule*» d <*n 
. i<!r» * r a i I.ITC.e

• • •

l*«Mir une semaine fomnirn^Mut LL > 13 f-tcinDre courant

J’ngaLfcineiit <i i «'• léhre a* te.ir Américain, M. HORACE LEWIS
Et une Compagnie dramst:.;ue an con i lot <îana !e 

/rand r 1 . nti j •• d \ . a mire Dut...s,
prés*i

mivre tint « .vio 
Ve: d-ej, e' .-ai. • •. . uui.
fApal ..oil «.c» i< 1

Im boue pt

îitOHTE CRÎSTD.
N. -!

O.-l. .«uc .e. «î'. b«..«

I PIX I « d l'LAlTtE
. diets c^r i.'ivei

10 t f». UC «•»« et no ri»
.i i « 1) ■ r - A. M. u» • u • 1 i h rr 1*. M.

14 Septembre
r:;flll[:i:E filïElîUEF. SU! u su: SIC. fsTIERISUHTST

N. E. HAMILTON & CIE
------f XUIBEHONT LFI. HS-------

I m porta? ions d’Automne
Itv.-M-r- C-: X
« en chef, l’oi

.1
liejnn» plus de vin/l ans a enlevi* tous les 
premiers piix aux r audes i-xp.»-ilions 
d’Lurope et d'Amérique.

Nous \oyon> avee piai'-ir que MM. 1 !» urr 
M or/a u et t i-' s’at tac lient d'une maniéré 
s|M*cialf a avoir toujours en ma.ns les pro­
duits de celte «•xcellenf•• maison, dont la 
coupe III. . lui' ue. -|.|. ft /ai a ni |. . a ..s-ui- 
la repu tali u d-* la manufa. t ure \ . indre. 
Ajoutons a cela que les eoutur.*s a points 
noues sont d’une solidité a toute epieuve.

MAI. i. • 4 'i*-. . iu| iji 1 a ; eui . de la ru»
M<4iilJ, sont les a/eiits/eiieraux nut'ana 
lia, de a maison exa .die d** J’:ii-|s iq ou 
a toujouis constate qu'ils se sont fuit un 
point d honneur de n'tinitorter que de» 

bénir le troisième dimunche de septembre, i mui.-hundises «h- premier rhoix.
heures. \ oir l annonee dans une autre colonne.

hot cl if r, ru.- lloi.-foiir», ont lait ffs»ion
de M. T. 11.

Loruu/er.

Bref d«» prohibition
■ ■ -i • -

pi.-i iliit.ou au Le-order. H plelef.d qu'il 
> a des ine/ularites dans l'a.-ie d aecu-a 
lion.

A admirer
Dans h-s nte'ifis ih* M. Leullac. une ma- 

/unique iHitiniere. fomiuaiidi-e par la su 
i-i* tfd * 1 rinpiuanfe d*- Notre-Dame.

Sa iirumieiir Al/r. de Alotitreal doit la

ON IiKAlAN'I.j; 7 . ... .1 s. po. 1 t............
I. - (iubrii ~ . •

’« lieux ; f- Al. !:'-. Jol.a l'a. «ci. 4 «.'. r ■
t leur. îT'Mf

ci i 1: v n : u cv- m oll
•rS^LANTIEBS £T PL0M31ERC r.-»

Il ( i: SA !XT LA f 11 EXT-—i)H -*1 A ^ 1 r^A 1
DOLMAXS

us

O
O

11

O
a N

O

N ! if V \ M * 1 : ur 
Luroix.

rv n e ; : \ No-
4 .. ivr^'.r- 

4 1 J
I U? ^ ploUip..

Afin: 
•n i oie i»

u \ lau^ucj. •' ad 
u rv.

• K o-fif i. ar.’ 1 - 
cr a Jo •. : ü 1 v ii.eo rr 

2».- Il

■ • Arran 1- f'- I 
r I U-Ss| I II ,1. k I .iue .*\c , 

* : J .u ai.i r’.\. 1 HKV Ih.it 1
-. 1

LKM A' , j
: . l|

I<1- M\ N Id- une « r’ante p-.i 
lalleip- | personne-. pa« de la 

a \o 1 in i. ^aiifiieti.-r.

Echos du Bazar
—Madame Bessette, a envoyé l'>0 nu 

m.-ios de la Lihliothequu a finq e.-iifs. pour 
i-tre vi*ml u» au proiil «le l'ouivre tic la ca­
thédrale.

Pareil envoi sem fait toutes les semaines 
jusqu a la lin du Bazar.

Disparition
I n jeune /ar< on .;/*• de 11 ans. Philippe 

Ouellette, de West Farnhum. a disparu 
du domicile «le ses parents le Kl août der 
nier, et n'a pas et.- r«-\ u depuis.

Si/nalement : hloiul, les yeux bleus. \Y 
tements ••n twf.-d hrun, chapeau de feutre, 

A une assemblée qui a eu lieu hier dans | cruvate hh-ue, Ixjtfines Isuitoiuiei 
le comte de Portneuf, M. .Iules Te*sier,
«vocat de Ljuel»ee, a «-t*" choisi comme 
candidat national liberal, pour la chambre

\ "ir l annonee dans une ON \ IU.~4_d\il une -M-rwinte j^uir une fa
m llf l'iî.'.c. fî'adre - r au No II ! r ie

" C < a l If ;*f no

locale.
Comté do Montcalm

Demain, assemblée publique a Saint 
Antoine «le Li/uori.

Les candidats seront presents.
—A Saint Theodore, M. Deslon/ehamps 

adressera la parole.
Comté de Chambly

—Une convention aura lieu le 1* courant

Naissances
Kn retfo ville, le H) • ourunt, mmlaine O.

4 .•nrtein tu. Im-. une al
Pu * fttf vill.v le il couraur, lu daine de J. C. 

Moquin, une tille.
Décos

Gaunon.— Kn f.-i?.- Vill**. le 11 courant, u l'.i/o 
de moi-ci 7 .IMUI . J.» p l’a.:!. He tor. .1.- 
fi»nt d«* Arthut «.a^if u . .»r« li.u d

fun. railles n l'nuLhcu dimanche le 12 u 2 
heu r*-s et diurne p. m.

I.t- .-oiivoi fuii -?ir*‘ partira du No IS rue Albi­
na pour -e rendr.* au .-imetiere de la Cote tics 
N a Me i 1 M-pultuif.

P • rr • t amis -oni pn.-H d'y assister suns 
am r- un 1? ut ion.

Hko--icu'.—A Ijiprairie, le 11 courant, a
lout 1 eiisei/neiiient s. ra r <;u avec r. I ad.....bu. , Ma... . II rmine. K,Mld® Hébert.

•.iiimiissanef par sa fimre : Mme (.'larisse »-i.<*usf .I--l..>uis Pros-, au.
Ouellette, a Wr-t b'.'irnham, ou par lechef i L*--lun.-railles aurom lieu lundi. 1.* IJ a S

heures a. rn..
Ia- fonv.i. fniiî-bre partir 1 d.-la «letnenro de 

I .-on epoux pour s#* r* n«lre a 1*h^li-a* pa'oiasiale. 
j et df la a 1 • iuietHTf liOU d-■ la '.-pulfure.
I Panuit-. t amis ont prie- dy assister sans 

. .. . autre invitution.an** a » t!- trouvec au e<nn des rues ( rai/ et -
Saint l'onstant. La f.etite bile est hlonue. j 
vetue il'uiie rolie /risaire. File u dans h-s 
pii*ds des «haussons roiigeM, troues au

N HKM A N liK d* - : lonn .-md» fi. «le 
iiioulin- «t lii.- -le tab.e pur le- 

■ . < i. erinet Fil*
Notre-Dutnc. 2«»7-lf

O
• h

N l»KM A NI U-: nn«* «-T vinte. S .
■u re 2 «•; •» heur*-- p 

Ii .ri»- f,.1 foi»’ain«-).
lu. l.'d A i l" l aO

«beux

O'. Id MA N1;K mi m . r/«-i;r tj'nd* / » pour les 
ur* - • 4'..mpP* ll . un ^.«r-.sjn de

i quelimes 
• Gif .ion 
h-s conm

.nii- « - a « xpeneni-e pour l«-« pres-.- J 
Pfii de «m‘a-pre-enter sens uMiir t

LE TEMPS EST ARRIVE
Où tout le monde a plus 

ou moins besoin de

MEUBLES
—ALLEZ 4 HEX

Wm King&Cie

e

L-v-.T,

% ^
A LEUR MAGASIN

5ERSEYS
=!-

de police de Montreal.

Petite lillo ubamlnnii«»e
\ ers midi **1 «lemie une enfant de

bellcau. ;.. IM.

d \N Id ' A

On a m- -01 •
«laii n lu 

Mont* a m.

ON 1 KM A \DI
Lafont .m*.

«■•ni »•-. Sadre*Ht.-r m C 
1 rtier. no

. So ■ ‘ r -
.Vu if

• i.\ t lies pour trav.iitlee 
...«• turc. S adresser G * r ur 

2ÜJ-Üf

-!-134 <3

Rue Ste. Catherine
MONTREAL

Mardi avant-midi, 14 Septembre
_______r - o r » x i' H V 1 C " Nous prenons aussi occasion d'annoncer que nous avons de

, ” T' v ' /" 1+*1 „ 1 nouveaux patrons de Marchandises et de Garnitures pour
Volt'S y trouv^roz «11 rhoiv itnmrnso t de h prix execsslveiueut bas, ! ^ * 1

phi-., mie remise liberale pour argent comptant. Venez nous voir. Kobe S.

Notre magasin est rempli do Nouveautés lie Londres et-"Tir

iiicMiui-icr-au Nuo44 rue i 
9-5f

\ I-I. \i \ N 1-H. n.--a : \ ..n’c ‘■a.-ii..Tp 'Mire ’
- i. f--cr .. 1 Hotel du • ■ . la.la • u

1110-J..5

Paris, choisies par
M. X. E. HAMILTON.

^ ^N D1-. dANDK des app ent

laion, et des soulu-rs bas 
4 >n p«*ut dilüeilement la faire parler.

aliii de choisir un candidal national pour lu Ou «Toit comprendre qu'elle s'appelle 
comte «le l'hambly. ! Lcontine. Klh* dit <|U«* h«>ii pere est parti

— La question de l’emprunt municipal «lu i ct 'l11 ' 'I*' 11 P'1"
comte de 1 hamhly a « t.- r«*/l«M- «*t payee a La pauvre petite a • te «•«induite au jM»ste 
des conditions a van ta/eu ses pour le comte. , central.

9*?‘LC grand runrrrl de Silvers- 

(«mi. â la salle Kordheimer. aura 

lieu mardi proehain,le It eourant.
_______ _____________ _____ ____________ 270-:if

A\ls
pr.

•t i'.fi d«-^ «. i/ar. 
li.iiice Ci/ar Factor> et 23 rue Couifiiuno.

243-inp

ON DKM ANDK «tes jeunes filles pc 
travail l. /«T. .-a«lr<--. r a la - ltd

mr un
tr.i\ail h-/.*r. S adi-f--. r a la " ftcliance 

4 ./ar Factor) . Tasse. \\ «)o«l éé (.Te.22 rue de la 
Commune. JUO ino

2BB el 2BS Bue £»t. Faut

-------OFFRENT MAINTENANT---------

Notre modiste île Ijui 1res. Mlle \\ ILKINî^ON. fer*v voir 
! nos nouveaux Chapeaux ini ’.irais, Ih -nncts et nos .M < deles, 
ro-ir

Hiver»

Des Assortiments Complets Al k :

L’ACTE DES M AITHES ET AHi’irEMTS

Pinkerton va- Targnon
Son Honneur le necord«*r a. !•«• malin, 

nrtnionce son jugement «lans «•«•tt«* ailaire. 
Al. 1 . X. Tur/e'in a « t«■ eondamue u 1 jour 
d«* prison «‘t 20 ets «l aim'inh*. a eouditii»u 
«ju'il retournerait a son «uivra/i*. M. 4 . -I. 
Doherty a imnuHliatemeiit donm* avis «|u'il 
en appi-lait de ce jugement.

Eu core un
Une nouvelle cause est vernie ce mat inde 

vaut 1«* Hetamier. Il sagissait <1 un « Iran 
/er, un franvais, au C'amula depuis six 
««•maiues, et auquel on a fait /outer les 
b«*autes «le nos r«‘/letnents civitiues.

Dupin, le «lefemleur, était ni'cu*r «l’avoir 
«juitte son service a «leux jours «b* notice. 
Il alléguait pour sa d«Tonse. «ju’«ui lui tai­
sait faire «lu lessi. uwtier «ju il ne «•onnai- 
sait pas. et qu’il sYtait bruh* les mains de 
telle maniéré «|U il ne pouvait pluse«>nti- 
nuer son travail. Il fut habilement «l«,fenibi 
par M. 11. Saint Louis, «pii «lans sa plu*

A VIS «'-t pur h-« pres«>nte- donne par le «oih- 
rr- I si/lif. J.imes 4 r tlufk - .inp.Min. «-n S.« .|',.il:If '1««
EzcurKion de« joarnalUtex | r uTlli .nn arr Auhl. mu im.m '.«im

I.'excur-ioii «lt*s j«iurnalist«-s «mi aura i por «u- i:«m iu/.-ment .1. -.»n H«,nM. ur !«• . e
lieu p tnii prochain à boni «lu /’»•*»< - ATT <■ | Ta-. !.. ..-.m. n-n.lu h-.l.-.ixo-n,.- ..ur .1.- -.• pi.-u

. ■ , , 1 ,................. . >1 l»r«-fm:i f ir. «n. .-n -i «lit.-.ii.lr.*, tut un.«n-.-» . - pl.uiiet detre un /1.«mi -- 1. - M. . , pi, r .o1,s li. i.éii. .-d'inx « n'.t.r.-l.-i part .t^i
ieihevin 4.r«ni« r. maire suppl«ant a a«- 
cordé a la «lemaiidt* «le- organisateurs de ' 
mettre ^♦•xcursioll sous son patrona/e.

Les ••«•h«*vins, les priiuupaiix cit«»yens «le 
la ville. l«-s membres des professions libe 
raies, les honimes politiques, h-s /.-ns du 
eommerec. «h* la linanee et plusieurs mem 
lue- «h - soeictcs <Mivri«T**s «b>iiu«-iit h* plus 
/rand en«’«iuragemeiit a <•«■ pfo.j» t. Ils r»1 
eonnais-«-nt que le publie m* saurait r«*fu 
sei s.ui patrona/e a e«*ux «pli travaillent 
coutinmdlemem pour le publi«*.

L« s billets se vendent rapideiucnt et tout 
promet une brillante soiive.

A
i !..

«lit W illiuin ( '..rr A11M dans la -u. « f--mn d«
4 hai l- Aul«l, tli-f.-d«-, en -on vivant «1. Mom- 
real. K* <“ ilhoiniiie.

J. 4 !t A DOCK slMI’SON.
« urateur.

10 sept. INnÎ. «I 27q

COMITE GENERAL
----- IU -----

i9arti Natsonal

«loirie déclara de plus qtn* M. M«»rin le 1 la paroi.-aux a—i-iauts, |. s félicitant «lu 
patron de Dupin avait /ar«lc la malle, les lieau succès ohieiiu jusqu'aujourd'hui, il 
etlets et l’ar/ent «le son «uiiploye et «pif «••* fui suivi «le l’ex mair»* M. /.fphirin Boyer, 
dernier était «lans 1 impossibilité de s ha qui. lui aussi, lit quelqn«*s r«•mHl<Jues sur 
bill«*r décemment. | h-s didieult.-s «(u’avait eutrcvueH la compa

La cour apres avoir «•ntiMulu l«-s t«-inoi- | /nie dans l'inau/urai i«ni «h- ses travaux, 
gnoges prononva l«î jugement suivant ; | mais «ju’elle avait vaincue.

t)ti a hou levé dans la «liscussion «l.-s Sur rinvitatioiMju main* a«,tuel, le/rou 
«iiiesthms et ran/«Tes à la cause. On a parh* pe se diri/«*a v« rs l'hotel Dubois .m uu ex 
Oe lingeetdel’insuHisancedes/ages; «plant «•elhnt vin «le «liampa/ne se mit «le lapai 
aux effets «lu dï-femieur. il p«*ut les «)bieiur ti«-, «t’ah«u<l a la -u//« -ti«»n «le la e*unpa 
eu s aclressant aux cours civiles ; «tuant a /nie. puis a «•••Ile «h* M. \'anni«*r. I'inz«* 
hch ga/es, sans être «*lev«*s, ils sont m«*il ' ni«*ur civil, eta celle»!** M.Oetav»-ri.--ftte, 
leurs «pie ceux «le lieaueoup «!«• j«*urnaliers ' «*111 repreneur de la bâtisse «le l aqueiluc. 
qui travaillent p«*ur HUc. par jour et «iui ne j - ' —
sont ni nourris, ni loges. On aime a s.uilc Société don Artisans Canadi ns- 
ver ces questions, non seulement pour api j 
toyer le tribunal, mais surtout pour soûle

Vnlleyftold j J.,, Jém'i-al du Pai-ti Xntio-
A l’ofasion d«* la pos«» «le la pro mi «Te I 1 • , ... .... v «, •pierre de I* bâtis........ ‘ Faqueduc (le >ala nal Kiege en |,ei-in!i..i n.-e Hll Xo.

I«*rrv «le X’alleylhdd, a la.pu-lle ••taient pu- i rut* •s'l. .IîP'.jip--. ( «• l1«*Vîtnt l,ur«.*au.\ 
seuls M M. le maire « t h’s copseilleis. ainsi ,j,. ja DaiuiiP* Villo-.Mttfi*
«pie tous h-s actionnaires de la eompa/me,
M. le maire actuel. Moïse IMaiite, a.ln-s-a

UM I* 1: De boniM S « hambr. s. av«‘c ou 
saas j u-i' 11. S idrcs-er au NT» 17 nu* 

Uiiu-t.
l.ol'Kl! M.i/nil!ques «•liarnhrcs garnies 
iv« <• o i -.in- jicii'-iun au No l.'i n.e ■'uiut 
-. __ ___________ __________2»vS «jf

VI.'U Kit UJu- m.i/nilhiue boutique «h* bar- 
t-i<-ra\fc am* ubl«-n)«*nt > omj.lct, le tout 
eu ji.rl.iir or«l:«-ct«le pic-nnèiv c.ii—c. 4'ondi- 

t i«.i,-f.u bc-. .s’.ulr.-sstT au NT» *W0 rue St 1. lu­
rent. 2titt-3f

Vl.oUKIt rneferre«lc HO arpents, située à 
la . .. • -t l’.i.il, « onditions facile!». Saiin-s- 
ser a Maxime Vinveiit, cot< St Paul. S63-IM
U *t'Klf—bogement trè^-confortable, ••on- 

_ tenant sept appai*leni«*nts av«*c t ai:i et 
I u net «1 ai>an.f. N«> 1 lu ru • Visitai .0 i. l-*..ss*-s- 

-ion au 1er octobre. — S'atlresser uu No 214j rue 
Panel._____________

VKNDHK.— l'nc mr./nitlque barroom 
axe-son im.Mi'.l.nn.Mii, u prix modérés. 

.-Hire" r au No ;>07 e rue St. Laurent.
270 tif

«t’AlbiiniH,
Articles» en porlciaine. 
Sauciers,
C outcllcric,
«fouets.
Sacoche»,
I»«)i(<‘s «h» toilette. 
Objets «*11 lil «le b-ton.

Pupitres,
Vases,
Accor«1t;ons,
Pourses,
Vi«»I«»iis,
I ivres-J«»uets, 
Cartes «l«* \ is»t(‘ 
l’auiers.

Poitos a ouvr.tff»*, 
Tassos «le fantaisie. 
Artic les en plucke,
I*o*»p«;«*s,
Pap«*torio,
Ouvrajfes «mi «‘«‘ailles, 
P«*i/a«*s,
Rr»»ss«*s,

GANTS nr Km ^

x A x t) i î u.
VENTES PAR ENCAN

/-.i /.* /liWNi.xo a :iarsa t.otr

\
a IIII
ion
'ain

A

Cadres pour photogra])liies, différents artk-lcs do Pliarmaeio, 
de ri'abaconistes, de Librairies, curiosités Indiennes, Mercerie, 
articles de fantaisie.

f - a » ' / !\ T&ltrU;
• d: J

ver les sympathie- du public « n faveur «les 
HiTviteurs. il ne faut pas «*\a/«Ter la po-i-

Fi »iu«,-nis do la Cite do'Montcrnl
A —HMHI.I I? «.I M.HAJ.i:.

.Tetidi, h* l! septembre, le- membres do la 
tien «le ces derniers, tout !«• moiuh* «--t plus sotu.-te «!«•- art i-ans 4 'anadiens 1Tatn.-ai-.l«* 
ou moins 1«* s«*r\Tt«‘ur «1«* «piehpt un, et les |a «'jte «I - M.»ntr«*al. -«• r.ujuissaient, «*n 
plus humbles s«irviteuis m* sont^ pas les ti, s /ran.i nomi»r«* «lans leur-all»-. NT*. 1, 
pliis malheureux. Les avocats n ont pas | j)|a(.(. du marche Saint Lauivnt, pour r«»ce- 
qu uu maître, ils en «*nt autant que «h* 1 v«iir le rapport «les «lire«,t«,urs «•( descen- 
ClientH. et moi tmune j«* suis plu-«»u moins seur-, coneernant l*a«lminist rali«»i» <l«*s nt 
le serviteur «lu public. Il est vrai «pi.- )«*s faire-«le la-«'«•i»*!** |K»«ir h1 seme-tre éco*tle, 
homme- de profe-sion sont niieux rcnutiu-- 1 ;in|,j que pmtr l'election «le cinq «iirecteurs 
r«*s que lesdontesti«|Ue-, mais leurs resp«>n i (.t d'un e« ns« tir.
fiabilitt’s sont plus/ran«l« s. «q bu-n au «le- I.T-tat tinancifr de la soci«-t«;. soumis par 
•us souvent du salaire «ju iis *’«‘V«n.''t',,f• 1 le- «iiiv«-teui--. ain-i «|u«* les «'omimuitaire-.

T’oute «•«unmunieation nu sujet <l«*s 
l**l«,«‘t, »l«*s Assemblées «‘te.. «lcvr:i 
être « tivovee aux soussigiujs, ù cet 
eiulroit.

Fur on Ire,
D. MESSIER.

U. J. I ? EM IN< «TON.
Seeréta i res-e» >uj*)int s.

•J4î?> jno

AlBeMs

A tomb«-r. «iu neuf chez U. Lufond. N o ;ts r 
s; «Ti irb- • I tom.nice.__________________ 2*b-

VVKMUtK- Cm* boulangerie nve.- lotis 
-e- .i e -oirs. Aus-i chariot» <le:t- et 
«I lever. (T-ik..■ ions fi«v 1 e*. ^'adresser au No 

31i i iu* Iwicbe'T*._______________________SÜlK’f__

V VKNDHK—Magasin «le taba* .pipes etc.etc. 
place cent. il«-, -'.«dr.-s-fr iniuiidiatetnent 
uU . Sein-cal, Nu :*u; rue St Paul. 2ty-?>f

EX GEOS SEULEMENT

? Stock eonsiil raljle. uàS l'CIX. i

«, lionnes par l.-s censeurs.On a argue «|ue le«l« fcndeur n’« tait pas ,.]airs et pi-,., is. «loi 
un serviteur, mais un .s7o»*//i»»/i, «piainl o;i, a,|«)pt«-s pa
meme cela serait vrai, il n en serait pas nimite t‘t tous s«* h«»nt «leelar.-s tn-s-.-«t i-

Notre grande Vente d*Autom­
ne est un Vrai «Succès.

Avant../«‘s offert» pour la s«Miiaine 
«lui vient.

moins un serviteur.
On a egalement prétendu qu«* le fait que 

M. Morin n’avait pas t «pondu a la notice 
que Dupin quitterait -ou service, «*qui\a 
lait si un consentement tacite, «'«•«■i n** peut 
être d’aucune valeur, car alors il faillirait 
forcer les maîtres a repomlre al «mus «lom. - 
tiipies «levant témoins, ou a l’aide de pro 
têts.

Il faut de toute n«Te»site prot*iger r**ux 
qui «le fait seraient les véritables e-claves. 
fc*i on acceptait «’es ih«‘ori«*s les maîtres 
seraient eue lie l les esclavesde leurs uomes-
tiques.

L’habitude qu’on a prise d«* plaindre les 
domesthjues devient int«*l«u able. «»n l«*ur 
donne une importance qu'ils m» «'.evrai.-nt 
pas avoir. Lesgensqui les montent «*n s«ront 
les premieres victimes et ils -'« n ap«u« «- 
vront lorsqu ils les verront «levant li-urs 
demeures ct qu’ils en casseront les portes 
et les fenêtres.

En exa/erant les droits des domestiques 
sans leur montrer leurs obli/ation-, «>11 
euennra/e le «lesordre dans la soci«-t«\

Je reconnais que dans ce pays l«*s maîtres 
ne connai-sent pas non plus leurs «lev«»irs 
et qu'ils brutalisent souvent leurs doim-s 
tiques. En France l«*s domosti<ptes Mont 
traites comme «‘tant membres «le la ta 
mille, non seulement par les maîtres, mais 
encore par la loi.

Mais tout en constatant ces faits on ne 
doit pas soutenir «les pretentions qu«* les 
serviteurs ne doivent pas avoir. «*t si «m 
n«* peut les ramener «lans le ilevtur, autre 
ment <|ue par les tribunaux, moi, pour un,
Je suis pr.*t a appliquer la loi. -j Fus.-es, a livres et

Je vais faire voir au d« fen«Ieur qu il y a | \|UI,, 
une loi a ce sujet : il a quitt«- son «»uvr*i/«* , j uri,ji|on
brusquement, sans avis, pn texiant «pi il j \ \\vrt,
était incapable de travailler, mais n'ayant ÿ j., s , . ü
aucun certificat de m.-ilecin l»our appuya r , è.,,,,,!,,. .« .,., ,„.nts f( „ chinois

Nos Cbales. nos « oa niurt'-ati, no- Alan- 
leaiix, nos T'vv< >>lsa ri-acr-, nos l»ol 

mans, nos I *rap> a « '«•-’ nnios, nos 
ITster-, nus iTucbus.

NOS JEHSKYS 

l.«* iii4Mll4*nr A*M4irtiin<Mit «h* Soie,

fan - «les/ratnispi-o/n-s «pt a laits la s« i-i.-tt-
« r la muui«re habile «lont elle a etc admi 
r ist ( ♦•e.

L«* nouveau bureau de «lireetion se com j 
pose e«>nmu* suit : M. dos. Lamarche, im* » 
sid« nt : J. A. Brault, vice pr«*siilent; Alph. j 
Bastnui. J«,me vice-pr«-si«|«-in ; h’rs. Hurtu 
b -c, se«', t r«suri«T : I*. I)«*sfox’«*s, a s s. secte
taire. A. Martin, l«-r «•omm. «>rd(*nnat«-ur ; ' x- 1 -
1, 1 m 1.. • .1 Nos-u.e--brO'T.é ivnr e «-OM ''Mr.--.. L. .Ma.ancle, -. rneromm. or.lonnateur ; | Nov soit>. ,, .,;I! in<
L. i ..«montagne, \. I.ahaie, J. O. Bray, Nos-o.«v-gros grain.
«lireet«Mir-. 1 Nos Satins subb'-mes.nos Saiirs nu-rveill'Mix.iioS

1 . tis.urs ; MM. s. s. Ib bort. 1 . \. Dra ! >.um-HIkuI.um. s. n«»s satin-«I«-i.v«»n.
pean«;t l-amlrv Dem» r-, -Me«lecins : Drs j Soi<M „ .a ms le ? ont. s !«•- «-onlcrs a 25 cents 
t.. I . Lachapelle. \. A. («ervais.
Pnx-un-ur. -i. -i. Beauchamp, Ecr.. av«»cat.

Des remerciements fur.-nt votes a»t\

^\. derà vu..- le- «tonblnrea. ouatées et pi- 
«iii -«-s. en s.itiu et le-s •‘fariner -a’ins" qui sont 
vendus dun- tous les magasins «le piamn-re classe. ___ 2i- ■- LT
VVIS .h* no send re-ponsabie d'aucune 

dette «ont r.vtee par mon e pause depuis io 
(•«•ourant et ni pour le futur. «Vt*»* «lerniero j 

av ant lui—imm «loinu-ilu «ie son plein gre et 
< ' la pour la cinquh-inc fois depuis quatre ans, 
me causant ainsi beaucoup du trouble et de dé­
penses.

Tifomas Bissett.
Montréal. î> Septembre ISSC. 269-2f

(IIlAMBKKet PENSION «leman.l.-c par un 
jeune homme pre- de- rue* d«*s Allemands 

e c l'a’lierinc. > idr»-''. ? a J., n • itionnant 
les eomlitions. au bur« au «le 1.x 1*i«k--k. Jt& Jf

nOTKi.S. BUVETTES. EPR EHIES. MA- 
GA'-INT-. |>our «-ontlseurs. Magasi ts de 

1 ruiis c! de cigares et toutes especes d aflaires. 
Donne ciumee pour ua coinm<*n«;ant.

L. HAHHIS,
1 Oc* 18S5-la 72U Duc Craig

MAGN1 FI«H E oliambre garnie on non gar­
nie a louer. NT» 364 rue Durchc&ter. Fa­

mille privée» ____ 270-2f

R. Henry Holland & Cie.
Envoyez chercher le Catalogue. 270-lf

O N DEMANDE 
l«erge. > tdr«-

nolieter une license d'an- 
1 r au No 116 rue William.

270.41

«ür« «-teur-et c«Mi-«Mirs -nrtant «b* charge, 
ainsi «pt «u\ j«»uiiiau\ 1- M ua., YEhu 
i/'tnl. La l*i:t:s-s: et la /Vr/»•*'», pour avoir 
Iden voubi pnl»lu*r l«* compte retulu de leur 
«it-rnii re assemhh-e /«•m-rale.

Orando Exruraion

la verge.

VENEZ UN! VENEZ TOUS!
Profit tv. «les avunta *es offert

CASII.MIIJI

ON DEMANDE ;.u cottage ou un log.-rm-nt 
sain, eunfo: ahT- e: dun- une bonn«- hiculi- 

t.- par Un<* faniille soigiuui-p. Bas d'cnf.ints. 
j.ov er m<*«i»*ri*. p iyid*!c d avam-e si on 1«* d»‘sire. 
Adrcs-e/. i m «ionnaiit le- conditions a la Balte 
7'.»7 B ir«*au «ie l’o-t!*. Montia-a!.________ >469 21

rHOVIN4 K DK <JU1£HEC. District de Mont­
real. NT». P T 4'our «le 4'in irT — ('yrille 

Pan*, deuuindcur vs Jo-epli Mercier, défen. 
«leur.

I.»- 2U«* j«»ur«l«* sept*'mbre D^.a8 heures de l'a 
van' midi, a 1»« pla.-cd adTin-siln «l»*f«*iuk*ur No 
Nd 'aie S;. GHilicrine.en la « itu «le Montreal, se. 
roui vendus, parauta-.-dé deju-ti»***. l«*sin«*ubles 
et eFret» «lu «lii «léi'‘M«b* r,-aisis eu cette cau-«*. 
can»Slant en un co? r «b* sitr«*i'-.e:. . «jui seront 

s au pltM hau et d - n er en ?néi Useur, 
p «ur jugent e>»inp!ant. J. Caisse, 11. C. S. — 
Montréal. 11 Septembre 1896.

s i ? XK PETITE GnoCKRIK è vendre, condé 
^ Dons fn-iles. liviai-an immediate. S a- 

1 dresser au No‘.B rue Iberville. 268-If

AVANTAGES AUX NOTAIRES

TEES & CIE,
-MANUFACTURIERS DE-

PUPITRES «le BUREAUX
S

3E

SS

7/7

Lundi. U s«*pt«mitre, au «juai Jacques- 1 - Nom. v, nous de r«*cevoir la balan.-e de notre

K
-5

rt

K
SS

nr-
i-*

P3

* - ir '--+:t*rS&*£ — -

V.0NÜRC" V A B1 .*s

^MU^Aai*^,- OAHc
■ -■■■

iÇ ' ^ ’-Tii y A
W£'-3j w3, Ë*

^ ^ 1867
*0üR PEAVl-N "Our

co^abis^ m LLf 0 ^

Ur- ! •
7/

:>'ï 16 78 _
*PUA‘^< ^

LJÙ&xèts)]/

AL EX A

CC'JTlttL U

HENRY MORGAN &C'E
Coin des rues St •Jacques et 3/< GiH

Ont toujours en magasin un assortiment très 
complet de ces célébrés gants.

S70-2 m11 jan

Graode Vente

.lit'iililcs île lli-îKitre de Valeur
loi 1? 1.1: « «txjpTx i»i 1 « si < r-ados i*B

FEU L’KON. JEAR-L0U1S BEAUDRY
l.cs -o.is'igTu s ont re-.-u in-truction«les exécu­

te *.rh le- .-.i- :: a r, - »'».• ;<-u I boi.o -able Joan- 
l.-ao- l;«.aui r.*. de vendr * «1» rf9iden<*e No31 
i nc* Drumm.»n*l. « uin d«* lu rue Ik>f«'he-uer.

MERCREDI, LE 15 SEPTEMBRE
tou- 1« s nieiililes «te prix, consistant eu :

-----POUR SALON------
A tiipU 'T meut de salon en bois de ro-e.
T « t j. «.- «I»* >.* - urv «mi bois de rose.

1 « poar ieux «le caries en bois de ros-î.
I aide «-n papier mâche.

1 ‘.ano ca: r«- «-u i'0i- «ie ro-<*. 
l'ar’e inus- ;ii<- en mahogany.
Rideaux --n Bro» .«'e «e.

une iimgttTique col!•ciion de tableaux de prix.
| «loi * t plu- «• 11 - or.gitiuux et copies «teKHlarueau, 

et une aui * e • «>Ue('ti«)n d arti* les trop longuo ^
* enuiiK-rer.

-----.SALI E A DINER------
I CuU’er- «.ie table, a tiie et a dessert, en argent 

SOllilC.
h'autx’tief'es en argent solide, 
h «"< 1* i ». « ocoiier» et « milers pour sel en ur-

ge!»i solide.
?-« rv i. «.* « on-i«lcrable d ar'i«*ies plaques, corn- 

prenant •••?iik*rs. f»»uiclift;e-. «aburets. bri-e- 
i.a.N. « «u t-e ll«—u p.m à gaieau.x, potsà TeaUt
«ouverts «le plats. «-«fetiére « t'. 

j Couteaux ei ùMirehe't»*.- en ivoire.
*. i« e- a diner, a de;e inei- ut a desset. 

Verrerie «1» verre c"Upe. etc., e.i.
-----BIBLIOTHEQUE-----

Corps de bibliothèque et •ecrétuire en utubo 
, grmy.

la'de de bu-eau en inoliog.iny.
C orps «i»- bibho* t'eque eu mohogacy.

-----PASSAGE------
Ftagèr,- pour c'a»*peaux, en rrohogaQy.
Ciittiai-- «fo pc -âge en inoiioguny.
Tabd'j d - i.-.'-jge en mo>>oguny. avec det- 

*\is «-n rr. i: T*e.
Tapis d« L t.xeîles.
« iuzf hf r «le pas-age.
Tapis d’e-' *.i.er. etc., etc,

-----CHAMBREE A COUCHER------
j P.n^io'irs ameublements. « omprenen; : cou- 
I «h -t fn niilogaii}. matelas, lits de plumé, 

oh m * rs « t «traj -. couvrepiedi, couvertes, cl 
autre* .inge pour lits, muebme a coudre, etc.

-----Al’SsI —
Tapis de table, nappes, cssuiemains, etc., etc. 

----- KT-----
Une magri: :.,i e utile de billard, avec tous !•*

accessoires mee-s-jire».
----- KT AUH9I —

L" contenu de In cave a vins, dans laquelle «• 
rra'ivent d- ti>s vieux vin-», errude vie. cbatn- 
jug'ii . al i-Xi-> fi-nssais. vieux r»e. etc., etc.

la-svii* fi ie- Tableaux setoai mis en v enté 
a d«-i:x tu ares prci ises.

Vente a «li\ heure-.

°02 j
BKNMNG & BARrALOU.

Kn. anteurs.

jlilLUlüiil '!«
Al

— CITEZ —

PUPITRES DE SALOX
Cartier, a bord «lu Truit-lliri'rot «qui 
prendra l.t plnc«* «lu (Jmbir au—it«>t apres 
s«»n <i«*part*. aura lieu -mus la «lireetion «lu 
cotni*»* «h* riT 'au Nation «T* I'ran«;ai-«*. le 
f«*u «l’artitice «lont le programme est ci
Üt'HHOUS.

4ju«* tout le momie v vienne en foule.
L«* but «lu voya/«* «*-t allecle a la fonda- 

tion du refu/e franvais.
Vive la France :

PROGRAM ME.
livre

impôt talion «l«* Crtcbemin* t«»;it laine. 
Cachemire «U* Il pauses»!" large, tout laine.noir 

et «i«* «ajuleur u 25e la verge.

cot:vi:irn:s
l.a maison par c\i cllcn«e pom fa re votre choix 

est

\«•us avons embarqué, jeudi, à bord «les SS. PHtKNIClAN et MONTREAL. 
QUA R A N TE-D FJ \ C AI ss Es DE PU Pi TP» ES. étant le dixième envoi résultant
»b» v#»ntea fait**s i»ar M. Win. Tees, d’après échantillons en cerisier a 1 Eiposition co-

vi ndiaient 1 un «1«*-es ct>nfr»*r« s a bonne coin ! ue . , ^ ‘ , T , . - /
1 a- n -.« pi"' . ■ r o' sun gn-ftc. De plus il | loniale et indienne de Londres, Angleterre.

Ia notaire M«*;s»> Hi*raux. resident St. .Tac- 
qti e \ii’;«*ai, ven.iut «lo ii.*i f«lt*r, h«*s h«-riti«*rs

aurail les «Tiarg' - publiques qu'il occupait ei
i ui noi \ «c m ■ "a ro sa « liontèlé «lont le 
iu.ml)ie «1 a« ie- -e .m»ut«* a 6.0«t0 num-ros.

S «dn—er -ur b- - lieux, ft D «m-* A.K. Jacques. 
St. Ja« rie- le Mineur. 8 -ei t. Is-vî, 270-2f

AU BON MARCHE

sa preuve, .le le (‘omlammt a s jours «h* 
prison et a 810 ou 1.5 jours, a moins «ju il 
ne prenne des arrangements avec son
maure.

Nous n’avons ri«*n à «lire sur le .in/enietit, 
nous 1’. nregiatrons purement et -impie 
nient. Seulement nous nous permettrons 
défaire retnar«iu«T qu«‘ Son llotuuur ie 
Kccorder ne parle daet«*s «le vi«»U*nee.
•uppos«*s, «le bris «le feti«*tr«*s et «le porte-, 
que lors.ju tin Français a la malchance «le 
passer «levant sa rottr. ("est au moins une 
preuve de mauvais goût, pour ne pas «lin* 
plus.et nous pr«*tesion- contr»*cette in-ulte 
continue lanee»* aux «h-f •micur-, chaque 
fois que ceux ci sont Français.

Quant un Français -«• voit comlamner 
r»nr un tribunal e.anadien, a une p«ii.c 
infamante pour la rupture «l’un contrat 
purement civil, il a droit de crier au mar­
tyr.

Que Son Honneur le lîee«»r«ler fl-e la 
brochure /•e gniif- ‘lu • ■h o iriiii<'itiM au Nous A?>pr»*non- a\«*c pl.ai-.r «pp* l’expo 
C’anar/a. distribiife en France paru* /ou siion «.• 1 a- .! l.oiMn-s, cTitinu*
Terneinent et il trouv«*ra a la pa/e l-*. porter s«*- fruits, MM. IT»**-» et «*i«», oui «»\

<»r km n • h 1:1t. parte h.er, par le SS. l'h<« nioian, 42r « — «

1 Illumination feu de Bengal
1 Tourbillon
2 l*usc«*s. 1 livre 
1 l’aracbute
1 Soleil « v«*rtical wlieel >
1 Tourbillon 
1 Soleil (TriangVl.
1 l'ontaim* a nnsmes iBouq»reT».
2 Fns«s*s. 2 livr»*-.
1 Fns«*«*. parachute.
1 Tourbillon.
1 ï rian/lc (S-deilL
1 lllunnnattot*. feu «le Retr-aîc.
2 ru-«-es. 2 lit res.
1 l’.dk.i. Baderv.
1 Ihuiib»* « -••rn«*nts, feu chinois.
2 Tour!" Ion-.
2 l’u-« « -, «h* livres.
1 l’aracbuD*.
1 » .r inde boinlie. <■: dies mult eo res.

l.VK) paires Couv < . ?• -. tant laine.a « tre -.u riliecs 
k {Mire.

1000 confortables u« - pesante- a 75cts.

IMVEHSITK LAVAL
MONTREAL

1 .a in 1: La rentrée «l*- é>«e« pour les fuctiltés «te 
. , , , , Droit, et «U* Médecine aura heu Ll NDI. le 4
Le plu* gnunt a—ortimvnt «le l.»ine«do toutes t). t«»bre pr«jebain.

l«s coule ui s -« trouve |A., -oiirs de . e- factti.és commenceront régu-
1m i«mi-nt le lendemain m n.

J. i MA H* 'OU X. Ptkk.
I 270 20 f Vi«-e-Re« tour U. L.

PEKS ct CO.s
300. Hue Saint Jacques,

MONTREAL

D

il( )N N l'.'s NOUVEI.I.!'

“ I-es éinl/rants du e ntre «le IT'impe, 
parlant le français et pratiqnani l.a reh/i«»u 
catholique, auxquels nous iinu- atlr«'--<>ns 
aurtout dans cette bro< hnr« .-an- pointant 
faire acception de pcrsotim*. prefe*'r .i.t 
•ans doute : I»a province deQtiel»e«\ la pn»
tiuve fiauv*i8« tl cAlholiqUc par «xcchcu- I l’a» «a*

«b* huir- l*ur« anx pour «ul re, en d» -? ma 
ti«'ii de Lotulr» s « t l.iver|MH»l.

Ceci pofn* » 1<» !«• 110:11 Dre «l«*s exj'. dit i '?; 
fait»*- par MM. i«esrt co*, «tepnis l «>uver 
tnre «i«* l'exposititm. Qu« ■ n« s uns «le l«*urs 
metihles doivent «*ir«* r» « xp«*«b« - «h* l.«>n 
dt«*s a C’eylau, lies Uanune», Bruxelles tt

AU BON MARCHE
A «le» prés <|Mè il«*lient ««»«,««• pet 11 i«»u

------- TAPIS-------
N. t r" importation de tapis es prête pour Intpeo* 

tu 1.
—piu:PAurs—

Le* pie* b' nox d • - n- v< • «n Pr.-l«r*< r\n 
giais. alla i «u 0 ul «ai. . ; .iu \

Pour plaire tout acheteur

| “AU BON MARCHE”

ISÔ9, FlüE NOTRE-DAME, 1371
|’r«*s la rur M«Giîl

lû.MSON ALPHONSE YALI^UEITE.
2"0 3f

r*\ Il > aura un urrheMre uom- 
plet an cnncerl île Mlverslon. a la 
>alie \or4ilu iiner. mardi prochain, 

i le U 2»cpicüibics

Coliti
L’EAU DE ST. LEON
’« m* bonne «•» ''»> dota .\Ioutnal.

Ueuoiuiiiatitlôt» p;»r l«*s >l«.;deciii« a 
Unir s l*.iti«‘iits.

TEMOIGNAGE I M PARTA NY.UN At TIM
Monti' al ft rept. 1*G6. « oadi

A :.« Cl" «If* ! F I”. b- s J uu. Montre.*-! : t ]t * - . •
\\t-~ f n- « i\o ' Ti grand plai-ir «pie , Lin

par ir. ir. arxtox.

AVIS DE FAILLITE
-------o:o ——

'« ANS L AFFAIRE. DE

J. A. S. DELFOSSE,
De Montreal./o<7?/.

I/»son'-igné vendra par Emsn pubiione « I 
tant «tat.* h* piastre, atiix'ant revaltiatior d 
p: t- ;n*.en‘.«.r •. i : ••• «g •- u Nh. r x«*' *e 
Dam . LUNDI. '.«. TRLl/.L ^«*pu:ubre. u UN/K 
heures a ni.
1 ton.t d" tapis«er7e. . $ T*3.22
2 fond-<:c quincaillerie ..................... ■

LT 07
k* L» mag.«-in. insiu ft'i avril 1.--7.

TA II PARENT FRET PS.

YEÏÏIi SANS RESERVE
PAU KNCAX 

MARDI, lo 14 SEPTEMBRE,
A no- Galles : 44* Hue %t Jacque»

J^AN- L AFFAIRE DE

J, G. GUIMOND,
Failli.

de- »: 3 « t 6 mois en fonrnis^ai 
s spproux e*«.

«..•e j «• "t * • eXJi'iin»- r \ *
« fait « . ■ ■ . . -s

I \ ; -, , L N D»*:* ' a. - .«:•» - • . } «. i • 1 ' FN Dll 1- Di " l'I \ •
i' 1

..'■.•n. »• ■ ... • •••«;« . 1. *• me «et :« -« r» •'«.* ! ie Ici n ■ , , «-t-t » \. I d*- - I • . r! j« m* re--« nt- plus n n un i Sh A I 11 Kl DA ' i T. »
douitur. Vutn it <le\o«i»'.

U . v„ pou KR.
: t «i«- u « g 1

, ... ronten «n» '■.* ".*rt i'nais «nu- . Bure r* •!'*>«• u h r‘ I*. .. 
\o>«"- gr. - jr «le m.imie. 1*4 «T me-' J

ij.. •-H^f . » i, « e •* ■ he/ tou-
, \ i ■ ,, «. i«*n- « « n. ht- pour ia i*.'"-

.m . «• <! ' ». ■ * q .»'',• in-le »alle! ,!-.n
i n d* tail par la

w. n. ai:n i «.'N

Vous . .on1» reçu instruction de vendre sans 
Re- *rve aucune.

D» MatBtifiques Loi> ,i Halir,
- tu. - -ur h* rue D"ti a environ JW pieds 
au iio'd d«* l Axenue Mont Ro>al.

UHAQl K LOI DK *22 m «•«*
Conditions: comptant et la balance en i

trty~ » v ec in‘« -«-r .. C .
A*: s - l'"'ix i. ■ - : r-- «‘.e .r.,UI" sur la im mea .. \. .. ..• >

Kn*

Montr« «i. >
>• (

pr. mi r.- DviA 2ù7lf

COMPAGNIE DE L'EAU DE ST. LEON,
f. IM. %« ». X H TOM! % Bai—rdu ' H» r « M ‘ |

, ;«u pbouc. U.;2. .4. IXM LIN. gérant.
\. i,. p ir la dy-pepsm «*i ndigest ion t>u « «*.•

, . » « , u*,... - . b..quf r. ;m l la cuPs‘.*T«»'..vn '
i •r.ue/ le avau; ü«.,cuuer. Cl *

ninmpie/ pa?» «'aller e:ï-
tenUre le quartetle de tIoIubs «t I.t

salle \ordheimer, mardi prochaiu. 
le 14 cuuranl*

I
1 ru *, voisin- «l . x(, «;•.?.

« ! Mine fol « .' *X U’».
Muues *,^uu.'. on- Vente ft ONZE heures.

SF \Tli DAVALUV.
Curateurs. 

PAIIFNT MiKUE-
y,|.Sf Kncameurs.

P. A. LABRIE
015

Rue STE. CATHERINE
Nous vemlron*. à partir de Samedi. !»* 

courant :
Un lot de Corps Balbriggan. valeur de 

pour ôOe.
Un lot Corps et Caleçons barres, valeur d. • 

pour 55«.
Un lot de Corps barn s pour 4 V.
t ti lot Corps et « 'aleçons Balbriggftn bam* . 

valeur de fl.tlO pour r.»**.
LU lot ( t*emis« - blanches et couleurs a 25 

pour ecut «le n dui tion.
Un lot (Job) de Chemises de flanelle e* ensj 

mir pure laine, valeur de *2.0ü et ♦.'..‘«Ü pour 
fl.50 e»|L- .

Ur» loi Collets p»re toile vc®du À 7e ou 35c la 
demi-douzaine.

Nos 4'ols. 4'*avatte«. Mouchoirs de soie. Bre 
telle-. 4 haussons, enfin tout ejL réduit.

Vener voir et voit- -erez convaincu «’uc nos 
prix -ont réellement bas. et que v..u- aui"/. les 
tuarel «nd.?e« aux pnx ei-haul mentionnés.

P. A. LABRIE
oi.^ rui: ste. Catherine

270-2f

\0I1N

ü ,,v vmi

OU PEUPLE.
uc usinions rien autre 
cIiom* que du cuir

liais nous le ^cndouis a Bon 
Marché !

«u i h «loiition® satisfaction à tous 
ftfîiir IVIcgance t»t la grandeur

i iian--citts on ki«.l « om* Dame1), Tôc

nottiîiofi en kkl. bouttonnéof. j'our 
l>ainef. iMh*

D'iltiiiés en ki«.l français et ItoutonnéM 
Ikjur Ihune**. $2.50

CouLrres en v«*au pour Homme*, $2.00

Conirre** «mi Venu Français, couines A 
In main, pour Hommes $3.OU

Chaussures Cordovan, hp-ées, pour 
Homme-. $3.00.

KSS.VYKZ

D. McCormack
rîO~( V\rré ( ^liaboillez-30

- LK

pçuJIalIrc kclsun. le 
FIiCohiucmc de 11 aus jouera au 

1 concert de ^Urerston*

blîleis pour le concert 
sflverston «ont en vente an maga­
sin le nin*i(|!ie de \ordheloier, 21 i 

nianistr Avec tmo Bati«1e R«M»ir©—l»nmn« , . , *
P 1 ti, fait à la ...nln et «le ' UtVlt* î aussi, che* M.

NK\L\\ NOISY BOY.

pure feuille «le lu
T*

\nlcl kelsvfi. 2250
l Dauics

rue Nie:re*

111^4994


